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• il était minuit à Bonn et 18h à 
Montréal. Au bout de la ligne, 
Placido Domingo semblait 
grignoter quelque chose pendant 
qu'il me parlait. 

(e n'ai pas eu l'indiscrétion de 
lui demander quel était ce petit 
bruit. |'ai aussi évité quelques 
sujets qui, j'en suis sur, tiraillent 
des milliers de fans du chanteur 
et de simples amateurs d'opéra. 

Devant la délicatesse avec 
laquelle cet homme a reçu mon 
appel et répondu à mes 
questions, préférant le ton de la 
conversation à celui de 
l'interview systématique, j'aurais 
eu mauvaise grâce d'aborder des 
sujets tels que: 

a) la rivalité qui l'oppose à 
Luciano Pavarotti et rappelle, 
transposée chez les ténors, la 
petite guerre Callas-Tebaldi d'il y 
a 30 ans; 

b) la fortune colossale qu'il a 
certainement amassée et, 
concurremment, les prix 
exorbitants des places pour son 
concert de mercredi soir, 19 h 30, 
au Forum ( 145$, 95$ et 60$); 

c) le fait qu'il prête son nom 
(«prête» étant sans doute un 
euphémisme) à des réclames 
publicitaires, vantant, par 
exemple, les mérites des montres 
Rolex... 

Les circonstances ne se 
prêtaient pas non plus à une 
analyse du performer Domingo. 
On aime ou on n'aime pas cette 
voix d'ancien baryton devenu 
ténor, cette façon de produire le 
son, de phraser, d'aborder les 
rôles. À 53 ans, Placido Domingo 
est certainement d'accord avec 
les millions de fans qui l'aiment 
tel qu'il est... 

Bien des sujets évités, donc, et, 
quand même, nous avons parlé 
pendant une demi-heure très 
exactement. 

Si la voix chantée de Domingo 
ne m'a jamais vraiment séduit, 
en revanche sa voix parlée, 
pendant cette conversation quasi 
amicale, m'a révélé un homme 
extrêmement civilisé, parlant de 
lui-même avec une incroyable 
simplicité. 

le n'avais pas effectivement 
demandé cette interview 
téléphonique. Elle m'avait été 
offerte par son imprésario 
montréalais, lequel fit les 
arrangements. L'une de nos 
téléphonistes n'a eu qu'à signaler 
le numéro «magique» à l'heure 
dite et, dring, sur mon appareil, 
c'était... la voix de « Placido ». De 
quoi rendre folles d'envie des 
milliers de dames qui vibrent au 
genre macho du bouillant 
Espagnol. Là encore, un aspect 
du phénomène Domingo que j'ai 
esquivé... 

le lui ai quand même avoué, 
dès l'abord, ma nervosité, oui, 
ma nervosité de parler à l'une 
des personnes les plus célèbres au 
monde entier. 

« You must be joking!», a-t-il 
répondu en riant. 

« Would you prefer to speak in 
English or in French?», lui ai-je 
demandé. 

«Comme vous voudrez... 
français... anglais...» 

Son français semblait 
tellement bon que j'ai continué 
dans cette langue. Parfois, pour 
clarifier — car l'accent est quand 
même assez fort —, je passais à 
l'anglais... et Domingo suivait. 
Quand il m'a dit que l'un de ses 
trois fils fabriquait des «hautes-
parlantes», je lui ai demandé s'il 
youlait dire «loudspeakers» et il 
a répondu oui, un peu gêné par 
6*'{bien pardonnable) petite 
faute de français. 
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prénom se prononce bien à l'espagnole: « 
Les «trois ténors» 
Le concert du Forum, avec or-

chestre, fait partie d'une petite 
tournée de trois villes: d'abord 
Montréal, ensuite Détroit, puis 
Ravinia, près de Chicago. Domin-

Ïo y chantera aussi des airs de 
,'Arlesianat de Cilèa, et de Tos-

ca, de Puccini, et des duos avec 
Angela Gheorghiu, qui chantera 
seule quelques airs. C i n q rappels 
ont é té préparés. Domingo se 
joindra ensuite à Favarotti et son 
compatriote (osé Carreras pour 
un autre «Concert des trois té-
nors» organisé dans le cadre de la 
Coupe du monde de soccer (le 
« Mundial »), cette fois au Dodger 
Stadium de Los Angeles le 16 juil-
let. 

.«Serez-vous encore trois le 16 
juillet?...» Ma question fait réfé-
rence à l'état de santé du frêle 
Carreras . Mon in te r locu teur , 
homme bon, devine sans doute 
une pointe de malice dans ma 
question car il n'y répond pas. 

Domingo et sa femme Marta 
ont quelques résidences: New 
York, Vienne, et principalement 
Acapulco, au Mexique, le pays où, 
bien que né à Madrid en 1941, il 
passa son enfance comme chan-
teur dans la troupe de zarzuela de 
ses parents . Ses trois fils ont 
ma in t enan t qui t té la maison. 
Papa expl ique: Placido jr. est 
compositeur («Il est en train de 
m'écrire un opéra»), Alvaro est 
cinéaste et Pepe est dans l'électro-
nique. 

Les vacances? «Je n'en prends 
jamais. Parce que j'aime mon tra-
vail par-dessus tout et que, pour 
moi, ce n'est pas du travail. Bien, 
disons que je prends dix jours, 
trois fois par année... pour tra-
vailler mes rôles. Je travaille tous 
les jours de l'année. » 

Placido Domingo vient d'enre-
gistrer 11 Trovatore, de Verdi, 
pour la troisième fois. Il a aussi 
été approché pour prendre la di-
rection du Washington Opéra. Il 
ouvrira la prochaine saison du 
«Met», de nouveau en co-vedette 
avec Pavarotti —lui dans II Ta-
barro, de Puccini, Pavarotti dans 
I Pagliacci, de Leoncavallo. Et il 
«fait» ce mois-ci la couverture de 
Gramophone. 

Nous n'avons même pas eu le 
temps d'aborder ces sujets. Ce 
sont des miettes dans l'univers du 
surhomme... 

Tout en ajoutant constamment de nouveaux rôles à un répertoire d é j à très Imposant, le ténor 
Placido Domingo intensifie en même temps son activité de chef d'orchestre. 

Au Forum mercredi soir 
Le ténor dit avoir gardé un bon 

souvenir de son précédent con-
cert à Montréal, également au Fo-
rum, le 19 août 1985. «Cela fait 
déjà si longtemps?... le regrette 
d'autant plus n'être allé chez vous 
qu 'une fois que j 'ai beaucoup 
chanté à Toronto.» Le program-
me de 1985 était centré sur la zar-
zuela, genre typiquement espa-
gnol correspondant à l'opérette 
ou la comédie musicale. On con-
naît peu la zarzuela en dehors de 
l'Espagne. «Oui, et c'est domma-
ge car certains sujets de zarzuela 
sont beaucoup plus forts que cer-
tains sujets d'opéra. l'ai justement 
inscrit quelques extraits de zar-
zuelas au présent concert.» 

Domingo ouvrira le program-
me en chantant, dans la version 

originale française, un air habi-
tuellement entendu en italien: 
«Ô paradis», de L'Africaine, de 
Meyerbeer. «Cet opéra a été créé 
en français et je tiens à chanter 
les choses dans la langue origi-
nale. (e partage le programme 
avec une jeune chanteuse roumai-
ne de 28 ans, Angela Gheorghiu. 
Elle est fantastique. C'est ma dé-
couverte, tout comme la Chilien-
ne Veronica Villarroel, avec qui 

^

ti enregistré El Gato Montés, de 

anuel Penella. Ces jeunes chan-
teurs de talent, comme ces deux 
sopranos ou encore Marcel lo 
Giordani, à qui j'aime bien don-
ner leur première chance, ce sont 
' mes enfants ' — ' mes enfants ar-
tistiques'...» 

Ce qui nous amène à parler du 
Concours international de chant 

que Domingo a lancé l'an dernier 
— quelques années après celui 
qu'anime son collègue Pavarotti. 
«Nous avons commencé à Paris 
l'an dernier parce que les circons-
tances s'y prêtaient. Mais chaque 
année, nous irons dans une ville 
différente. Cette année, c'est Vi-
enne et Mexico. L'an prochain, 
Madrid. l'assiste personnellement 
à toutes les séances, sauf, bien 
sûr, aux premières éliminatoires. 
Les épreuves sont toutes télévi-
sées. Je trouve ça très bien parce 
que la télévision, en général, fait 
peu pour la musique classique.» 
(Chose que j'ignorais au moment 
où j'ai parlé à Domingo, Sony 
vient de publier l'enregistrement 
du concert des lauréats du pre-
mier concours, tenu à l'Opéra-
Bastille en novembre dernier.) 

Benoit ÛJQeni is 

Elisabeth 
Chouvi l ldzé 

Claude Prégent 
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21:00 O — J. A. MARTIN 
PHOTOGRAPHE 
Avant de faire de grandes 
séries de télé comme Les 
Filles de Caleb, Jean 
Beaudin était — est tou-
jours — réalisateur de ci-
néma. Ce film, avec 
Marcel Sabourin et Mo-
nique Mercure, date de 
1976 et est très beau. 

22:00 CD — JANE B. PAR 
AGNÈS V. 
Un por t ra i t d 'Agnès 
Varda de l'actrice Jane 
Birkin. 

22:30 (5) — L E SOIR 3 
Une nouvelle émission 
d ' i n f o r m a t i o n quot i -
dienne animée par Chris-
tine Ockrent. 

23:40 © — D E S I G N 
On analyse deux designs 
fascinants: celui de la 
Coccinelle de Volkswagen 
et celui de la Tour Eiffel. 

GeftngBy Empty Nest SaturdayNïghtlive 
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Ciné-extra: Monstre aquatique en Ifcertà Cine-exlrcUftfe Lotto(23h34) 
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Sports Plus Magazine 
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DISQUES 

Claude Dubois Louise Cousineau 

Une mémoire d'adolescent bien peaufinée 
A L A I N 
B R U N E T 

• «|'ai bien essayé 
de me convaincre que 
j'étais paresseux et 
que c'était .facile, 
mais je n'ai pas réus-
si.» 

Qui se confesse ain-
si? Claude Dubois! 

Le plus célébré de nos délin-
quants, le plus attardé de nos adoles-
cents, célébrissime outsider jouis-
sant de la plus étonnante des miséri-
cordes populaires, se serait 
découvert des vertus de... perfec-
tionniste! 

«Pendant des années, j'ai pensé 
que le premier jet était le meilleur. 
Cette fois, ça n'a pu me satisfaire», 
soutient le principal intéressé, pen-
dant que le scribe note avec parci-
monie ses allégations. Entre deux 
sushis, les fesses posés confortable-
ment chez l'hôte nippon, Dubois 
manifeste une étonnante concision. 
Une présence d'esprit à des kilomè-
tres de cette évanescence proverbia-
le qu'on lui connaît. 

Ne charrions pas. Dubois retombe 
invariablement sur ses pattes lors-
que la situation l'exige. 

Ainsi donc, l'homme de 47 ans ré-
cidive avec un album de fort calibre : 
Mémoire d'adolescent. Ce qu 'on 
était prêts à tourner la page! Termi-
nés, les Cadeau, À suivre et autres 
enregistrements approximatifs, mal 
équarris, mal sablés, à peine vernis, 
voire carrément botchés. 

L'homme, convenons-en, a jadis 
pondu des trucs inspirés, brillants, 
dont certains ont été consacrés clas-
siques de la chanson québécoise — 
qu'on pense à ses Fables d'espace, 
ses réminiscences de la rue Sangui-
net et autres joyaux. 

Pour arriver à ses fins, Claude Du-
bois carburait à l'instinct. Opportu-
niste, l'homme a aussi soumis au pu-
blic du vite fait, du réchauffé... et 
s'en est toujours sorti grâce à ses 
qualités exceptionnelles de chan-
teur, grâce aussi à sa férocité sur scè-
ne, son magnétisme indiscutable et 
son sens peu commun de l'improvi-
sation. 

Et quand ça ne marchait plus, il 
dérapait; on faisait état de ses mal-
heurs, on le pansait publiquement et 
il ressuscitait. Est-il besoin d'ajouter 
que notre chat a encore plusieurs 
vies devant lui? En 1981, les méan-
dres de la junk l'ont miraculeuse-
ment mené au triomphe: souvenez-
vous de ce documentaire racontant 
la rédemption de Dubois au centre 
de désintoxication Le Portage, le 
tout précédant une mémorable ré-
surrection au Forum. En 1988, il a 
falsifié une prescription afin de se 
munir de dope légale et on a haussé 
les épaules. Le récent excès de vitesse 
de notre caïd de la rime, un tantinet 
imbibé dans sa Cadillac immaculée, 
remettra-t-il Dubois en route pour la 
terre des bums? Peu probable. 

À peine épicée d'un nouveau délit 
(de plus en plus légers au fil du 
temps, doit-on observer; l'arrêtera-t-
on en 2020 pour avoir fumé du pot à 
l'hospice?), la lancée de Mémoire 
d'adolescent n'a pas saveur de scan-
dale. Le marasme n'est définitive-
ment plus le catalyseur de l'indiscu-
table créativité du Dubois, enfin 
presque plus. Le seul désir de trans-
cender son art semble suffire. 

Toujours bum (chassez le natu-
rel ...), plus fort qu'avant, mieux ca-
nalisé que jamais. Qui plus est, fa-
rouchement indépendant: «Chus 
content en ostie d'être mon boss. Au 
moins, quand tu te plantes, tu sais 
que c'est de ta faute.» Et ce sera de 
sa faute, de sa très grande faute, si on 

* j'ai eu de la misère, ça 
a été une torture par 
moments. Je cherchais 
l'exactitude, et surtout 
pas le juste milieu. C'est 
pas facile de trouver la 
bonne façon d'aborder 
les choses, trouver un 
souffle au travers de la 
zizanie humaine, 
raconte Claude Dubois. 
Une crisse de job. Je ne 
voulais pas radoter, j'ai 
fonctionné comme un 
adolescent qui se 
cherche, qui fuckaille et 
qui recommence. La 
majorité des chansons 
avaient d'abord été 
écrites instinctivement. 
J'ai dû les revoir. » 

PHOTO ROBERT NAOON. Là Presse 

trouve vive et concluante sa Mémoi-
re d'adolescent. 

Difficile à rafraîchir, donc, cette 
Mémoire. Pour les bonnes raisons: 
« l'ai eu de la misère, ça a été une tor-
ture par moments. Je cherchais 
l'exactitude, et surtout pas le juste 
milieu. C'est pas facile de trouver la 
bonne façon d'aborder les choses, 
trouver un souffle au travers de la zi-
zanie humaine», raconte l'artiste. 

«Une crisse de job, renchérit-il. Je 
ne voulais pas radoter, j'ai fonction-
né comme un adolescent qui se cher-
che, qui fuckaille et qui recommen-
ce. La majorité des chansons avaient 
d'abord été écrites instinctivement, 
l'ai dû les re.voir. Je voulais amener 
un côté rafraîchissant, je ne pouvais 
plus me libérer, juste moi, en écri-
vant. Et en remettant en question les 
textes de ces chansons, j'ai pris le 
temps d'en revoir les mélodies et les 
musiques...» 

Cent fois sur le métier... 
Quatorze mois ont été nécessaires 

pour finaliser Mémoire d'adoles-
cent. L'album a été concocté au stu-
dio de Claude Dubois, construit dans 
son repaire des Laurentides. Pour 
l'interviewé, son studio est en quel-
que sorte une extension de son pro-
pre univers chansonnier. «Cette 
fois, croit-il, la technique nous a ser-
vis.» 

Alain Sauvageau, fidèle directeur 
musical du chanteur, a été impliqué 
tout au long du processus. «11 a pris 
le train, il a longtemps voyagé, il est 
arrivé, il est en gare», dixit Dubois. 
Un autre collègue de longue date, 
|ohn Holbrook, a effectué la prise de 
son et partagé la tâche du mixage 
avec Sauvageau. « Pas un deux de pi-
que», note Dubois, ajoutant que le 
Britannique a naguère travaillé avec 
les Stones, rien de moins. 

Hormis Holbrook et Sauvageau 

qui se sont respectivement commis 
aux guitares et aux claviers en plus 
d'encadrer l'auteur-compositeur-in-
terprète, la bassiste afro-montréalai-
se Rhonda Smith (une de nos plus 
compétentes), le batteur Richard 
Perrotte, le guitariste John Choi (ce 
jeune et très doué Coréen, Québécois 
d'adoption), sans compter une sec-
tion de cuivres et une autre de cor-
des ont été aussi convoqués au 
quartier général de Dubois. 

«Ce n'était pas évident de mobili-
ser ces gens. Tu ne peux pas puncher 
ta carte, ce n'est pas une usine de 
jouets», glisse le chanteur. 

Et la musique? «Je l'ai voulue 
d'un autre monde... du crooner au 
R&B pété, laisse-t-il tomber. Il fallait 
toutes sortes de styles, parce que je 
ne voulais pas faire un disque 
s'adressant précisément aux jeunes 
ou aux gens de mon âge. Nous avons 
donc donné plusieurs directions à la 
musique: le swing des années 40, le 
rockabilly, le R&B, etc. L'attitude du 
texte et ma voix ont fait le lien entre 
les genres.» 

Si la majorité des rimes ont été si-
gnées par le principal intéressé, ce 
dernier en a sélectionné quelques 
autres et les a mises en musique: de 
Serge Côté ( L'amour et la cage a été 
choisie à la suite d'un concours orga-
nisé par la station CKMF), de feu 
Saint-Denys Garneau (Faction/Ac-
croché est inspirée d'un texte du dé-
funt poète, auquel Dubois a ajouté 
des mots de son cru ) et du dramatur-
ge Marcel Dubé ( Chanson pour une 
femme). 

Chansons de la peau, chansons de 
l'âme, chansons d'actualité, chan-
sons de souvenirs, de filles qui bou-
gent sensuellement sur le trottoir. 
Dialogues intimes, blues de peine 
d 'amour , Alice débarquant de 
l'autre côté d'un autre miroir, dérive 
du solitaire nocturne, immigrée de 
la jungle urbaine, cul blanc préten-

tieux et dégoûtant, passionné du jeu, 
tofs d'une autre époque, etc. 

Mémoire d'adolescent, la pièce-ti-
tre, s'annonce pesante; on y soumet 
un triste message de nature sociale. 

Depuis un demi-siècle, la bombe 
encore nous guette... Jamais la Terre 
n'a montré sa misère... Tu peux zap-
per ton siècle, le monde vient de pas-
ser/C'est toi qui tiens les rênes, le 
monde vient de passer/Ils viendront 
à coups sûrs, à coups de libre-
échange, remplacer l'ouvrier par des 
êtres mal payés... 

«Mémoire d'adolescent, c'est un 
nettoyage en rapport avec la situa-
tion actuelle, croit Dubois. Tout le 
monde cherche à payêr moins cher 
un produit qui vient de l'étranger, et 
personne ne veut perdre sa job. Or, 
faire fabriquer ses culottes dans les 
pays sous-développés ne te garantit 
pas que tu pourras t'en payer une 
paire. Charité bien ordonnée com-
mence... par une job! Si on élimine 
la classe moyenne, si on creuse 
l'écart entre les riches et les pauvres, 
on ne rendra jamais les gens géné-
reux. Les Américains, eux, sont 
d'abord nationalistes et fiers, sensi-
bilisés au made in US. On aurait le 
tiers de cette sensibilité et on serait 
morts de rire.» 

Et Dubois en remet: «Les politi-
ciens sont élus pour réduire le défi-
cit, régler la dette nationale et proté-
ger les avantages sociaux. Or il sont 
bien plus capables d'écœurer et de 
faire peur au monde! L'armée si né-
cessaire advenant la souveraineté, 
nous a-t-on dit récemment? D'une 
bassesse!» tonne l'insoumis. 

«On rappe ça, on a l'air drôlement 
banal, c'est difficile à écouter. II 
faut, en fait, arriver à chanter ça 
pendant une fête...» 

Ainsi va le monde selon Claude. 
Une terre qui tourne mal, un bum 
qui tourne bien. 
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m ) 

t 
4 — t r mk 

40 K « 

Ur* production d« Rog«r Umltr m collaboration me Laa Productions La Régsnoa 

Décor, costuma, accmolrw Marc Séntcal Muslqua original*, banda da soie Qany Laduc 

À L'AFFICHE 
Mercredi, jeudi, vendredi, 20 h 30. Samedi, 19 h 30 

Réservations (514) 835-3441 Forfaits souper-théâtre 
Région lanaudièra 

101, chomln du Domaine à 8t-Qabr1d-d»-Brandon 
Autoroute 40, sorti* 144 - Borthlorvfllo 

(1 houro do Montréal) 
2 restaurants sur plaça, buffot chaud ot froid at maison du stoak 

) 

V & /.' '-V ' 
mise en scène 

RENÉ-RICHARD CYR L -

FRANCIS REDDY 
P A S C A L E DESROCHERS 

* V J1 

DIANE LAVALLÉE 
PATRICE COQUEREAU 

D E S LE 10 J U I N 1994 
• . m e r c r e d i a u v e n d r e d i 2 0 h 3 0 - s a m e d i 19 h et 2 2 h 

f o r f a i t s b u f f e t , t h é â t r e , c r o i s i è r e 
• • • •y . • • 

r e s t a u r a n t - t e r r a s s e 4 0 0 p l a c e s b o r d d e l ' e a u 

r é s e r v a t i o n s : ( 5 1 4 ) 4 5 5 - 8 8 5 5 
à 30 minutes de Montréal, " . ' climatisée 

< • w • . ^ ^ 

autoroute 20 ouest Dorion, Pointc-dcs-C.iscades 

La grande 
qualité de 
Fred et cie 

Il y a quelques années, lors d'un quelconque Soin- , 

met qui avait eu lieu en Islande, les télévisions du * 
monde entier qui s'étaient amenées couvrir l'événe- . 
ment avait découvert que la télé islandaise fermait 
une journée par semaine, soirée comprise, histoire • 
de donner aux Islandais la chance de se parler et de 
faire mille et une bonnes choses forcément remises 
quand la télévision est trop accaparante. 

Les laponais avaient fait toute une émission sur le 
phénomène, incompréhensible dans la plupart des : 
sociétés modernes. 

|e suis en train de me demander si Radio-Canada 
n'est pas en train de nous rendre un bien grand ser-
vice avec Fred et Cie. L'été dernier, l'arrivée de Julie 
Snyder me faisait rentrer de ma terrasse et sortir de 
ma piscine. )e ne voulais rien manquer et je ratais 
une demi-heure d'été par soir. 

Pas de problème cette année avec Fred. Je peux 
rater Fred en toute quiétude, et me vautrer dans l'été 
tout chaud qui nous toiiibe dessus, merci, merci,'. 
merci. c Z 

On entend dire que les commanditaires sont en 
train de lâcher Fred, que Radio-Canada ne sait plus , 
trop quoi faire. Le producteur de Fred a un contrat 
pour l'été. Si on flushe Fred, Radio-Canada devra 
payer. Et le plus dur sera de trouver un remplace-
ment adéquat. 

Remarquez que n'importe quoi pourrait rempla- • 
cer Fred et cie. 

Au fond, Radio-Canada pourrait aussi bien laisser % 

les marionnettes là tout l'été. Notre réseau national -
va se ridiculiser, mais au moins on va avoir la paix, 
sachant qu'en ne regardant pas Fred, on ne manque * 
rien. Personne le lendemain pour nous dire «as-tu • 
vu hier soir?» 

11 nous reste plein de cassettes à regarder, de livres 
à lire, d'oiseaux à identifier, de gazon à regarder 
pousser. 

Si vous voulez absolument regarder quelque chose 
de nouveau, vous pouvez toujours enregistrer le Bla ' 
Bla Bla de Danièle Ouimet à 17 h à TVA — une 
bonne émission — et vous faire jouer ça à 19h. 

Quand on demande à Rock et Belles Oreilles si ça 
les dérange de remplacer Julie Snyder, Bruno Lan-
dry ( à gauche sur la photo ) répond : « Nous, tant 
qu'on remplace pas Marllynl». Et André Duchar-
me (au premier plan), Yves Pelletier (derrière) et 
Guy A. Lepage ont l'air bien d'accord. 

RBO bouche le trou 
laissé par L'Enfer 
• Je vous l'avais annoncé cette semaine, voilà c'est 
fait: c'est le groupe Rock et Belles Oreilles qui occu-
pera la case laissée béante par le départ inopiné de 
L'Enfer c'est nous autres l 'automne prochain à Ra-
dio-Canada. 

Ne vous méprenez pas: il ne s'agira pas des ciùq, 
émissions spéciales où on découvrira le nouveau; 
RBO. Ces heures-là sont reportées à l'automne 95. Le» 
groupe est d'ailleurs en tournage et c'est pour ça que; 
les émissions de cet automne ne commenceront pas* 
avant octobre. Le financement de cette série a beau-! 
coup traîné. 

Le RBO version 30 minutes de cet automne per-
mettra donc au groupe d'être présent à la télé pen-. 
dant 14 semaines. Du RBO traditionnel, genre /0O# 
cru comme cet hiver, où on rira méchamment de; 
tout ce qui bouge chez nous. 

Est-ce que ça dérange le groupe de remplacer Ju-I 
lie? î 

«Nous, tant qu'on remplace pas Marilyn!» a répli-; 
qué Bruno Landry. 

On fera le packaging de l'émission devant publie-
en studio. • ! 

On ignore quel soir sera présentée la nouvelle; 
émission. 

Quant aux grands spéciaux «dramatiques» de* 
RBO remis à l'automne 95, ils porteront sur cinq su-: 
jets. Une heure de Bonjour la police — oui, Rex y; 
sera — , l'histoire de M. Caron, celle de Mme Bros-
sard, une saga sur la famille d'autrefois et une autre 
sur la vie de bureau. 11 y aura des artistes invités dans 
chaque épisode, notamment l'ex-RBO Chantai 
Francke, Iulie Masse, Serge Thériault, Marc-André 
Coallier, Suzanne Champagne et Francis Martin. 

r\ 

Gildor Roy sera le 
méchant Léopold Dion 
• Il fut une époque chez nous où les méchants 
étaient rares. Alors lorsque Léopold Dion a été accu-
sé en 1963 du meurtre de quatre petits garçons, les 
journaux s'en sont donné à coeur joie. «Le monstre 
de Pont-Rouge», disaient les manchettes au sujet de 
ce gros vilain qui avait un lourd passé d'agressions 
sexuelles. 

C'est Gildor Roy cjui a été choisi pour interpréter 
le rôle de Léopold Dion dans un des six Grands Pro-
cès qui seront diffusés la saison prochaine au réseau 
TVA. ; 

«Gildor n'a pas hésité une minute parce que c'est 
un rôle qui a du jus», a expliqué son gérant Marc 
Racine. • 
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THÉÂTRES D'ÉTÉ 

THEATRE LE CHANTECLER 

HOTEL LE CHANTECLER 
STE-ADELE 
AUF DES LAURENTIDES 
SORTIE 67 

(514)229-3591 

M A R D I AU SAMEDI : 20H30 
y FORFAIT SOUPER THEATRE 
U O R F A I T COUCHER-THEATRE 

PR IX DE GROUPES 

SALLE CLIMATISÉE 

Musiciens sur scène sous la direction de 

S A L L E C L I M A T I S E E R E S E R V A T I O N S : (819) 843-5440 
Sortie 118 de l 'autoroute 10. route 141 nord, direction parc du Mont Qrford 

T H E A T R E O U S O U P E R E T T H E Â T R E 

REVIVEZ L'ATMOSPHERE DE 3 

Les Misérables • Siarmania • Gala • of ihe s~piderAVo:iun • MisS Sfigôn 

Mm'dav in the Park with • llair • h lia • \elli£an • ThePhanioni o! ;iv '( 

Réservations : (514) 227 4602 

Réseruations : (514) 227-4602 

MONTMORENCY 
PRÉSENTE 

E N S O L O CE S O I R 
UNE P IECE 
D'ERIC ANDERSON 

MISE EN SCÈNE 
D'ANDRÉ 
MONTMORENCY 

D IRECTION 
MUSICALE 
D ' YVES LABBÉ 

p? OPS ne • 
UIL-HOBFK! • 
faé'AM&rAULI 
fo* UHTS 
DF 1RANÇOI5 
I A» * AHTF 

Pitfy 
ym Lâbbé 

C4A«.'U MjffUiod 
wnnet lmk«aa 

A partir 
du 25 juin pt] 

( . U A N 13 - P. R É . S C.) U T I K 

Ou mardi au vendredi à 2 0 h 10 et samedi à 21 h 
Prix régulier : 21 $ en semaine et 22 $ le samedi 

Pour réserva t ion : 
1 8 0 0 - 6 6 7 - 4 ^ 6 et ( 8 1 9 ) 538-1716 

information 
usoo-M>7--iir><> nh - . s ; 

l ' a x : S I 

RMÉf 
tjtclicU 

Vous lavez acclamé dans Les Misérables sons les traits de 

J e a r i V a l j e a r i ! 

R O B E R T M A R I E N 

LOUIS FRANCE ANDRE 
LALANDÉ CASTEL RICHARD 

FRANÇOIS 
TROTTIER 

comédie d'André Roussin — musique Pierre Benoit 
mise en scène et production Louis Lalande 
concepteurs : Claude Fortin - Louis Landry 

Traduction 

une 
présentation 

de 

Tend Savoie • Jacques L'Mtumui * flominiqiu !Pctin • Marthe Croquette 
Çinetit fMorirt • Vknoit MaHm • Josée La Vhssièri 

$(p(tin Aubin • 'Edgar fruitier • Stéphane Smart Dminic tPhifie 

Décor: Luc 'R. ïArcfiambauli • Costumes: Odette fjaioury • 'Éclairages: Tiicolas Dcscoteaui 
forfait Souper-Théâtre à partir de 17 lires ptp 'Réservations: 
Tondue chinoise à volonté JL2.J-8Q.66 
Théâtre: Mardi au Vendredi: 20630 • Samedi: i j f i 6° 22630 &77~49 77 

22 rue Claude Saint-Sauveur; sortie 60 autoroute iç Word 

La Tribune 

Théâtre • Coucher • Petit déjeuner 

Une production du 

Du 6 JUILLET au 6 AOUT 1994 
SOUS LE CHAPITEAU DES GALERIES DES MONTS, ST-SAUVEUR 

(SORTIE 60 DE L'AUTOROUTE DES LAURENTIDES) 
Billets 24,50 S (Taxes + frais de service en sus) en vente aux comptoirs 

ADMISSION ou au 790-1245 / 1 - 8 0 0 - 3 6 1 - 4 5 9 5 

à LA VAL Une comédie de 
J j e i n r i c h v o n K l e i s t k f m W Ê L ^ ^ m §JMBL . 

Janine Sutto, Gérard Poirier, ^ ^ 
Jean-Louis Roux, Lénie Scoffié, ^ ^ T & & 
Jean-Bernard Hébert, Jean-Marie M o m ^ l e t T ^ V B M n n 
Dominique Leduc, Yves Bélanger, 
Yvette Ttauoi, Hélène Reeves et Alexandre Gagné 
Adaptation et mise en scène Jean-Louis Roux 
Assistance à la mise en scène et régie Alain^toy • Direction artL 
Dfcors Yvan Brouillette • Costumes Michèle Deshaies «L'Esprit F< 
Accessoires «Les Coups Montés» • Bande sonore Yves LéveiUé 
Réservations au 964-1220. 
Da 15 juin au 3 septembre 19W. Forfait® disponibles. Salle ctimatifêe. I>u mercredi an vendredi à 20b30 
et te samedi * ttfeOO, 8S7, me Saint-Pierre, Terretwane, autoroute Z5. sertie 17g <20 minutes de Montréal) 

La comédie musicale 
Souper-Théâtre Ste-Rose 
Auditorium Curé-Labelle 
216, boul. Marc-Aurèle-Fortin j 
Ste-Rose (Laval) 1 

Merc. au sam.: 20 h 30 J 

DANIELLE PROULX- . J 
CATHERINE PINARD G 
JUNE WALLACK 8 
CHANTAL CÔTÉ ^ 
ÉLISABETH LENORMAN 
MICHELINE POITRAS 

J J P P L É M E N T A I R E 
L U N D l 2 0 J y ! ^ 

H é b e r t 

udière 

ÀQUAND remonte votre DERNIÈRE 

« Un spectacle pour tous à l'échelle de Disney, des contes 
fantastiques, avec humour, poésie... » Journal de Montréal 

« Un des spectacles les plus impressionnant qu'on 
puisse voir cet été! » Montréal ce soir 

« Une scénographie astucieuse... une trame 
sonore envoûtée...» Journal Voir 

« ...unique dons notre paysage théâtral» le Devoir 

« Effets dramatiques grandioses » CBF Bonjour 
* • 

« Une trouvaille que ce tfcéntre-. » Nouvelles TVA 

Le Théâtre de la Dame de Cœur 
présente II va pleuvoir à l'envers de Robert Lolonde 

dès le 24 juin, do mercredi ou dimonche 
Réservations : (514) 549-5828 A***. (SU) m-ms* I-MO-MMSÏS 

Tarif famSd / forfait souper-théâtre & hébergement 
Upfrn, sortie 147 de l'autoroute 20 entre Si-Hyacinthe et Orummondvitle 







T H E A T R E DU RIDEAU V E R T 

du 27 septembre au 22 octobre 94 

du 8 novembre au 3 décemBre 94 

du 17 janvier au 11 février 95 

du 28 février au 25 mars et les 31 mars et 1«* avril 95 

Abonnez-vous : 845-026? 
CKAC73AM O 

Du 22 septembre au 1*' octobre 1994 Du 19 au 28 janvier 1995 Du 16 au 25 mars 1995 
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GALERIES D 

PHOTO MICHEL GRAVEL. Li Presse l'Homme incliné de Javier Marin 

Terra incognito 
À la découverte de cinq sculpteurs mexicains 

penser de ces femmes aux formes mension même dans laquel le 
rondes, aux têtes minuscules, for- .nous vivons doit être remise en 
mant trio sur trois socles voisins? cause. 
Femmes surréalistes s'il en est, 
l'une ayant une chaise fixée sur Les influences de Miriam Me-
l'abdomen, l'autre une table et la drez ne sont pas européennes, 
troisième une maison. Femmes mais mexicaines. Son univers est 
qui deviennent plus surréalistes constitué de femmes aux têtes en 
encore lorsqu'on en fait le tour forme de biscuit. Chaque sculptu-
puisque l'arrière de la chaise, de re en terre cuite polychrome rela-
la table, et de la maison, sont in- te un récit, mais son sujet de pré-
versement fixés cette fois dans le- dilection est le double, la femme 
...dos des Vénus. Pour Vargas, la qui se dédouble, femme mythe 
notion de temps, d'espace, est aux lèvres rouges qui semble sor-
éminemment relative et la di- lie d'une bande dessinée. 

Le libre-échange devait nous 
permettre d établir des liens nou-
veaux avec le Mexique, une terre 
inconnue pour beaucoup d'entre-
nous. Une terre culturellement 
très riche qui gagne à être con-
nue, pourrions-nous ajouter. 

Soulignons que le Centre d'ex-
position Circa est situé au 372 
Ste-Catherine ouest, suite 444.- La 
galerie est gratuitement ouverte 
au public du mercredi au samedi, 
de midi à 17 h 30. 

— g • Le Cen t re 
d'exposition Circa 

kN-;'"" joue depuis plu-
i g . 1 sieurs années un 

& % f , rô le pa r t i cu l i e r 
dans l ' un i ve r s 
mont réa l a i s des 

| H H B S I arts visuels. Celte 
galerie est essentiellement vouée 
à la diffusion de l'art céramique 
contemporain. 

Depuis que le monde est mon-
de, la sculpture en terre cuite a 
été utilisée par l'homme-artiste 
comme mode de représentation 
des univers visibles et invisibles. 

L'art-céramique est intime-
ment liée à la tradition culturelle 
millénaire de plusieurs peuples et 
a notamment exercé une influen-
ce prépondérante dans l'émer-
gence de la civilisation Maya au 
Mexique et en Amérique centra-
le. Nous sommes évidemment 
-conscients de cela. 

Mais nous avons malheureuse-
ment tendance à associer art-cé-
ramique mexicain à une forme 
d'art disparue alors qu'il s'agit bel 
et bien d'un art vivant, en cons-
tante évolution. 

L'exposition Terra Incognita, 
présentée jusqu'au 16 juillet au 
Centre d'exposition Circa en col-
laboration avec le Museo de Arte 
moderno de Mexico, nous permet 
d'établir le contact avec cinq ar-
tistes mexicains dans la trentaine 
qui expriment formel lement 
leurs préoccupations actuelles en 
recourant à la terre cuite. 

Trois d'entre eux (Javier Ma-
rin, Mir iam Medrez et Marco 
Vargas) ont particulièrement re-
tenu notre attention. Marin, Me-
drez et Vargas présentent des 
sculptures sur socles, qui s'insè-
rent donc dans une certaine tra-
dition formelle, mais la similitu-
de s'arrète-là. Pour le reste, cha-
cun a développé son propre mode 
de langage, son style propre. 

Chez Mar in et Vargas, l'in-
fluence de la sculpture européen-
ne est manifeste. Comment ne 
pas songer à Rodin en regardant 
une sculpture de Marin qui a es-
sentiellement choisi le corps hu-
main comme mode d'expression 
artistique? Comment ne pas son-
ger à Picasso et Henry Moore en 
regardant une oeuvre de Vargas? 

Mais L'homme incliné de Ma-
rin est bel et bien de lui et de son 
temps. Ce corps d'homme nu, 
tourmenté par ne sait quel désir, 
qui repose sur un socle-siège 
d'acier, est fascinant (comme tou-
tes les sculptures de Marin d'ail-
leurs) sous plusieurs aspects. Mais 
ce qui nous frappe plus spécifi-
quement, c'est la technique em-
ployée par l'artiste pour produire 
ses oeuvres. Les corps de Marin 
sont constitués d'éléments anato-
miques détachés, réunis ensuite à 
la manière d'un casse-tête tridi-
mensionnel. 11 a fait preuve de 
plus d'audace encore avec son 
Homme incliné en rassemblant 
les pièces de terre cuite à l'aide 
d'attaches métalliques, apparen-
tes pour l'observateur. 

Les corps de Vargas évoquent 
les courbes des sculptures de 
Moore et témoignent de la fasci-
nation exercée par celles de Picas-
so. Mais cette fois encore, le lan-
gage de Vargas est distinct. Que 

Femmmes doubles et dédoublées no.1 de Miriam Medrez 

ANTON TCHÉKHOV 
Traduction : ANTOINE VITEZ 
Mise en scène : ANDRÉ BRASSARD 

Avec : MONIQUE MERCURE - PASCALE MONTPETIT 
MARC BÉLAND - ÉLISE GUILBAULT 
MURIEL DUTIL - PIERRE CURZI 
PASCAL ROLLIN - ROGER LARUE 

TOUT VA POUR LE MIEUX 
ELLIOTT HAYES 
Traduction : JEAN MARC DALPÉ et ROBERT MARINIER 
Mise en scène : MICHÉLE MAGNY 

Avec : HÉLÉNE LOISELLE - BENOÎT GIRARD 

UNE MAISON DE POUPEE 
HENRIK IBSEN 
Mise en scène : FRANÇOIS BARBEAU 

Avec : MONIQUE SPAZIANI - BENOÎT GIRARD 
FRANÇOISE GRATON - HENRI CHASSÉ 
DENIS ROY - DANIELLE LÉPINE 
VÉRONIQUE PINETTE 

ÉRIC-EMMANUEL SCHMITT 
Mise en scène : GUILLERMO DE ANDREA 

Avec : JACQUES GODIN - MARC BELAND 
MICHELINE BERNARD 

MOLIERE BRECHT BOTHO STRAUSS SHAKESPEARE 
GEORGE DAN DIS JEANNE DARk LE TEMPS ET LA CHAMBRE LA UÉGÈRE APPRIVOISEE 
Misrrnsrrnr Mise en Sffnc Misera irrne Mise m crrnr 
MARCEL DELYAL LORRAINE PIXT.U, SERGE DENONCOl'RT MARTINE BEACLNE 
Des le 4 OCTOBRE Des le 15 NOVEMBRE l'es le 24 JANVIER DtsIeUMARS 

M A G A Z I N E D ' A B O N N E M E N T D I S P O N I B L E G R A T U I T E M E N T AU T H E A T R E OU FAR LA POSTE 

L A r U \ I A I l \ L O U 

LA COMÉDIE DES ANIMA 
ANTONINE MAILLET 
Mise en scène : GUILLERMO DE ANDREA 

Avec : MICHEL DUMONT - JANINE SUTTO 
JEAN-PIERRE CHARTRAND - MARC LABRÈCHE 
MAUDE GUÉRIN - GUY JODOIN 
PAUL CAGELET - LÉO MUNGER 

AirCanada 

THEATRE POPULAIRE DU QUEBEC 

vous une belle 
Avec Yvan Benoît, Nathalie Coupai, Michel Daigle, René Gagnon, Aubert Pallascio, Linda Roy, Paul Savoie, Benoît Vermeulen et plusieurs autres comediens 

mise en scène de 
Serge Denoncourt 

traduction de 
Jean-Louis Roux 

V VlfUillll li i mise en scene de 
\ r l i n l f l 111 I I I f i l Louise Laprade 

de Maryse Pelletier 

onnement : (514) 387-6219 

de Alfred de Musset 
de Peter Shaffer 

mise en scène de Denise Filiatrault 

f Le T P Q j o u e au G e s ù I métro Place-des-Arts. Brochure d'abo ment disponible sur demande 

f 
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Donald K. Donald A (.'Opéra de Montréal en collaboration avec Moffman Kon'erte présentent: 
r 

Une soirée d'airs et de duos d opéras Chet d orchestre: Eugene Kohn / Soprano Angela Gheorglrty 

^ ^ mercredi, 22 juin - 19h30 
L'Amphithcâthre du Forum de Montréal 

Billets ou veuUioux g u i c h e t s F o r u m , n tous l es 
comotorrs Admission ou a u 7 9 0 1245 A t 'exteneur de MAliin ni I ROO 3 6 ! - 4 5 9 5 

Une quanlilc limite* de billet* V I.P «gaiement dispomb'v I 

ALCAN 

BANQUE 
NATIONALE 

Hydro-Québec 

Vos yeux 
n en croiront pas 

vos oreilles. 

1. WERTHER 

2. AIDA 

3. LA BOHÈME 

4. IL BARBIERE 

5. DON GIOVANNI 

6. LA VIE PARISIENNE 

OU 
6. THE CONSUL 

1. WERTHER 

2. AIDA 

3. LA BOHÈME 

4. IL BARBIERE 

5. DON GIOVANNI 

6. LA ME PARISIENNE 

7. THE CONSUL 
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SPECTACLES 

1. WERTHER 

2. AÏDA 

3. LA BOHÈME 

4. IL BARBIERE 

5. DON GIOVANNI 

de 104,52 $ à 364,56 $ 
de 104,52 $ à 396,86 $ 

de 121,94$ à 405,52 $ 
de 121,94$ à 437,82$ 

L ' O P É R A D Ê L I M O N T R É A L 

IL B A R B I E R E DI SIVIGLIA DE ROSSINI 

DON GIOVANNI DE MOZART 

LA VIE PARISIENNE D'OFFENBACH 

THE CONSUL DE MENOTTI 

Choisissez votre abonnement. 
6 PRODUCTIONS 7 PRODUCTIONS 

SEMAINE 
SAMEDI 

de 87,10$ à 323,60$ 
de 87,10$ à 355,90$ 

Pour vous abonner ou vous renseigner, 
appelez le service des abonnements 
du lundi au vendredi de 9h à 17h.: 

(514) 985-2258 

i 

Abonnez-vous 
à la saison 15e anniversaire. 

W E R T H E R DE MASSENET 

AÏDA DE VERDI 

LA BOHÈME DE PUCCINI 

Abonnez-vous et économisez jusqu à 15% sur le prix des billets vendus 
au guichet. Obtenez le meilleur choix des fauteuils disponibles. 

Ayez le privilège d'échanger vos billets pour une autre représentation 
moyennant des frais minimes. Faites remplacer vos billets en cas de perte. 

Profitez des avantages de la carte d abonné(e). 

Les représentations ont lieu à la Place des Arts. 
Des surtitres permettent de suivre le déroulement de l'opéra. 

Les étudiants ont un rabais de 15% sur l'abonnement. 
Des tarifs de groupe sont offerts. 

5 PRODUCTIONS 

En plus des succès des années 
50, Anne Murray interprétera les 
siens, comme Snowbirds, Broken 
Hcarted Me, Shadows in The] 
Moonlight. Elle sera accompa- * 
gnée sur scène de huit musiciens 
et choristes. 

Craint-elle de chanter à Qué-
bec, une ville où elle est moins 
connue qu'à Toronto, Vancouver 
ou Calgary ? Elle ignore ce que 
Québécois connaissent d' 
Mais à 48 ans, bientôt 49, il 
plus grand-chose qui lui fait 
répond-elle. « Je ne parle pas 
çais, c'est dommage, mais les 
sont les mêmes partout.» 

Quarante-neuf ans déjà, Anne 
Murray? À la voir sur les photos î 
on a pourtant l'impression qu'elle I 
ne change pas. Même visage car- ! 
ré, même cheveux blonds courts, 
même taille svelte. 

C'est que cet ancien professeur 
d'éducation se garde en forme: 
natation cinq fois par semaine, 
golf, tennis, work-out. «Je n'ai 
pas encore eu recours au lifting, 
assure-t-elle. Mais quand je passe 
au maquillage, je vois bien les 
petites rides...» 
. Sur scène, les années ne lui pè-

sent pas du tout. Dans la vie de 
tous les jours, avec ses adolescents 
(Dawn, 15 ans, et William, 18 
ans), « je n'ai plus la patience que 
j'avais», note-t-elle. 

Tout au long de ses 26 ans de 
carrière, Anne Murray a toujours 
concilié vie familiale et vie pro-
fessionnelle. Lorsque ses enfants 
étaient petits, ils suivaient leur 
mère en tournée. «Quand j'y re-
pense, je me demande comment 
j'ai fait...» Devenus grands, ils 
restent au centre de ses préoccur, 
pations. «Chague jour amène son : 
petit drame. Mais je ne me plains 
pas. J'ai de bons enfants. » 

Chaque année depuis 1968, 
Anne Murray produit un nou-
veau disque. Début 1995 , le 
temps sera venu d'entreprendre 
l'enregistrement d'un 30e album. 
«Ce sera un regular commercial 
album, précise-t-elle. 

BERNARD UZAN 
DIRECTEUR GÉNÉRAL ET ARTISTIQUE 

Anne Murray 

Anne Murray 
% 

La chanteuse country 
adulée par le Canada 

anglais sur scène au Québec 
Presse canadienne 
QUÉBEC 

• Pour les Québécois, Anne Mur-
ray est une interprète des Mariti-
mes, présente depuis 25 ans dans 
le monde de la musique country. 
Les Canadiens anglais, eux, l'adu-
lent. Ils lui ont fait une place dans 
le temple de la renommée des 
Juno, aux côtés des Léonard Co-
hen, Gordon Lightfoot et Oscar 
Peterson. Dans son village natal 
de Springhill, en Nouvelle-Écos-
se, on a regroupé dans une mai-
son tous les souvenirs de sa car-
rière. 

Une vingtaine de prix Juno, 
quatre Grammys, disques d'or et 
de platine sont exposés dans cette 
maison construite en son hon-
neur et devenue attraction touris-
tique. «J'ai donné tous les souve-
nirs que j'avais, l'occasion était 
belle de faire un bon ménage 
chez nous», lance la chanteuse. 
Depuis les débuts de sa carrière 
en 1968, elle a vendu 26 millions 
de disques. 

Anne Murray revient chanter à 
Montréal, le 20 juin à la salle Wil-
frid-Pelletier, mais cette fois elle 
se produira aussi à Québec où elle 
n'était venue qu'une seule fois, 
pour l ' e n r e g i s t r e m e n t d 'une 
émission de télé en direct à l'oc-
casion du Carnaval de Québec. 
C'était au milieu des années 80. 
«Je n'ai jamais eu si froid de ma 
vie», se rappelle-t-elle. 

Son premier vrai spectacle à 
Québec, elle le donne le 19 juin, 
au Capitole. Comme à Montréal 
le lendemain, elle interprétera six 
pièces de son dernier disque, 
Croonin ', un 29e album consacré 
à de vieux succès des années 50 
comme Old Cape Cod de Patti 
Page, Fever de Peggy Lee, True 
Love de Bing Crosby et Grâce 
Kelly, Hey There de Rosemary 
Clooney. Dix-huit chansons qui 
ont bercé l'adolescence d'Anne 
Murray et celle des Québécois de 
sa génération. 

; i*>« • v» -A 
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Découvrez le 
J A P O N 
contemporain 
à travers 
ses artistes 
futuristes. 

Vingt-cinq ârfis-es 
virtuoses de 
la lumière, 
expriment 
le Japon 
d'aujourd'hui. 
Voyez, touchez, 
participez. DIMANCHE 10 JUILLET 

DE PLUS 
Visitez la maison 
"intell igente" 

T EXPOSI T ION : 5 , 5 mil l iards d 'hommes et de femmes 

TOUS PARENTS, TOUS DIFFÉRENTS 

Saviez-vous qu il y a plus de différences entre une femme blanche et un 
nomme blanc, qu'entre un nomme noir et un homme blanc2 

Expositions interactives pour toute la famille 
C i n é m . i p«ir o r d i n a t e u r . 

Tous les jours 
E ntrée ou bas 

de 10 h à 23 h (21 h les dim ) 
do la rue St-Laurent Tel 8 4 9 - 1 6 1 2 

13 MAI - 18 SEPTEMBRE 
VIEUX-PORT DE MONTRÉAL Hnttr information sur la rê\*/nn 

i »m/w»\j': frais 4v: 

À L'AFFICHE CETTE SEMAINE 

o . Suite 740) • Oeuvres de Yves Tenier. Ou merc. 
au sam . de 12 h d 17 h Jusqu'au 25 juin. 
GALERIE JOCELYNE COBEIL <2154. Cres 
cent) • Exposition «Memento Mort», oeuvres de 
Paul MeCJure Du w . au ven. de 11 h a 18 h; 
sam.. de 11 h a 17 h. Jusqu'au 16 juillet. 
GALERIE GRAFF (963, Rachel e ) • Oeuvres de 
Oliviero Toscanl. Du merc. au ven., de 11 h a 18 h; 
sam., de 12 h a 17 h. Jusqu'au 30 juin. 
GALERIE ELENA LEE VERRE D'ART (1428. 
Sherbrooke o.) • Oeuvres de tan Forbes et Nancy 
Pearce. Du mar. au ven.. de 11 h a 18 h; sam.. de 
11 h a 17 h. Jusqu'au 28 Juin. 
GALERIE LE GARDE-ROBE (24. Mont Royal 
o ) • Exposition «Robes-reliques*. Ou Jeu. au sam., 
de 13 h a 17 h. Jusqu'au 27 août. 
GALERIE L'EMPREINTE (272. St-Paul e ) • Bi-
joux et scutptures de Roland Dutouc Du dlm. au 
jeu., de 10 h a 18 h; ven.. sam.. de 10 h a 21 
h.Jusqu au 4 juillet. 
GALERIE LEONARD & BINA ELLEN (1400. 
de Maisonneuvt' o.) • Oeuvres des étudiants «t 
étudiantes de premier cycle de rUniversité Con-
cordia. Ou (un. au ven.. de 11 h à 20 h; sam.. de 
11 h a 17 h. Jusqu'au 9 juMet. 
GALERIE YVES LE ROUX (5505. SMaurant) . 
Oeuvres de Pierre Bruneau. Mtchal de Broki. Anne 
Oeguelle. Jean Sébastian Huot, Louise Paille et 
Guy PeMerin. Ot mar. au ven.. de 12 h a 18 h; 
sam.. de 12 h a 17 h. Jusqu'au 2 Juillet. 
GALERIE MAZARIN8 (1448. Sherbrooke o.) -
Gravures botaniques anciennes de Bestor. Curtts, 
Loudon et Redoute. Gravures d'oiseaux et de nids 
de James Botton et paysages de William Bartlett. 
Jusqu'au 27 aoû* 
GALERIE McCLURE (350, Ave. Victoria) • Ex-
position «Corpus., de Victoria Wonnacott. leslie 
Pry. Oennis Ekstedt. Lalie Douglas et Claudine As 
cher. Du mar. au sam . de 12 h a 17 h., jusqu'au 
25 juin. 
GALERIE MICHEL-ANGE (430. Bonsecours) -
Oeuvres de Robert Dupont. Du mar. au dim., de 
1 1 h a 17 h. Jusqu'au 22 juin 
GALERIE OBORO (4001. Berri. Suite 301) - Auj. 
et dem.. de 12 h a 17 h. Art tibétain. 
GALERIE PINK (1456. Notre Dame o » - Sculp-

Vargas Du merc au sam, de 12 h a 17 h 30. 
Jusqu au 16 juillet. 
CENTRE D'ART MORENCY (2180. de la Mon 
tagne) - Peintures d'André Vézina et Joseph-Rt-
chard Veilleux, sculptures de Gérard Bétanger. Du 
mar. au ven.. de 10 h a 18 h; sam.. de 10 h a 17 h. 
CENTRE INTERCULTUREL STRATHEARN 
(3680. Jeanne-Mance) • Exposition «Famille au 
pluriel-. Du mar. au ven.. de 12 h a 20 h; sam.. 
dim.. de 12 h a 17 h. Jusqu'au 17 JuMet. 
COMPLEXE DU CANAL LACHINE (4710. St-
Ambroise) • Sculptures de Josée Dubeau. Tous les 
Jours de 9 h a 17 h. Jusqu au 26 Juin. 
ESPACE VERRE (1200. Mitt) • Oeuvres des étu-
diants et étudiantes. Ou tun. au Jeu., de 9 h 417 
h; ven.. de 8 h 30 a 12 h. Jusqu au 30 Juin. 
GALERIE CHRISTIANE CHASSAY (372. Ste-
Catherine o ) • Au}., de 12 h a 18 h. exposition 
•Guadaiajara*. 
GALERIE CLAUDE COURCY (1434. Sher-
brooke o.) • Oeuvres de Pierre Bédard. Du mar. au 
ven . de 10 h a 18 h; sam . de 10 h a 17 h. GALE-
RIE DARE-DARE (279. Sherbrooke o.. Suit* 
3118) • Exposition «OtsJocation». oeuvres de Jean-
ne E. Masterson. Du merc. au dim., de 12 h à 17 
h. Jusqu'au 30 juin. 
GALERIE D'ARTS CONTEMPORAINS 
(2122, Crescent) • Oeuvres de Claude Tousignant. 
Du tun. au sam.. de 10 h a 18 h Jusqu'au 15 Juillet. 
GALERIE DE LA VILLE (12001. de Saiaberry. 
DoHard-des-Ormeaux) • Exposition «Écritures sur 
bois». Du mar. au ven.. de 14 h à 17 h; merc.. de 
18 h a 21 h; dim.. de 13 h a 18 h. Jusqu'au 26 juin. 
GALERIE DES ARTISANS DU MEUBLE 
QUÉBÉCOIS (88. St-Pau( e.) - A compter de 
merc.. exposition «Éclats de verre». Du hm. au 
ven.. de 10 h a 17 h; sam.. dim.. de 13 h a 17 h. 
GALERIE DICKENS (1378. Notre-Dame o.) -
Peintures de Claude Prtvee et céramiques de Sté-
phane St-Cyr. Du merc. au dlm.. de 13 h a 19 h. 
Jusqu'au 26 juin. 
GALERI ENTRE CADRE (4897. St-laurentî -
Peintures de Rodrigue lahaie et Maryse Breton. 
Jusqu au 29 juin. 
GALERIE MAX GAUVTN (307. Ste-Catherine 

Martin Bord en. Tara Bryan, France Lachatne, Ash-
ley Miller. Daniel Oison. Brenda Watson. Jusqu'au 
30 juin. Du merc. au dim.. de 12 h a 17 h. 
ATELIER CIRCULAIRE (40. Molière e.) - Expo-
sition «In:Fusion», oeuvres de Peter S. Calvert. 
Kwa-Jin Chang. Charles Cohan, Teresa A. Cole. Ca-
rol Lee Conchar. Eleanor H. Erskine. Ken Gray. Ca-
role Kim, Brian E. sanderson. brian Shannon. De-
bra Smook et Don g Chun Yoon. Jusqu'au 16 
juillet. 
ATEUER-GALERIE LES ÉDITEURS D'ART 
ASSOCIÉS (115. Laurier o.) - Gravures de Jean 
McEwen Ou lun. au sam.. de 10 h a 18 h; ven.. de 
10 h a 21 h. 
ATELIERS DE CRÉATION DU GRUBER 
(7255. Alexandre. Suite 103) • Oeuvres de Chante-
le Beaulieu. Julie Botssonnautt. Françoise Côte. 
Pierre Côte. Line Grégoire, David Levesque. Gilles 
Marcoux. Dany McDonald. Nichoias Pitre. Nataiie 
Villeneuve et Stephane Villeneuve. Du mar. au 
sam.. de 12 h a 18 h. Jusqu au 30 juin. 
B-312 (372. Ste-Cathertne o.. Suite 312) - Instal-
lation de Suzan Vachon. Du mar. au sam.. de 12 h 
a 17 h Jusqu au 25 Juin. 
LA CENTRALE • GALERIE POWERHOUSE 
(279. Sherbrooke o.) • Oeuvres de Germain Koh et 
Nicole lebel Du merc. au dim.. de 12 h à 17 h. 
Jusqu au 23 Juin. 
CENTRE SAIDYE BRONFMAN (5170. Che-
min de la cote Ste-Catherine» • Oeuvres de Théo 
Tobiasse. Jusqu'au 3 Juillet. 
CENTRE DE CÉRAMIQUE BONSECOURS 
<444. st-Gabriel) - Exposition «Porcelaines, beau-
te et fonction». Du lun. au ven.. de 10 h a 17 h30; 
sam.. dim.. de 13 h a 18 h. Jusqu'au 14 août. 
CENTRE CANADIEN D'ARCHITECTURE 
(1920. Baile) • Auj. et dem.. de 11 h a 18 h. expo-
sition «Cites de l'archéologie fictive: oeuvres de 
Peter Eisenman. 1978-1988». Exposition «Le rôle 
des maquettes dans l architecture religieuse du 
XiXe siecle au Québec». Du mar. au dhn., de 11 h 
a 18 h; jeu., de 1 1 h a 20 h. 
CENTRE D'EXPOSITION CIRCA (372. Ste-
Catherme o.. Suite 444) • Exposition «Terra mco-
gnita». oeuvres de Gerardo Azcunaga. Javier Ma-
rin. Miri3m Medrez. Paioma Torres et Marco 

tures de Shefly Low. Du ieu. au dim . de 13 h a 17 
h Jusqu au 3 juillet 
GALERIE ROCHEFORT (350. rue Saint-Paul o) 
Exposition des oeuvres de George Bogardi. Tre-
vor Gould. Christine Major et Serge Murphy. Du 
merc. au dim.. de 12 h a 17 h. Jusqu au 14 août. 
GALERIE SXOL (279. Sherbrooke o.) - Auj. et 
dem.. de 12 h a 17 h. oeuvres de Christian Bllo-
deau. 
GALERIE JEAN-PIERRE VALENTIN (1434. 
Sherbrooke o.) - Oeuvres de Fortin. Leduc. Dallai-
re. Rochon. Perreautt. Dureoher. Laçasse. Mendefl 
et Levy. 
Du lun. au ven.. de 10 h a 17 h. 
GALERIE VOX (4060 boul. Saint-Laurent local 
301) - Exposition «Peupliers, fantômes sur les 
fiots». photographies de Nathalie Caron. Jusqu'au 
26 juin. 
GALERIE WADOINGTON (2155. Mackay) -
Oeuvres de Peter Aikens. Y. Chaki. Ulysse Com-
tois. Louise Masson. Michel Morin. Louisette Gau-
thier-Mitcheile. Kevin Sonmor et John W. Ste-
wart Jusqu au 16 juillet. 
GESÙ (1200. de Bteury) - Oeuvres de Claude Lan-
glois. Duieu.au sam.. de 12 h à 18 h. Jusqu au 29 
juillet. 
GUILDE CANADIENNE DES MÉTIERS 
D'ART OUÉBÉC (2025. Peel) - Oeuvres de Fritz 
Kistel et Jerry Larouche. Jusqu'au 6 Juillet. 
GUILDE GRAPHIOUE (9. St Paul o.) « Les gra-
veurs français (eaux-fortes) de Evelyne Klein. Du 
lun. au sam.. de 10 h a 18 h; dim.. de 12 h 417 h. 
Jusqu au 31 juin. • 
MAISON D'ART FRA ANGEUCO (1320. 
Wolfe) - Auj.. exposition «Hommage au frère Jérô-
me» par le groupe Artistes de l'atelier de frère 
Jerome. 
OBSERVATOIRE (372. Ste-Catherine o.. Suite 
426) - Auj.. de 11 h 30 a 17 h 30. oeuvres de 
Richard Buchanan. OCCURRENCE (911. Jean-
Talon e ) - Auj. et dem., de 12 h a 17 h. exposition 
•Félix Cuipa». photographies de Marcel Bkxrtn. 
LA PETITE MAISON DES ARTS (88. boul. St-
Joseph) • Oeuvres de Mathieu Roy. Ou Km. au 
ven.. de 11 h a 19 h; sam. dlm.. de 11 h a 16 h. 
Jusqu'au 22 Juin. 

S. SPACE enSEMBLE (1622 A. Sherbrooke o.) 
Auj. et dem.. de 12 h a 17 h, oeuvres de Myma 
Brooks Bercovitch et Mamie Colton. A compter 
de merc., gravures d Annette Woifstein Joseph 
Du merc. au dim.. de 12 h a 17 h 
VIEUX-PORT DE MONTRÉAL • Exposition 
•Expotec 94 - La magie de l'electricite» Jusqu au 
18 septembre. - (Bassin Bonsecours) • Exposition 

EXPOSITIONS 

MUSÉE D'ART CONTEMPORAIN (185. St* 
Catherine o.) • Expositions «Le partage d'une vi-
sion - collection Lavalin». «Henry Saxe, oeuvres de 
1960 a 1993» et «Jana Sterbak, déclaration. 
1993» Du mar au dim . de 11 h a 18 h; merc.. de 
11113-»* 
MUSÉE DES BEAUX-ARTS DE MONTRÉAL 
(1379. Sherbrooke o.) • Pavillon Jean-Noël Desma-
rais; Expositions «Roy Lichtenstein». «Toucher du 
bois». «Point de vue des étudiants du Musée». 
•Processus de creatic-». - Pavillon Benatah Gibb: 
Exposition «Tamara de Lempicka». A compter du 
23 Çjin, exposition «Serge Tousignant: parcours 
photographique» Du mar. au dim.. de 11 h a 18 
h; merc . de 11 h a 21 h. • LA GALERIE D'ART 
(1390. Sherbrooke o ) - Oeuvres des artistes de la 
galerie. Du mar. au ven., de 11 h a 16 h; sam.. 
dlm:. de 12 h a 16 h. Jusqu'au 30 Juin. 
MUSÉE MARC-AURÉLE FORTIN (118. St-
Pierre) • Exposition «Vues du Québec», oeuvres de 
Marc Aurele Fortin. Ou mar. au dim.. de 11 h à 17 
h. Jusqu au 28 août. 
MUSÉE McCORD (690. Sherbrooke o.) • Expo-
sitions «Manituminaki: la puissance des pertes de 
verre», «Les beaux jours de l'ombrelle*. • Mar-
quons du Ouebec» et «Tout le monde en place! 
Les photographies composites de William Not-
man». Mar. merc . ven.. de 10 h a 18 h; Jeu., de 
10 h a 24 h; sam.. dim.. de 10 h a 17 h. 
POINTE-À-CALLIÉRE - MUSÉE D'AR-
CHÉOLOGIE ET D'HISTOIRE DE MONT-
REAL (350. Place Royale) - Exposition «Objet vs 
Objet, l archeologie dans l'imaginaire» Jusqu'au 5 
septembre. 
AMPHITHÉÂTRE BELL (Mezzanine. 1000. La 
Gauchetiere o.) - Oeuvres de Marc Tétro. Jusqu'au 
1er septembre. 
ARTICULE (105.15. Mont-Royal oJ • Oeuvres de 
Toby MacLennan. Jusqu'au 26 Juin. Oeuvres de 

THÉÂTRE 

THÉÂTRE OLYMPIA (1004. Ste-Catherine e ) -
•La Locandiera». de Carlo Goldoni. Mise en scene 
de Martine Beaulne. Avec Sylvie Drapeau. Gary 
Boudreau. Sitvy Grenier. Robert La tonde. Nor-
mand Levesque. Nathalie Mallette. Alexis Martin. 
Marie Mkhaud et Alain Zouvi. Du mar. au sam.. 20 
h. 
ESPACE LIBRE (1945. Fullum) . Auj., 20 h. 
•Tète a tète», spectacle conçu, écrit, mis en scè-
ne et joue par Robert Gravel et Jean-Pierre Ron-
fard, avec Therese Doyon et Nicoie Filiatrault. 
UQAM (Salie Aifred-Laliberte. Salle J-M400. pa-
villon Judith-Jasmin. 405. Ste-Catherine e.) - Auj.. 
20 h. «Ailleurs», de Monique Hamel. 
AU VIEUX ST-CHARLES (3872. boul St Char-
les. Pierrefonds. Tel. (514) 525-4506) -Auj.. 19 h. 
«Les Médiums» (meurtre et mystère). Mise en sce-
ne de Frank Deguisne. Présentation de la Compa-
gnie Les Sophistes.. 
THÉÂTRE DU MONT-BLEU (333. boul Cite 
des Jeunes. Hull. Tel. (819) 777-8858). «Un sur 
six», de Sam Bobrick et Ron Clark. Adapt. de Rene 
Dionne Avec Aubert Pallascio. Danielle Bisson-
nette. Jean Petitclerc. Nathalie Breuer et Guy Jo-
doin. Du merc. au sam.. 20 h 30. 
THÉÂTRE DE L'iLE (1. Wellington. Hull. Tel. 
(819) 595-7455) - Auj. 18 h 30. 21 h 30. «Ce soir 
on danse», de Richard Harris. Trad. de Benoit Gi-
rard. Mise en scene de Gilles Provost. Avec Suzan-
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i (71 AMPHITHÉÂTRE DE LANAUDIÉRE 
> 1575. boul. Base-de-Roc. Joliette s 

À 30 minutes du tunnel Louis-Hippolyte-Lafontaine 
et boul. Métropolitain (Route 40) - Montréal 

U m i ï ^ w p v i l l'I 
• Sur présentation de votre billet de concert » est possible de pique-

niquer sur le «'gazon» à compter de 18 h et à midi le dimanche. 
• Les enfants de 12 ans et moins, accompagnés d'un adulte, sont 
! admis gratuitement dans la section «gazon*. 

ACHAT DE BILLETS 
Billetterie centrale de l'Amphithéâtre 

1-800-561-4343 
(sans frais pour le Québec) ou 

(514) 759-4343. 
Réseau Admission: 
1-800-361-4595 ou 

(514) 790-1245 

hml «LE FESTIVAL-EXPRESS» 
Vendredi et samedi soirs. Départ à 17 h 45 au «Centre Infotouhste 
i l010 , rue Ste-Catherine Ouest - métro Peel). 
Arrêt devant Archambault Musique (500, rue Ste-Catherine Est 
face au métro Berri-UQAM). 
Prix 12 $ (allerretour, taxes incluses). Nombre de places limité, 
tyllets disponibles à tous les points de vente. 

INFO-ARTS Bell 
( 5 1 4 ) 790-ARTS (2787) 

INFO-ARTS BELL accepte les frais d'appel 
de partout au Québec. l/f» cJU44Â4j4At ! 

S R C # Rad io FM 

Diffuseur officiel Transporteur officiel 

DU 2 JUILLET AU 2 A O U T 1994 Orchestre symphonique de lYois-Rivières 
Gilles Beilcmarc, directeur artistique 

Direction musicale, arrangements et orchestration: G i l l e s Bel leraare 

L E 13 JU ILLET 1994, 20 h 30 
TABLATURA. GOUPE JAPONAIS, musqué ancienne. 20 S 
PAPIERS SCOTT LIMITÉE 

P f DftONI. piano. BACH. WAGNER-USZT. MOUSSORGSKI. 20 $ 
PAPIERS SCOTT LIMITÉE 

ORCHESTRE OU CENTRE NATIONAL DES ARTS. PINNOCK. 
BLACKWELL, MAGUIRE, BOSTRIDCE MATTINSON. CANTATA 
SINCERS, BACH (messe en $1 méneur). 40 S 30 S 22 S I S S 
AIR CANADA 

ORCHESTRE MÉTROPOLITAIN. LACOMBE. FORTIN. SCHADE. 
PEDRO7TI. CHOEUR DE LANAUDIÉRE et CHANTEURS DE LA 
PLACE •OUROET. HAYDN (Les Saisons). 40 S 3 0 $ 22 S 15 S 
MONTCLAiR 

RADÔST-PRAHA. SOUCKOVA» SOUCECK. choeur d enfants. 
17S 1 2 $ 10$ 9 $ DESJARDINS 

QUATUOR MORENCY, DAN G THAÏ SON. MALLETTE, 
MALLETTE. PUCHHAMMCR-SÉD4LLOT, ST-CYR, SCHUBERT. 
CHOSTAKOVTTCH. RAVEL MENDELSSOHN. 20 $ 
PAPIERS SCOTT LIMITÉE 

QUATUOR TOKYO, BEETHOVEN. BERG. SCHUMANN. 20 $ 
PAPIERS SCOTT LIMITÉE 

OSM. DUTOIT, HVOROSTOVSKY. SIBEUU5. MOUSSORGSKI. VERDI. 
MOUSSORGSKI/RAVEL 40 S 30$ 22 S 15$ SPINELU 

BUDAPEST FESTIVAL ORCHESTRA, FISCHER, KOCSIS, LISZT. 
DVORAK. 4 0 $ 30$ 2 2 $ 15$ SUNUFE 

BUDAPEST FESTIVAL ORCHESTRA. FISCHER. JUNE 
ANDERSON. Le long du Danube Neu. 25$ 12$ 10$ 9 $ 
DOT JAMMU* 

NORR1S, UNO E MANN. GAG NON. LIMOGES. TRUDEC PICARD, 
DHAVERNAS piano et quintette de cuivres. 20 $ 
PAPIERS SCOTT LIMITÉE 

orgue et clavecin. WECKMANN. BACH. RAMEAU. 
FOROUERAY. 20 S PAPIERS SCOTT LIMITÉE 

ORCHESTRE MONDIAL DES JEUNESSES MUSICALES, SHAO, 
HAMSUN. BOUCHER, RACINE. DUBOIS, BRAUN. 
CHOEUR Ode i l a joie. BEETHOVEN. 25$ 19$ 14$ 9 $ 
SDÉRS 

OSM, DUTOnC ARGER1CH, SCHUMANN, PROKOFIEV BARTOK. 
4 0 $ 3 0 $ 22 S 15$ 

UNE INVITATION DE BRAHMS Sorvwe poix deu* pwnes 
PROKOflÊ MOREl .Romeo ct/jBene. 

DtBUSSV Prélude rtpr&ym-di <fun lâvrc 
LISZT BEUJNt Wmfnfsrcnces de 

ropéf«i «Norma» 
Égiftc de Ville des L>urentxJes fSa.rt-bn( 
20 S 
• PAPIERS SCOTT LIMITÉE 
SRC + Radio FM 

CHARLES DUTOfT. cnef tfOrcncsLT 
VADCM R I PIN. vioton 

CHOSTAKOVTTCH CXAtrTU-f de féTo 
TCHAWOVSW Concrto pour woion 
SAP^ SA£NS Symphonie no 3 Arc o-guv 
PATRICK WEDD, Dfgutr 

Auphithê ve 
40 S 30 S 22 S Ib S L i 

Hydro-Qu«b«c 

10 h 30 lût 
CÉLÉBRATION OOMJNICAU 
UNIVIRSITY OF ILLINOIS 
CHORALE 

FRIO STOLTZFUS, cteccc 

r ALESTRtf̂  Mps>e »V5r1 Cx>l 

ûwWfdte de icfitït: 
Entrée fctxv 

Q PAPIERS SCOTT UMTTÉE 

CHARLES DUTOfT. c*ef dothere 
ANATOL UGORSJU, pono 
MAURCEN BROWNE, soprjro 
DENIS MERCIER, r w « ï u f 
KETHC'.tN «Eçjrrort». muvouv de 
KETHO.EN Concerto pour puno 

ro S •Errpcrtu" • 
AffîfAtneAtre B 
40S 30S 22 i I SS E d 

14 h 30 Cr\ 
HOMMAGE A É o r m PIAF 
(30* armlWîMira <*• sa Moit|̂  
Des charuons qui ont (m le tour du monde 

LÉO MUNOSR. T*rrpr*i-

ORCHESTRC SYMPHONIOUE 
BACH Fjtnuwe ctvonvDque et ftjgue 
HAYDN Sonate en mi mneur. Hoo. XVt 3* 
HJND€L*TH Sonate no 3. 
CHOHN 0aiade no 3. Nocturne en fa œse 

rrwneur. 3 KVvur*a*. 
USZT RtvpsocJes hongro<ses nos 11 et 2 
AmpmtheAtre C9 
2SS 19 S 14$ 9$ EKJ 

arrange cĵ enti 
ATipr*me.>rt 
17 S 12 S ÎOS VS 

BROWN. LEMEUN. MOISAN. -SCHUBERT1ADE-. 
PAPIERS SCOTT LIMITEE 

GOTHONL piano. 2IPOU. US7T. SCHUBERT 20 S 
PAPIERS SCOTT LIMITEE Desjardins 

SRC 4*ft«dioFM 

0 °t° 0 Auberge feur l j taldiéc 
r / t J 2 4 Lac Long Sud 

St Alphonse 
(5/l)BHW2(>9 

,l-aOO-36+1758 
Forfait musique 
et gastronomie 

II5S par personne 
<Kcuptttton JouNf incluant 

• souper • concert • 
• hébergement Uejeuner • • pourboires • 

20 h H 
UNIVIRSITY OP ILLINOIS 
CHORALE 
FRID STOLTZFUS. duectton 

ARVOPART •P̂ nvon selon samt-jeAi 
ÉghedeiEp'pK-'e 
20 S 

Terrasse chauffée 
de 5,50$ à 14,95$ 

93. Saint Charles 
Borromée sud 

(511) 753-4468 

Table d'hôle du «oir 
à partir de 13.956 

&Vtteur 
Jcliclir. Qicbcc Jet 3b3 
75Q-2141 

Pfpcno'fe vane 
Amphithéâtre 

S 12 S IOS 9S 

( S ) Desjardins 

Q PAPIERS SCOTT LIMITEE 

"Découvrez un univers d'avantages î 
Jbes services Étoilesw Bell en vedette : 
j i l'Afficheur - l'Appel en anente 
—- l'Appel personnalise - le service TéléRéponse 
'lUfs services Conférence à crois. Composition abrégée, Mémorisateur, Renvoi 
automatique et Sélecteur font également partie des services Étoiles Bell. 
Abonnez-vous à un ou à plusieurs services Étoiles Bell 
e n c o m p o s a n t le 1 8 0 0 903-BELL.' 
(Mentionnez votre intention de participer au concours Les Étoiles du Festival.) 

À gagner : 
- Un voy»Re pour deux au Festival de musique de Tanglewood. 

Si le gagnant de ce prix est abonné en date du tirage à un service Étoiles Beli. 
U recevra en plus 500 $ en argent. 

• 50 paires de billets pour un spectacle du Festival international de Lanaodière 1995. 
- 5 téléphones Nomad. ^ ^ 
Tirage le 30 août 1994. ^ ^ H I 
Règlements sur demande au Festival. (XBJI 
* ALTTX INC I I K 'NT non R E Q U I S P ^ M R P A M C I P T - R au C I M U our> wÊÊÊÊP I 

VCi piet».«i A I Amphithéâtre, les «niants de 12 ans et moins, accompagnes d un adulte, sont admis gratuitement dans la section -5* :on 

j Tarifs spéciaux • groupe»: CS14) 035-5161. 1-600-361-8020 F 18 06.0b (920) 
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METRO ANGRIGNON AUTOBUS 110 • INFO-FLEUVE: (514) 367-6533 

Jl.U.'Jt 

S a l l e W i l f r i d - P e l l e t i e r 
P l a c e d e s Ar ts 

Réservations telepbonïqués:-
514842 2112 Frais du service 
Redevance do 1.25S(+taxés) 
S tir tout billet do plus de 10S 

SPECTRUM 

A O Û T M E R C R E D I 1 0 A O Û T AOUT D I M A N C H E A O U T A O U T V E N D R E D I A O U T S A M E D I A O U T 

L A U R E N C E 
I j 'AUBERiTA 

UWESNï 

SALLE WILFRID-PELLETIER 
Ê L M D E w 

IL LEl At.R ICWNE 
C O R Ï O R Ï Ï N D A N I E - L W 

f e î « T R 

lP.R.IM'EUR A MONTREAL 

mm*\ti\$ SUR SCENE Etape o f f i c ie l le 
> du Congrès mondial acadien 

C O M M E T 
/ K R A N C l m i 
* ^ •m jMM rfi i DT-

l'A R O'C H E UUI ERE MACHINE 
y * (Antilles) 

II SYMBOLE SIGNIFIE 

SPECTACLES A PRIX DECOUVERTE 
A 9 50$ OU BILLET GRATUIT 

A CHAQUE ACHAT D UN B ILLET 
OE 20$ OU PLUSOCS 

FRANC0F0LIES AU GUICHET 
.OU SPECTRUM' 

L'ATifvflU.E R S E 

VtlU» de Montro il omptexe sacem PiUce des Arts 
$OCAN 
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Dernier hommage à Mouloudji 
Devant l'église St-Roch, une centaine de personnes attendaient en silence, 
des hommes et des femmes de plus de 50 ans venus retrouver * le Paris de 
notre jeunesse, le Paris d après-la Libération, le Paris de Mouloudji » 
Associatcd Press • * . 

HYDRO QUEBEC 
présen te 

PARIS 

p Entre 300 et 400 personnes ont 
assisté hier matin à l'église Saint-
[Roch de Paris aux obsèques reli-
gieuses du chanteur et comédien 
Marcel Mouloudji, décédé mardi 
soir à l'âge de 71 ans. Après la cé-
rémonie, le cortège funèbre, ap-
plaudi, s'est dirigé vers le Père La-

fhaise où Mouloudji devait être 
nhume. 

Parmi les comédiens venus lui 
rendre un dernier hommage, on 
remarquait Daniel Gélin, Roger 
l lanin, Bernard Haller. D'autres 
bersonnalités telles- le président 
fclu Front national jean-Marie Le 
Pen, qui fréquentait le Saint-Ger-
main des Prés des années 50, et le 
Pr Schwartzenberg, étaient pré-
sentes. 

Durant la cérémonie célébrée 
par le père Roland Letteron, l'au-
mônier des artistes, un accordéo-
niste a joué des mélodies chères à 
Mouloudji, telles Un jour tu ver-
ras (on se rencontrera). 

Devant l'église Saint-Roch, une 
centaine de personnes atten-
daient en silence. En majorité, 
des hommes et des femmes de 
plus de 50 ans venus retrouver 
«le Paris de notre jeunesse, le Pa-
ris d'après-la Libération, le Paris 
de Mouloudji», comme l'expli-
quait une dame. 

«C'était une ambiance folle, 
comme en 1900. La France avait 
été occupée. Alors, à Saint-Ger-
main-des-Près, on s'amusait, on 
respirait comme si on avait qua-
tre poumons», expliquent André 

DU 23 JUIN AU 1ER JUILLET 1994 AU PARC DES RAPDES A LASALLE 

Diane Di 
23 juin 20h30 
CARMEN CAMPAGNE 
24 JUIN 16H 

LA BOTTINE SOURIANTE 
24 JUIN 20H30 

VILAIN PINGOUIN 
25 JUIN 20H30 

ALAIN LEFEVRE ET 
LES JEUNES VIRTUOSES 
26 JUIN 20H30 

SAUF KEITA 
27 JUIN 20H30 

CINEMA 
28 JUIN 21H 

THE STEPHEN 
BARRY BAND 
29 JUIN 20H30 

JUUE LEBON / 
BOURBON GAUTHIER 
30 JUIN 20H30 

« r m ^ ^ o r s e 
& yiormandie... simplement 
irrésistible. Visitez une des plus 

belles îles du monde! 

Départ 18 septembre 1994 

16 jours) Incluant 

•Vol. transferts & correspondance Corse 

•15 nuits d'hébergement (3 étoiles) 

•Service de guides - animateurs spécialisés 

•Tous les déjeuners & 8 soupers 

•Autocar pour déplacement 

•Des visites telles que Bonifacio, Sartene 

(petite ville médiévale), Ajaccio (ville 

natale de Napoléon), la résidence d'été de 

Tino Rossi par son fils Laurent et plus! 

•Passe métro / autobus de 3 jours à Paris 

•La plage du débarquement historique 

•Plus...Plus...P!us 

GOGH VAN GO / 
TOO MANY COCKS 
1" JUILLET 20H30 

LUNDI 20 JUIN - 20H00 
SALLE WILFRID PELLETIER - PLACE DES ARTS 

• S B E N VERTE AUX GUICHETS DE LA P.O.». À TOUS L E S COMPTOIRS ADMISSION OU AU T W - 1 2 4 5 
_ Téléphoner tu Mrvtci! Avim-Prcmlèm de American Expresfpour rtervtr uni place de choix en «pédflart B f A 

—•racart— 'Avant-Pumara -Admissible * Potats-PrtvWoes de Amènes.-. ba>ress" Compose* le 1 800 668-2639. • H ^ 

pp (double) 

Demandez les inclusions: S 

1-800-463-0017 1 
ur d'un permis du Québec) > 

Patrimone Canadian 
canadien Hentage 

Hydro-Québec 
p r é s e n t e 

£Ë r t f â nS â î présente 

(FRANCE) E T 

JEUDI I I 
ET VENDREDI 
AOÛT 20H00 M A R D I 2 0 H 3 0 

CHANSONS 

B A N Q U E 
N A T I O N A L E MMML 

(Francs) (France) 

La Fête à 
(France) (France) (France) 

Les événements 
ÉCONO-CONTORT 

î i l î j i l l ^ m j arasa 8 

vtnm wmœm GZJdjÏ 
iBvIlli ifiilm : 

i n , a&s&ft ataon 

Invités: J Corcoran. J Letoup. P Rynn 
L Fcrester. Léandre. M. Pagtero. 
G. Fans. Viton ftngoum. RBO. 

S. Tœmbfay. Zéfcuton 

ORCHESTRE SYMPHONIQUE 
son ti «Monde GUES OUBiiT 

PLACIDES ARTS 
Théâtre Maisonneuve 

RYTHMES 

ai r t iansaf 
(Leuittanc) (France) 

les 4 , 5 et 6 août 
les 8 et 1 0 août du 11 au 1 3 août À L'AFFICHE 

PUUXKS ABTS 
Cinquième Salle 

B A N Q U E 
N A T I O N A L E Ou-mu fédéral (M 

(SSET""* 
« l i r t r a n s â T 

MERIDIEN 
MONTREAL 
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Ultra Sons 

Dance Naked: 
Mellencamp... 

dénudé 
„ • e veux que tu danses à 
" f M poil/je pourrai mieux 
te voir... tu n'as pas besoin de 
faire l'agace/juste tournoyer, 
tournoyer ... So 1 can see 
you/l'd like to get to know 
you...» 

Bon, bon. Ainsi débute Dan-
ce Naked, nouvel album de 
John Mellencamp, neuf mois 
seulement après le précédent, 
l 'excellent Human Wheels. 
Neuf chansons, disons, dénu-
dées. Petit vlimeux! 

Doit-on considérer ce disque 
comme un projet important du 
Little Bastard from Indiana? 
L'avenir nous le dira, mais j'ai 
bien l'impression que nous 
n'avons pas affaire à un chef 
d'oeuvre. M'injectant Dance 
Naked entre les deux oreilles, 
j'y ai remarqué une belle sim-
plicité, quelques riffs accro-
cheurs, une certaine redon-r 
dance dans le propos, des ar-
rangements minimaux, un art 
intègre, réduit à sa plus simple 
expression. 

Une seule pièce étonne vrai-
ment: Wild Night, un classi-
que de Van Morrison, enregis-
tré en duo avec Me'Shell Ndé-
gé Ocello, révélation black du 
rap alternatif transformée en 
foik-rockeuse pour l'occasion! 

Le rock et le folk y sont crus, 
les mots sont typ iques de 
l'homme. Les grandes ques-
tions y sont posées (so what 
am I living for?/they say the 
truth is not hard to find/it's 
right here in front of my eye-
s/if 1 could just open my heart 
sometimes), les grandes incon-
gruités y sont dénoncées ( the 
planet is dying and there's no 
time to spare/they spend aïl 
your days sowing seeds of des-
pair...), le linge sale y est lavé 
en famil le ( l e t ' s get to the 
point now/just because we've 
got the same mom & dad/that 
don't mean Tm your kee-
p e r . . . ) , les déch i rements 
amoureux y sont narrés (and 
the wind catches your feet/and 
sends you flying, crying...)tla 
sensualité y est célébrée (So / 
can see you...)t et ainsi de sui-
te. 

Signée Mike Wanchik et 
Mellencamp, cette modeste 
production bourgeonne lente-
ment dans le bas-ventre, se 
laisse découvrir en plusieurs 
écoutes. Et si elle venait à éclo-
re ce soir même? La semaine 
prochaine? Un soir de paye? 
Ou le 2 août au Forum? Bour-
geons ou pas, on y sera assuré-
ment. 

Alain Brunet 

DANCE NAKED, John Mellencamp. Mercu-
ry. 

être Pearl Jam à la place de 
Pearl |am ». 

Mais pas de panique, les gars 
ne se prennent pas trop au sé-
rieux. Et, s'il n'est pas folle-
ment original, le don de la mé-
lodie rock alterno des frères 
Deleo est particulièrement en 
valeur dans des pièces comme 
Vaseline (avec son intro Beat-
les pér iode album blanc ), 
Interstate Love Song ou Un-
glued (méchant solo de guita-
re dans ces deux derniers cas, 
en passant). 

Reste à voir si leurs fans leur 
pardonneront à la fois leur 
succès et l'extinction de la race 
grunge... 

Marie-Christine Biais 

PURPLE, Stone Temple Pllots. Warner. 
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Francis 
Dunnery : 

prometteur ! 
i vous prenez la peine de 
lire les crédits sur la po-

chette de Less, le tout premier 
disque de Francis Dunnery, 
vous remarquerez que le jeune 
homme joue littéralement de 
tous les instruments, de la gui-
tare à la batterie, en passant 
par la basse et la programma-
tion. Seule exception, semble-
t-il: l'harmonica. Tout cela en 
plus d'écrire et de composer 
toutes les chansons, qu'il chan-
te avec une voix qui rappelle 
un peu celle de Peter Gabriel. 

Petit génie à l'horizon, vous 
direz-vous? Vous n'aurez pas 
tort —pour vous donner une 
idée du talent de Dunnery 
( comme guitariste), sachez 
que, depuis quelques années, il 
accompagne sur scène nul au-
tre que Robert Plant et que ce-
lui-ci ne tarit pas d'éloges sur 
son émule. 

Avec Less, Dunnery révèle 
une forte influence du côté des 
musiques black, quelque part 
entre le soul, le funk et le 
blues, le tout mêlé de rock, 
avec des petites touches Mo-
town dans les choeurs, quand 
choeur il y a, et des solos de 
guitare bien sentis quand il le 
faut. 

Le premier extrait, Ameri-
can Life in the Summertime, a 
donné lieu à un clip particuliè-
rement intéressant et, ce qui 
ne gâche rien, la chanson elle-
même est excellente, avec sa 
description cynique de la réus-
site commerciale d'un artiste 
fabriqué de toutes pièces. 

Autant dire que cela s'écoute 
tout seul et que Less est un 
premier album plus que pro-
metteur. 

Marie-Christine Biais 

LESS. Francis Dunnery. Warner. 

Stone Temple 
Pilots : sauvés 

par un clin d'oeil 
a pochette annonçait à la 
fois «12 Gracious Mélo-

dies» et 11 titres de chansons! 
Je vous parle bien sûr de la po-
chette du second album du 
groupe californien Stone Tem-
ple Pilots, intitulé Purple bien 
que ce mot ne figure nulle part 
sur ladite pochette. 

Un mystère de plus, mais ré-
glons d'abord le cas de cette 
douzième «mélodie gracieu-
se » : vous la trouverez cachée à 
la fin de la onzième pièce de 
l'album (à 4 min. 55). elle 
semble avoir pour titre The Se-
cond Album, et elle est tout 
simplement hilarante puisqu'il 
s'agit d'une toune de «croo-
ner» avec big band et tout et 
tout —de la part d'une forma-
tion qui a incarné le grunge 
aux côtés de Nirvana, avouez 
que la chose surprend. Et écou-
tez bien les paroles, c'est à hur-
ler de rire... 

En fait , c'est une chance 
qu'il y ait ce clin d'oeil parce 
que, après le méga-succès de 
leur premier album, Core 
(vendu à plus de 4 millions 
d'exemplaires), nos amis STP 
semblaient, à première vue, 
faire dans le simili-cool, du 
genre livret écrit à la main 
(avec des pseudo-ratures...), 
avec en plus quelques pièces 
ti|ès nettement |nous voulons 

Whale : 
plaisant 
au cube 

DISQUES 

DutOit et l'OSM 
Un Chostakovitch indifférent, un Ibert souriant 

CLAUDE 
CINGRAS l onoon 

• Les intégrales 
au disque suivent 
par fo i s l ' o r d r e 
chronologique des 
oeuvres mais 
adoptent le plus 
souvent un ordre 
fantaisiste. Pour 

l'intégrale des quinze Sympho-
nies de Chostakovitch qu'elle a 
confiée à Charles Dutoit et l'Or-
chestre Symphonique de Mont-
réal, la Decca/London a évité 
l'une et l'autre formules et a plu-
tôt choisi de lancer l'affaire avec 
un premier disque jumelant les 
première et dernière symphonies. 

C'est une façon plutôt originale 
d ' indiquer au consommateur 
qu'on ne le laissera pas en plan et 
qu'on l'invitera ensuite à faire le 
parcours qui sépare ces deux pô-
les. D'ailleurs, la cinquième Sym-
phonie est déjà enregistrée et 
constituera le «volume 2 » de l'in-
tégrale. (On note, en passant, que 
les folles dépenses ne semblent 
pas inquiéter la Decca/London, 
qui entreprend l'intégrale Dufoit-
OSM tout en poursuivant celle 
d'Ashkenazy et le Royal Philhar-
monie, en plus d'offrir déjà celle 
de Haitink et une quasi-intégrale 
de Solti.) 

Intéressante idée de marketing, 
le couplage du premier disque 
Chostakovitch du tandem «Du-
toit-Montréal » est également ré-
vélateur au plan musical. Cette 
audition permet en effet de fran-

nutes, pi 
la produ 

plus important compositeur russe 
de ce siècle. 

La première Symphonie, de 
1925, l 'espièglerie d'un jeune 
compositeur de 19 ans encore aux 
études, découvre en même temps 
le tragique qui marquera toute sa 
musique; la quinzième et derniè-
re, de 1971, est le testament sym-
phonique d'un musicien de 65 
ans très respecté mais aussi très 
malade et un peu aigri, à qui il ne 
reste que quelques années à vivre. 

Quarante-six ans après le choc 
de sa première Symphonie, Chos-
takovitch, tel un homme ayant 
tout dit, semble chercher à nous 
livrer un nouveau message mais 
n'y parvient qu'à moitié. 11 cite 
textuellement Rossini et Wagner 
(quel voisinage!) avec un sans-
gêne indigne d'un tel créateur; il 
reprend, mais gauchement, des 
formules rythmiques et mélodi-
ques de ses propres oeuvres, entre 
autres la treizième Symphonie; il 
tente désespérément, à travers 
non pas un mais deux longs ada-
gios de plus de 15 minutes chacun 
(ce sont les deuxième et quatriè-
me mouvements), de retrouver 

chir, en 75 minutes, près d'un 
demi-siècle dans la production du 
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l ' envoûtement de ses grands 
mouvements lents antérieurs. 

Au plan de la pure virtuosité et 
de la beauté des timbres, l 'OSM 
n'a ici rien à envier aux plus gran-
des formations internationales 
qui ont gravé ces deux sympho-
nies; la prise de son est d'ailleurs 
phénoménale. Hélas! comme in-
terprète, Dutoit ne parvient pas à 
ces sommets. L'écoute de ce pre-
mier disque a même provoqué 
chez moi un ennui tel que j'ai cru, 
un instant, que je n'aimais plus 
Chostakovitch... 

D'accord, la première Sympho-
nie n'est pas sa meilleure et la 
dernière n'ajoute absolument 
rien à sa gloire. La lecture de Du-
toit laisse l'impression d'oeuvres 

plus quelconques encore. Le chef 
est pourtant très respectueux des 
détails de la partition et voit à ce 
qu'ils soient parfaitement rendus 
par l'orchestre. 

Que se passe-t-il donc? Ou plu-
tôt, comment se fait-il qu'il ne se 
passe rien? Ayant conservé, par 
le concert et par le disque, un 
souvenir quand même meilleur 
de la première Symphonie et 
même de la dernière, je suis re-
tourné à certains documents... 

Dutoit s'élevait l'autre jour à la 
radio contre les adeptes de la dis-
cographie comparative. Dans le 
cas de ces Chostakovitch, je le 
comprends. Il suffit de réécouter 
un ou deux enregistrements de 

ORCHESTRE SYMPHONIOUE DE MONTRÉAL. 
Dir. Charles Dutoit. Deux disques récents, 
sous etiquette london. 
CHOSTAKOVITCH: Symphonie no 1. en fa mi-
neur. op. 10; Symphonie no 15, en la majeur. 
Op. 141 (436 838-2) ; 
IBERT: Concerto pour flûte et orchestre (so-
liste: Timothy Hutchrns). EsoHes..., Hommj-
ge à Mozart, Péris • suite symphonique, Bac-
chênaie, Bostoniani, LouisviHe-Ccnccrt (440 
332-2). 

Bourbon Gautier 
Sur la route cahoteuse du country, en anglais 
ALAIN BRUNET 

La dernière fois que j'ai eu 
autant envie de danser dés 

la première écoute d'une pièce, 
c'était en entendant Give it 
Away des Red Hot Chili Pep-
pers. Cette fois, la toune s'inti-
tule rien de moins que Hobo 
Humpin Slobo Babe (titre in-
traduisible, les copains) et elle 
est signée Whale. 

Tout ce que je peux vous 
dire de Whale, c'est qu'il s'agit 
d'un trio suédois ( ! ! ! ) composé 
d'au moins un gars et une fille 
( le troisième membre doit être 
un gars... ou une f i l le ! ) et que 
ledit trio écrit, compose et réa-
lise tout son matériel. C'est un 
peu tout croche, un peu tout 
wcird, un peu n'importe quoi 
et assez dans la lignée Beck 
(entendre par là que tout le 
monde a l'air fin saoul, d'avoir 
du fun et d'avoir écouté beau-
coup de musique de toutes sor-
tes, de Led Zep au house). 

Hobo Humpin Slobo Babe 
ne révolutionne rien, mais il 
est plaisant ét débile au cube 
( le vidéoclip du même nom 
également ). Que demander de 
plus? 

Marie-Christine Biais 

HOBO HUMPIN SLOBO 

• Pierre «Bourbon» Gautier a 40 
ans, l'air railleur, les dents blan-
ches et bien plombées, le H ex-
trait du nom de famille pour des 
motifs de percée anglo-saxonne. 

Ainsi donc, l'artiste d'allégean-
ce country poursuit sa mutation 
en lançant un nouvel album an-
gliche: Camelback Road. 

Son premier, f'ai rien pour me 
plaindre, n'avait pas créé l'im-
pact voulu, malgré le succès d'es-
time. Trois mille cinq cents ex-
emplaires et des poussières... 
«/ 'a/ rien pour me plaindref 
c'était pas vraiment le bon titre», 
ironise l'efficace batteur de jazz 
reconverti en doué chanteur-va-
cher comme on le sait. Et prag-
matique, par la force des choses. 

Transfuge, ce cowboy ouvert 
au point de citer le Malien Salif 
Keita dans ses rimes? Aucune-
ment, avions-nous noté lorsqu'il 
avait opté pour les fréquences 
agricoles. C'est que Bourbon ché-
rissait le genre bien avant de re-
connaître lé génie de Miles et 
Coltrane. 

Pourquoi le country, au fait? 
Ah non, ne radotons pas la légiti-
mation de cette musique pour 
gens simples de l'arrière-pays, ré-
novée par de brillants songwri-
ters (Steve Wariner, John Ander-
son, Travis Tritt, Wynona fudd, 
Dwight Yoakam, etc.), en pleine 
ascension depuis une demi-dé-
cennie. 

Plusieurs fois, on a fait le tour 
de la question country, branchée 
pour une aile ( un aileron, en fait ) 
de notre faune médiatique, tou-
jounrringarde pour l'extrême ma-
jorité d'entre nous. Et toujours 
mal foutue chez la majorité abso-
lue des artistes qui parfument 
nombre de clubs québécois de 
leurs effluves vachères. 

Le producteur de Bourbon, 
Pierre Tremblay, winner du tube 
s'il en est (avec Marie Carmen, 
notamment), croit néanmoins 
aux potentialités de son poulain. 
The sky is the limita au Canada 
ou Aux USA. C'est pourquoi le Rroducteur a renvoyé Bourbon à 

lashville afin d'y enregistrer un 
nouvel album en anglais: Camel-
back Road —l'ai n#n pour me 

référence de ces deux symphonies 
pour se rendre compte qu'il est 
quand même possible d'en faire 
quelque chose. 

Pour la quinzième, la plus fai-
ble des deux, il faut entendre l'en-
registrement récent de l'Orches-
tre Symphonique de Londres diri-
gé par Maksim Chostakovitch, le 
fils du compositeur, chez Collins 
( 12062). Maksim créa la dernière 
Symphonie de son père en 1972 
et en fit à l'époque un enregistre-
ment paru ici en 33-tours EMI. Il 
vient de la réenregistrer chez Col-
lins. D'accord, l'OSL n'a pas ici 
tout à fait la virtuosité de l'OSM. 
En revanche, quei sens de la res- ij 
piration, quel relief le fils Chosta- ; j 
kovitch imprime à cette musique i 
avec laquelle il a grandi... Les 
timbres sont plus caractérisés 
qu'à l 'OSM et l'expression est î 
plus vraie, dans le tapage comme ! 
dans la douceur. 

Ce sont finalement les Russes 
qui interprètent le mieux leur 
musique, qu'il s'agisse de Tchaï- , 
kovsky, Prokofiev ou Chostako- J 
vitch. On en a un autre exemple 
avec la première Symphonie, 
dont Gennady Rozhdestvensky et i î 
l'Orchestre du Ministère de la 1 

Culture d'URSS ont signé chez ! 
Melodiya (SUCD 10.00103) une ; 
interprétation remplie de surpri-
ses, avec des bois pleins d'hu- \ 
mour et d'une couleur très parti- .; 
culière. Les cuivres russes ne sont 
pas les meilleurs au monde et la ^ 
prise de son est inférieure à celle * 
de Decca/London. Ce sont des dé- î 
tails qui s 'estompent devant ; 
l'imagination débridée avec la- * 
quelle Rozhdestvensky fait jouer 3 
ses musiciens. > 

La sortie simultanée de ce pre- ̂  
mier disque Chostakovitch et .i 
d'un autre consacré à Jacques Ï! 
Ibert souligne d'une façon un peu 
injuste, peut-être, le côté virtuose 
de l 'OSM et le penchant de Du- 5 
toit pour la musique facile. Ou-
blions ce couplage Chostakovitch " 
qui n'ajoute rien à la discogra- ; 
phie sinon une illustration extrè- > 
mement brillante de cette musi- J 
que. Avec Ibert, nous sommes.7 
dans un tout autre monde: celui l 
des « Années folles » . Ibert orches- -i 
tre bien — il a manifestement fré- > 
quenté Debussy et Ravel—, il ne \ 
s'embarrasse pas de problèmes./ 
métaphysiques, il cherche uni- > 
quement à plaisir et à divertir. Et ; 
c'est exactement cette atmosphè- * 
re souriante que traduisent ici l 
Dutoit et «the best French or- 2 
chestra around». 
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Bourbon Gautier 

plaindre avait été traduit ( / Can't 
Complain), sans donner vrai-
ment de résultats à l'ouest et au 
sud du Québec. 

« La tournée compense... » , lais-
se échapper Bourbon, pour qui le 
Québec est loin d'être l'Éden du 
genre auquel il souscrit. «S i ma 
carrière ne fonctionne pas, je se-
rai tout de même reconnaissant à 
Pierre Tremblay de m'avoir per-
mis de faire ce trip. Au pis aller, il 
m'aura payé mon thrill», confie 
l'artiste, un peu sombre. 

Le thrill de Bourbon? Nager 

M M 

agfl 
avec les plus redoutables requins 
de studio à Nashville, enregistrer 
aux côtés du bassiste w i l l i e 
Weeks, qui a déjà bourlingué aux 
côtés de |ohn Lennon, Marvin 
Gaye, les Doobie Brothers ou Wy-
nona Judd. Le thrill de Bourbon, 
c'est aussi de côtoyer le batteur 
Eddie Bayers, qui a accompagné 
tous les grands dont George Jo-
nes, John Anderson ou Mark 
Knopfler. C'est également em-
baucher le guitariste Chris Leu-
zinger, qui enregistre régulière-
ment avec Garth Brooks ou Hank 
Williams |r. Ou encore amener 
son pote guitariste Pierr^Côté au 
coeur du Tennessee et ftiî faire embarquer dans la nouvèllemusi-

passer avec succès le grand test 
devant les cracks de Music City 
USA. Tout un thrill, indeed. 

« À Nashvil le, note Gautier, 
l'attitude des gars est superbe. Du 
cash, ils en font, mais la musique 
vient toujours avant. Par exem-
ple, Chris Leuzinger a réécrit gra-
tuitement toutes les partitions de 
mes chansons. Sympathique, 
non? » 

Et on travaille vite dans cette 
ville au rythme lent, à la mentali-
té conservatrice, vraisemblable-
ment sudiste; en deux jours et 
demi, les sessions d'enregistre-
ment de Camelback Road étaient 
finalisées! 

Le fort compétent *Bob Bullock, 
qui a réalisé le premier album de 
Bourbon, a encadré le chanteur et 
son équipe pour !e deuxième. 
Reste maintenant à mettre Ca-
melback Road en marché, et ven-
dre des d iza ines de mi l l i e rs 
d ' e x emp la i r e s d 'un océan à 
l'autre. Moyen contrat... 

Pour ce qui est du Québec, 
Bourbon ne se fait pas d'i l lu-
sions... «S i on est passé.à côté de 
Garth Brooks, comment peut-on 

tivëlle 1 

que country, la vraie, la bonne? 
Steve Wariner, un des meilleurs, 
un des plus originaux, a vendu 
deux billets avant qu'on annule 
son show prévu au Spectrum ! Ce 
qu'on trouve ici, c'est plus que 
des préjugés. La réprobation est 
profondément ancrée dans les 
mentalités», éructe le chanteur. 

Il en remet: «Une vague coun-
try? Y en a pas ici. Il y a une ou-
verture sur le plan des médias 
écrits. Et la radio? À peu près le 
néant. On a essayé à la grosse 
planche et ça n'a pas marché. » 

La perspective He l'exil dans le 
Deep South lui passe régulière-
ment par la téte, bien qu'il reste 
aux prises avec ses contradictions 
de francophone. Au pays de l'in-
dividualisme à outrance et de la 
paranoïa sociale, son fils Louka 
devra-t-il porter une arme pour se 
rendre à l'école? Au pays des red-
necks et du roi Burger, sa compa-
gne Christine risque-t-elle de 
s'emmerder... royalement? Voilà 
des questions auxquelles Bourbon 
n'a point de réponse. 

Mais il lui faut réaliser ses rê-
ves, en payer le prix. «Que ce soit 
en français ou en anglais, je veux 
faire une carrière, je veux faire de 
la musique, donner des shows. 
C'est le but de l 'affaire», résume 
l'artiste, toujours déterminé à 
percer malgré les embûches. 

11 se ressaisit, redéploie son 
sourire communicatif: « ( e paie 
ma maison, j'ai une belle blonde 
et un fils qui mange, je fais ce que 
je veux dans la vie. Et c'est pas 
f ini . » 

Bourbon n'a effectivement pas 
dit son dernier mot: Calling The 
Shots, le premier extrait de son 
nouvel album, serait prisé par de 
puissants diffuseurs dans le Haut-
Canada. On s'étonne effective-
ment de cette country fort bien 
ciselée. 

Mais encore... «Les Canadiens 
anglais ont énormément de diffi-
culté à faire percer les leurs sur 
leur propre marché. Sauf Michel-
le Wright, Anne Murray ou Prai-
rie Oystier, qui a vraiment du 
succès?» 

Bonne question, mon cher ! 
Bourbon. Et dire que Camelback 
Road est une métaphore sijmi- -
fiant « route cahoteuse » ! Un tllre j 
vraiment approprié. «f- J 
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INVITES: 
SLAVES ON DOPE 

+ CHOCOLATE ÛAVF 
LE POUR TOUS 

BILLETS 14,50$ (+TAXESI EN VENTE AU SPECTRUM. AOMISSION OU AU 790-1245 (+FRAIS DE SERVICE] 

l / I N V A S I O N D E S D I N O S A U R E S 

Informations: 628-2006 

/ INVITÉS: THE COX FAMILY & PAULA CDLE 

VENDRED119 AOUT- 19H30 - THEATRE ST-DENIS UCEât 
BILLETS EN VENTE*AU ST-DENIS. TICKETIV1ASTER OU AU 790-1111 uni» 

RESERVATIONS: 790-1111 RENSEIGNEMENTS: 849-4211 GROUPES: 845-2322 

oristen 
séduire 

MISE EN SCENE ; FMIl.E GAUDUEAULT 

RESEAU ADMISS ION 
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LES CONCESSIONNAIRES 

présentent 

COMPLET CE SOIR 

Un dîner auquel on ne se rend pas 
et un con dont on ne revient pas ! 

Un banquet savoureux où le malheur 
des uns fait le dessert des autres ! 

t r U l l I d r L L A 75DYNOSAURES 1 
I E I A V A I i f GRANDEUR NATURE W 
PC L A V A L i M TYRANNOSAURE M 
890, boul. Dagenais 18 PIEDS DE HAUT M 
i f I, sortit 14, Autoroute 15 m ^ ^ r n ^ M"*-" tpfrhMM ^ \ 

OUVERT DU MERCREDI AU DIMANCHE 

Dans le cadre de*> 

GRANDES CHALEURS DE L ÉTÉ À HULL 

FESTIVAL 
en juillet à la maison du Citoyen JEAN-PIERRE MARCEL BERNARD PATRICIA 

25 spectacles-midi 
4 spectacles en soirée, 
les jeudis à 20h30 

du 4 au 8 juillet 
Musique des Iles 

Blues, jau. reggae tn collaboration j\ec les Concerta du Crépuscule 
du 11 au 15 juillet 
Musique classique 

avec l'Orchestre de enambre de Hull dans I? cadre des 
ioivs df la Musique Scott une sériemtdi intitulée ftxtra/ts de famille 

du 18 au 22 juillet 
Danse folklorique 

dansrt spectaculaire avec des troupes de haut cahcre 
pru'.enar,! du Brésil de l'Allant, dt- la Russie, dû Québec et de POntano 
Fn collaboration avec le festival mondial de folklore de Dnjmrnondville 

du 2 j au 29 juillet 
Spectacles famille 

bptdacles ateliers ou Dame Été pariera aux enfants et a leurs paier.b 
des minéraux, des oiseau*, des tleurs. des rése>, de l'arbre de vie 

et de bien d'autrw mvst«es 
En ccllaboration avec Festrwx et la Loueuse de chaises 

I N ASSOCIATION AVEC 

Par che-nous, aux Iles de 
la Madeleine, tu sais c'qui 
s'prépare une fois qu'ton homme 
t'a appelée sa belle p'tite morue! 
Y'a rien comme la sensation d 'un 
homme des Iles qui t'prend un soir de 
pleine lune, affalée dans chaloupe, sur un tas 
d'flétans! T'es empêtrée dans l'filet de pêche, tu 
mords dans une bouée pour pas crier. T'as les rames 
qui t'rentrent dins reins, le sel marin qu'y t'brûle 
l'dedans des cuisses, les fous d'Bassan qui se battent 
— pour t'arracher ton linge. T'as la poitrine dressée 
S comme un phare qui appelle les navires. T'attends 
^ juste que ton homme vienne accoster comme un 
IEm paquebot dans ta Baie des chaleurs. 

Ton homme est là, l'écume à bouche, les mains 
B k pleines de limon, le mât au vent; son membre 
W ^ est tellement grandiose qui faut r'pousser les 
mouettes qui veulent y faire leurs nids! 
Pis pendant 2 jours, y me beurre les asperges, me 
laboure le potager, me brasse le gigot, jusqu'à c'que 
son raz-de-niaréé m'inonde le Cap de Bonne 
Espérance; tout ça en chantant une chanson à répon-
dre en jouant d'Ia cuillère pis en tapant du pied! 

C1 est ça faire l'amour 
par che-nous! ! ! 

La Société Radio-Canada 
présente ^ ^ 

Renseignements: (819) 595-7400 

©monton musique 
Q SCOTT 

o e m a n d e 

i é r a l ! 

FESTIVAL 
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S U M M K R T O l ï R >94 

THE SMASHiNG P O M P K \ H ^ 
8 E A S T I E B O X S 

G£OfiG£ Cl/NTON AND THE P - t U H * Ï ^ V U m 
. THEBREEDERS ^ 
S ^ yq TRiBE C A L L E D Q U E S ^ l 

NiOK CAVE a T H E B A D 

Docouvroz do nouvel un horizons A 
/ osp.TCO " MINDFIELD^'^ 

Sur un mémo Ufo, uno foui» cfe/ncrvofltos... 
Mmtquo, cuhino lni*m.itk>n*l*, oôjot» d arU, 

.vttoMi.it. tochnotoçto do poUilm « f plus oncoro 

Dou*iômo %céno • Placo dos Nation* 
THB FLAMINQ LIPS 

THE VERVki 
LUSCIOUS JACKSON 

PALACE SONGS 
OIRLS AGAINST BOYS 

MER. 27 JUttLET - PARC DES ILES - ILE STE-HELENE 
BILLETS AUX COMPTOIRS ADMISSION r . , , i • l i l , , f I i T i f l H I l 1 / Ô l t f 
M»"«i i3« TlilPHomou» a m/QBHaticm 
( 5 1 4 ) 7 . 9 0 - 1 2 4 5 
• ITCNISUK MOWTRtAL l-«OO M«-4M) 
M AU Utf»llttUVAlS î(MP» POftliS A rf.fn BILLETS 3 4 , 5 0 $ ( • TAXES El SERVICE y A U M E Î R O P O l ' . S ( 2 8 8 - 2 0 2 0 ) ET A D M I S S I O N . R É S . : 7 9 0 - 1 2 4 5 
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t h é â t r e s d ' é t é 

gain/Une comédie remplie de promesses...à 
Y V E S THtfRIAULT 
collaboration spéciale 

dias montréala is , dès les deux 
premières représentations, n'était 
pas sans l'inquiéter un peu. Mais 
le plus nerveux de tous, lors de la 
première présentée m e r c r e d i , 
était Rémy Girard. Le co-auteur 
et metteur en scène avait une 
bonne excuse: à la différence des 
comédiens, il n'avait pu exorciser 
son stress en se défoulant sur scè-
ne. Une heure après la représen-
tation, il en avait encore la sueur 
au front. 

C'est que Le grand gala, com-
me tous les spectacles présentés 
au Théâtre des Grands Chênes, 
est une création originale. Et qui 
dit création originale, dit période 
de rodage. Ça peut prendre jus-
qu'à une dizaine de représenta-
tions avant que tout baigne dans 
l'huile. Chaque minute compte. 
Et dans la version présentée mer-
credi, il y en a une bonne trentai-
ne à couper. 

« C ' e s t t o u j o u r s c o m m e ç a 
quand tu montes une nouvelle 
comédie, explique Martin Drain-
ville. Lors des dernières répéti-
tions, nous sommes tellement ha-
bitués aux sketches et aux gags 
que nous ne nous trouvons plus 
drôles. Le doute s'installe, on ne 
sait plus si le public va embar-
quer.» Il cite en exemple un nu-
méro de chorégraphie qu'il réali-
se avec Benoît Brière sur le thème 
du Petit chaperon rouge. Un vrai 
petit chef-d'oeuvre. 

«< Je savais que les gens riraient 
en nous voyant avec nos collants. 
Mais le numéro dure cinq minu-
tes et je voyais ça comme une 
éternité. Le pire, c'est qu'avec ma 
capine sur les oreiles, je ne pou-

à tour de rôle durant la première 
partie du spectacle. Un running 
gag pour les comédiens dans le 
spectacle, mais un handicap dans 
la réalité lorsqu'ils mettent leur 
habit de producteur. «On est une 
demi-heure trop loin», reconnaît 
Martin Drainville. 

La seule façon de compenser 
pour l'éloignement, c'est d'offrir 
le mei l leur spectacle possible. 
Malgré les ratés de la première 
— aucun gag valable dans les dix 
premières minutes, jeu plus ou | 
moins convaincant des deux co-
médiennes mal servies par des , 
personnages assez faibles, deux 
ou trois numéros qui tombent à 
plat et absence de punch final —, 
il y a des moments très forts. On 
pense à la dizaine de personnages 
absolument succulents — le tech-
nicien collé sur sa convention 
collective, le réalisateur gai, la 
flûtiste stressée, le clown russe et 
l 'imitateur de publics, entre au-
t r e s — et aux hilarantes chorégra-
phies du Petit chaperon rouge, 
des danseurs de tango et des dan-
seurs folkloriques. 

Le grand gala est un spectacle 
rempli de promesses, surtout à j 
cause du talent des comédiens. 
Mais comme chacun sait, il y a 
loin de la coupe aux lèvres. 

• Au baseball, on présente en 
juillet le match des étoiles. Les 
meilleurs joueurs à chaque posi-
tion sont réunis le temps d'une 
rencontre. Quand on assemble 
une formation aussi formidable, 
On est assuré d'assister à au moins 
quelques séquences spectaculai-
res. 

C e t t e a n n é e , le m a t c h des 
étoiles du théâtre d'été est présen-
té à Kingsey Falls et réunit sur la 
même scène Martin Drainville, le 
célèbre numéro 19, Louis de son 
prénom, au cinéma et Tintin na-
tional de Scoop ; Benoît Brière, le 
comédien unifamilial des annon-
ces de Bell, Benny Hill québécois 
-capable de donner des crampes à 
son public sans prononcer une 
parole ; et Marcel Leboeuf, mem-
bre du temple de la renommée de 
la Ligue nationale d'improvisa-
tion. Des étoiles, il y en a aussi en 

'coulisses. En commençant par les 
concepteurs du plan de match, 
Normand Chouinard et Rémy Gi-
rard, ce dernier assurant égale-
ment la fonction d'instructeur-
/metteur en scène. * 

Avec une telle distribution, Le 
grand gala devrait logiquement 
être le hit de l'été. Mais au Théâ-
tre des Grands Chênes, on ne 
tient rien pour acquis. « Les atten-
tes vont être très élevées», souli-
gne Marcel leboeuf, qui a fondé 
cette insti tution en 1989. Son 
nouvel associé, Martin Drainvil-
le, reconnaît lui aussi que la pres-
sion est forte. La présence des mé-

ils ne sont pas du genre à s'asseoir 
sur leur réputation. 

De t o u t e f a ç o n , i ls le vou-
draient qu'ils ne le pourraient 
pas. Les cr i t iques at tendent la 
moindre défaillance de leur part 
pour ternir un peu leur auréole. 
La direction du théâtre fait d'ail-
leurs tout son possible pour les te-
nir à distance le temps qu'on 
peaufine la production. Et puis il 
y a un autre problème, incontour-
nable celui-là: la distance. 

« C ' e s t d o n c lo in K i n g s e y 
Falls!», clament les personnages 

LE GRAND CALA. de Remy Girard e t Normand 
Chouinard. avec Mart in Drainville. Benoit 
Briere, Marcel Leboeuf. Louise de Beaumont 
et Marie-Elaine Berthiaume. Mise en scène de 
Remy Girard. Décor: André Barbe. Costumes: 
Suzanne Harel. Jusqu'au 5 septembre (merc 
au sam ) au Theatre des Grands Chênes a 
Kingsey Falls. Prendre la 20 est jusqu'à Drum-
mondville, puis la 55 sud jusqu'à Richmond et 
la 116 est jusqu'à Kingsey Falls. Une fois sur 
place... informez-vous. 

Vieux-Terrebonne / Le producteur à la barre 
oubl ie La cruche cassée. C'est 
l'une des rares comédies de von 
Kleist et ça traite de l'abus de 
pouvoir. C'est drôle mais il reste 
quelque chose dans la téte des 
gens en quittant la salle. Il y aura 
plein de choses, de projets pour 
l'an prochain, dont la présence < 
d'un commanditaire prestigieux. J 
Et cette présence ne s'est pas ma- \ 
nifestée du jour au lendemain. 
Ces gens-là viennent nous voir 
souvent, observent longuement 
avant de s'impliquer». 

On comprendra pourquoi la 
qualité est avantageuse à long ter-
me. Les commanditaires s'asso-; 
cient à des entreprises solides, à 
du théâtre établi, à des artistes 
consciencieux qui ne recherchent 
pas la recette à tout prix. Jean-» 
Bernard Hébert a largement con- \ 
tribué à donner des lettres de no- ; 
blesse au théâtre qu'on présente î 
en été et au bout du compte, le ! 
risque qu'il prenait en ne misant 
jamais sur les vedettes du mo-
ment à la télévision, en évitant le 
racolage en tout genre, lui aura 
été profitable. 

dre 80 p. cent des billets pour ne 
pas perdre d'argent». 

Il avait compris bien avant tout 
le monde que le théâtre d'été de-
vait s 'approcher de la grande 
ville. Terrebonne, c'est à 20 mi-
nutes de la ville et c'est un site 
agréable avec plein de bons res-
taurants style Nouvelle-Angleter-
re. 

«Le site est agréable, les comé-
diens peuvent retourner facile-
ment en ville et travailler sur 
d'autres projets, dit-il. l'ai misé 
sur la qualité et, à long terme, 
c'est très avantageux. l'ai toujours 
respecté et encouragé les comé-
diens établis, mais il y a une place 
pour la relève et cette année, j'ai 
deux f in i ssants de l ' É c o l e de 
Théâtre. Vous savez, notre théâ-
tre (Profusion), aura 10 ans l'an 
prochain et j'ai déjà choisi un 
spectacle tout à fait spéc ia l . . . 
Bon ! je vous le révèle en primeur: 
il s'agit de L'avare de Molière 
avec Luc Durand dans le rôle-ti-
tre. 

« Mais je ne voudrais pas qu'on 

faire mes frais en m'entourant de 
bons comédiens.» 

Justement. Alors qu'il n'avait 
qu'une vingtaine d'années, Jean-
Bernard donnait ses premiers rô-
les à Luc Durand, Janine Sutto, 
Gérard Poirier et, cette année, il 
c o n f i a i t la mise en s c è n e et 
l'adaptation de La cruche cassée 
à «Jean-Louis Roux. Le jeune pro-
ducteur n'a j amais c h e r c h é à 
jouer les « branchés» et à réinven-
ter la roue. Il connaît la plupart 
des acteurs d'une autre époque et 
on le considère comme une ency-
clopédie du théâtre. Il a même 
permis à Luc Durand de se mani-
fester pour la première fois à titre 
de metteur en scène, l'an dernier, 
dans Le Dindon et ce fut un in-
contestable succès. 

Parce qu'il faut aussi ajouter 
que le succès s'est accroché aux 
pas du jeune producteur qui a 
rempli ses salles à 98 p.cent de-
puis Harold et Maude'qui mettait 
en vedette Janine Sutto et Benoit 
Vermulen. 

Cette année, il a investi pas 

tuer dans le contexte. Jean-Ber-
nard qui vient à peine de franchir 
le cap de la trentaine, se rend à 
Paris à la fin des annés 8 0 non pas 
pour étudier le jeu théâtral mais 
la gestion du théâtre privé. Il re-
vient à Montréal deux ans plus 
tard et transforme littéralement 
le Théâtre du Vieux-Terrebonne 
pour en faire l'un des plus presti-
gieux théâtres d'été du Québec. 

En neuf ans, Jean-Bernard Hé-
bert réussit l'exploit de ne jamais 
perdre un sou à la direction du 
Théâtre Profusion qui produit les 
spectacles du Théâtre du Vieux-
Terrebonne. 11 faut parler d'un 
exploit quand on considère les 
années financièrement difficiles 
que nous avons traversées et aussi 
l'ampleur des spectacles regrou-
pant en moyenne une dizaine de 
comédiens, chaque année. 

«J'ai toujours voulu présenter 
des pièces qui se situent deux co-
ches plus haut que ce qu'on pré-
sente habi tue l lement dans les 
théâtres d'été, dit-il. J'ai un côté 
mégalo, mais j'ai toujours réussi à 

^ J l ^ J • H faudra bien 
r e c o n n a î t r e un 

W jour , les exploi ts 
H p : d'un jeune produc-

t e u r qui me fai t 
J B j drôlement penser 

parfois à Gi lber t 
STOkSw&g R o z o n . Jean-Ber-
nard Hébert n'a pourtant rien 
d'un producteur de show rock ou 
humoristique et il ne rêve pas 
d'un théâtre «juste pour rire». Il 
dirige avec une certaine discré-
tion le Théâtre Profusion qui pré-
sente La cruche cassée de Hein-
rich von Kleist au Théâtre du 
Vieux-Terrebonne pendant tout 
l'été. Il y joue comme à chaque 
été, un tout petit rôle, mais le jeu-
ne homme a de l'envergure, de 
l'audace et une imagination pour 
le moins fertile. 

Il faut vous raconter briève-
ment le personnage pour vous si-

Jean-Bernard Hébert 

moins de 375 0 0 0 $ dans la pro-
duction de La cruche cassée en 
étant parfaitement conscient que 
la salle du Vieux-Terrebonne ne 
contient pas plus de 420 places: 
«C'est pas compliqué, je dois ven-

divertissement El Dorado Snack-Bar/Un 
Garceau, des femmes de tous les 
âges, et Mignault se risque même 
à incarner une femme à mousta-
che. L'histoire ne dit pas si le 
snack-bar sera sauvé de la faillite 
mais qu'importe, les gens auront 
ri et auront fêté l'été dans un 
théâtre qui méritait bien un peu 
de succès. 

L'accès à La Grange des Soeurs 
est facile en passant par Chambly 
et en traversant le Richelieu... 
On sert un repas sous la tente 
tout près du théâtre et ce soir-là, 
c ' é ta i t du poulet pour tout le 
monde. Mettons qu'on n'a pas 
misé sur la gastronomie, cette an-
née. Ça viendra! 

personnages durant le spectacle. 
La taverne de Broue est devenue 
un snack-bar sur le déclin et c'est 
le même modèle d'une série de 
personnages qui apparaissent et 
disparaissent dans ce restaurant 
qui se cherche désespérément 
une vocation. Le rythme du spec-
tacle est enlevant, les comédiens 
semblent enthousiastes, la chimie 
est bonne et la soirée se déroule 
dans une bonne humeur conta-
gieuse. 

11 ne faut pas c h e r c h e r les 
grands messages et les intentions 
profondes de l'auteur, c'est carré-
ment un divertissement avec en 
prime des chansons western en 
deuxième partie et un numéro 
solo de Suzanne Garceau trans-
formée en voisine d'un certain 
âge qui aurait bien voulu être une 
artiste... 

Christian Bégin interprète les 
j eunes p e r s o n n a g e s , S u z a n n e 

Un spectacle qui devrait rem-
porter beaucoup de succès durant 
l'été. Une production solide, ha-
bile, sans prétention qui rejoint le 
grand public manifestement ravi 
le soir de la première. 

En plus d'être connu par les té-
léspectateurs pour son rôle de 
Germain Lafond dans Cormoran / 
Guy Mignault est un artiste aimé 
pour sa présence, son sens de 
l'improvisation et sa générosité 
sur scène. 11 est de la lignée des 
Claude Michaud, Michel Forget 
et Nicole Leblanc et je pense 
qu'en se rapprochant de la région 
métropolitaine, il a fait le bon pas 
vers la reconnaissance d'un plus 
grand auditoire. 

Le spectacle qu'il propose pour 
l'été va sûrement plaire à tous 
ceux qui ont vu et revu Broue 
puisqu'il s'agit de performances 
de comédiens qui doivent inter-
préter sûrement une trentaine de 

• Après des années difficiles où 
le Théâtre La Grange des Soeurs 
ne s ' i l lustrait pas particulière-
ment par la qualité de ses produc-
tions estivales, voilà que le pro-
priétaire de l'établissement, mon-
sieur Lacombe, va chercher le 
comédien Guy Mignault, installé 
depuis plusieurs années au Théâ-
tre La Chèvrerie à St-Fortunat et 
lui confie la direction artistique 
de son théâtre à Marieville. 

Mignault mise sur un spectacle 
qui a déjà fait ses preuves à La 
Chèvrerie, El Dorado Snack-bar, 
choisit l 'excellente comédienne 
S u z a n n e G a r c e a u et le j e u n e 
Christian Bégin et se donne le 
rôle du père dans ce spectacle lou-
foque qui raconte les mésaventu-
res d'un propriétaire de snack-bar 
en difficulté et le tour est joué. 

Les comédiens Christian Bégin, Suzanne Garceau et Guy Mignault 

pecHe EL DORADO SNACK-BAR. texte de MarieThe-
rese Ouinton. mise en scene de Pierre Colin, 
eclairage de Serge Caron. décor de Marc St-
Jean, costumes de Louis Beaudoin, musique 
originale de Claire Poirier-Sarich avec Guy Mi-
gnault. Christian Begin et Suzanne Garceau 
Comedie presentee au Theatre La Grange des 
Soeurs a Marieville du 31 mai au 27 août 

artistes invités: ^ ^ 
p n r T \ a | S C r e a r n 
' • STABBIN6 WESTWARD 

MARDI 21 JUIN 
19H30 
FORUM DE MONTREAL 

BILLETS EN VENTE 
AU FORUM, ADMISSION 

OU AU 790-1245 

PRIX SPÉCIAL ETUDIANT 
BHtet» 16 t»»««) ic»m «mxrrn ngua») 

I MARDI, 30 AOÛT 
19H30 

FORUM DE MONTRÉAL 
BI1XETS EN VENTE AUX GUICHETS DU FORUM, 

A TOUS LES COMPTOIRS ADMISSION OU AU 
790-12457A L'EXTERIEUR DE MONTRÉAL 

COMPOSEZ LE 1 800 341-4595 
( • FRAIS DE SERVICE ) 

ortjon de la vente des billet*, sera remise 
duel Bolton Foundation au bénéfice des 
femmes ci enfants dans le besoin. 



LA PRESSE. MONTRÉAL, SAMED118 JUIN 1994 I 15 

THÉÂTRES D'ÉTÉ 

Maudite vieillesse, sacrée jeunesse 
collaboration spéciale 

• Jean Provost et son épouse habitent 
une coquette maison de banlieue où 
les rideaux de dentelles et les canapés 
fleuris témoignent d'un quotidien 
rangé qui ne semble jamais s'assom-
brir sinon peut-être quand les pommes 
de terre collent au fond du chaudron. 
Ils ont deux enfants, deux grands en-
fants, qui ont réussi. Claude est ortho-
dontiste de son métier et élève deux 
beaux enfants avec sa blonde Valérie. 
Lise, l'aînée, est le parfait prototype 
de la femme de carrière de 35 ans, cé-
libataire sans enfants à la recherche 
du prince charmant Secrétaire pen-
dant huit ans pour un quelconque mi-
nistre conservateur à Ottawa, elle 
vient de perdre son emploi au profit 
du nouveau gouvernement, « rouge » 
comme chacun sait, et revient quel-
ques jours chez ses parents, refaire le 
plein dans la chaleur du giron fami-
lial. 

Mais le giron n'est plus ce qu'il 
était Sa mère est inquiète, son père 
n'est plus le même. Il marche de lon-
gues heures, seul, se rend à des ren-
dez-vous mystérieux, ne touche plus à 
son assiette ni à son journal mais use 
allègrement du gros gin dès le petit 
matin. Qu'est ce qui trouble le pater-
nel ? « La retraite ? » pense sa fille. 
« Mais non, il a une maîtresse c'est 
certain >•, réplique son garçon devant 
la mère atterrée à la seule pensée que 
son mari puisse aller rencontrer une 
autre femme après 42 ans de mariage. 

Le trio suppute, évalue et déve-
loppe des stratégies en tournoyant 
autour du père pour lui faire cracher le 
morceau. Pendant que la mère s'af-
faire à la cuisine, la fille tente une 
première percée, aussi directe que la 
répartie du père qui s'emporte, peste 
et rage en claquant la porte derrière 
lui. S'amène le fils. «Laissez-moi 
seul avec lui, dit-il, entre hommes 
vous savez ? » Eh bien entre hommes, 
le père finira par avouer que non il 

n'y a pas de maîtresse dans le portrait 
mais qu'«il échangerait bien trois 
couilles pour retrouver ce qu'il a 
perdu.» Et qu'a-t-il perdu d'aussi 
cher pour que ses précieux attributs en 
deviennent secondaires.... Je ne vous 
le dirai pas, on me reprocherait de bri-
ser le punch de la pièce. Sachez seule-
ment que toute l'intrigue tourne 
autour de ce gros point d'interroga-
tion et que vous ne connaîtrez le se-
cret du père qu'à la toute fin comme il 
se doit 

Sous ses dehors pathétiques Mau-
dite vieillesse n'a rien d'un drame 
shakespearien, loin de là. C'est une 
comédie de moeurs comme les si-
gnent l'auteur Bertrand B. Leblanc, 
depuis plusieurs années au Théâtre 
Pont-Château. Le public riait beau-
coup à la première de sa nouvelle 
création. Les réparties colorées 
d'Yvan Canuel, très à l'aise dans son 
rôle, ont séduit l'auditoire. Seuls bé-
mols au tableau, le jeu de Françoise 

Lemieux qui récitait ses répliques 
sans grande émotion. Les mots de ten-
dresse à son mari malade sonnaient 
creux, et ceux qui devaient dérider le 
public tombaient à plat sur le tapis 
crème assorti aux meubles du salon. 
Devrait-on dire telle mère, telle fille 
en parlant du jeu de Andrée Cousi-
neau. Elle n'était pas plus en forme en 
tout cas, contrairement à Nicolas Ca-
nuel qui modulait son jeu avec beau-
coup d'aisance. Quelques représenta-
tions dans le corps permettront peut-
être aux comédiens de donner leur 
pleine mesure. La maison des Provost 
n'en serait que plus accueillante et les 
spectateuis parleraient peut-être plus 
de la pièce, pendant l'entracte, que 
des tomates qui ne se décident pas à 
pousser. 

Maudite vieillesse • sacrée jeunesse, de 
Bertrand B. Leblanc, au Théâtre Pont-
Château, 283, Route 201 nord, Côteau-
du-Lac. 

A l'avant-plan. Andrée Cousfheau et Françoise Lemieux; à l'arriè 
re-plan. Nicolas et Yvan canuel. 

Gàstrônotes n fi 
On mange mieux en province qu'à Montréal 
FRANÇOISE KAYLER 

• Dommage que, dans ce nouveau et 
volumineux guide sur le Québec, qui 
vient de paraître aux Éditions Ulysse 
( 1 ), on n'ait pas pris la peine de 
parler correctement de la cuisine de 
ce pays. Pour l'auteur, la cuisine 
québécoise, c'est la tourtière, la 
soupe aux pois, etc.. C'est faire 
preuve d'une méconnaissance pro-
fonde de la situation que de prendre 
cette position. 

D faut avouer que l'on a bien de la 
peine à trouver une définition pour 
parler de la cuisine du Québec. Pour 
lui donner un nom. On ne peut plus 
l'appeler « cuisine québécoise », 
puisque l'image que fait naître cette 
expression ne correspond plus à la 
réalité. On ne peut pas l'appeler 
« cuisine régionale ». l'appellation 
est restritive et ne correspond pas, 
non plus, à la réalité... alors ? 

En attendant, cette cuisine, elle se 
fait Si elle a commencé à se 
construire, il y a plusieurs années, 
elle arrive ( même sans nom ) à un 
stade où elle peut faire parler d'elle. 
On pourrait presque dire que ce n'est 
pas dans les grands centres, mais 
dans la province que l'on y travaille 
le plus fort. Et que c'est là que l'on 
mange le mieux, en ce moment. 

La cuisine appartient aux cuisi-

niers. Cela a l'air d'une lapalissade. 
Pourtant, l'évidence ne saute pas aux 
yeux de tout le monde. Là où une 
cuisine distincte prend forme, c'est 
parce qu'il y a un cuisinier, un vrai. 
Pas un « chef », au sens où l'on dési-
gne maintenant toute personne ayant 
une toque sur la tête. 

De passage ici au mois de mai, 
Paul Bocuse rappelait à un groupe de 
professionnels venus le rencontrer 
pour discuter de métier que la condi-
tion essentielle au développement de 
l'art culinaire, c'est qu'il soit entre 
les mains de cuisiniers-restaurateurs. 

Pour ne nommer que deux chefs 
de file dans leurs régions respectives, 
c'est ce que croient profondément 
Marcel Bouchard, de l'Auberge des 
21, à La Baie, et Régis Hervé de 
l'Auberge des Falaises, à Pointe au 
Pic. C'est aussi l'opinion d'un com-
plice de ce dernier, Eric Normand, 
de l'Auberge des Trois Canards. Ils 
n'hésitent pas à affirmer que « c'est 
par les chefs-propriétaires que l'enra-
cinement Va venir ». 

Là «où cela bouge» c'est parce 
qu'un cuisinier joue un rôle moteur. 
Un, mais de préférence plusieurs. Et 
plusieurs qui restent à la même 
place. La stabilité des cuisiniers, 
c'est ce qui a fait la force de Charle-
voix, une région d'un dynamisme 
surprenant au moment où tout le 
monde a tendance à baisser les bras. 

C'est le manque de stabilité des cui-
siniers qui a retardé le développe-
ment culinaire de la région du Sa-
guenay. Revenu chez lui pour être 
maître à bord, après un long périple 
pendant lequel il n'a cessé de cumu-
ler des apprentissages dans le but ul-
time d'un retour dans sa région, Mar-
cel Bouchard va sans doute devenir 
ce noyau catalyseur dont on a besoin 
au Saguenay-Lac-Saint-Jean. D'au-
tant plus, qu'à Chicoutimi, Diane 
Tremblay qui y avait tenu le restau-
rant Le Chasseur, vient de revenir et 
d'ouvrir Le Privilège. Si la stabilité 
des cuisiniers est importante, la con-
certation entre ces cuisiniers est es-
sentielle. 

Si l'on ne peut dissocier le produit 
de la cuisine, on peut difficilement 
lui donner la préséance. C'est le cui-
sinier qui a le dernier mot, c'est lui 
qui fait la différence. Autrement, 
contrairement à ce qui se passe en 
réalité, la cuisine au Québec serait, 
en ce moment, d'une monotonie sans 
nom : les mêmes produits se trouvent 
dans toutes les régions. 

Ce qui ne veut pas dire que toutes 
les régions ont un approvisionne-
ment facile. Au contraire. On arrive 
à cette contradiction que c'est dans 
la région où l'on produit de 
l'agneau...que l'on a le plus de diffi-
culté à se procurer de l'agneau! 

Que ce soit en Estrie, dans Charle-

voix. Au Saguenay ou au Lac Saint-
Jean, l'organisation des abattoirs est 
un véritable obstacle au développe-
ment de la cuisine. Les producteurs 
d'agneaux de ces régions doivent 
faire abattre si loin de chez eux que 
les carcasses ne reviennent plus, et 
sont écoulées, anonymement, sur 
d'autres marchés. Dans ces condi-
tions, un cuisinier qui veut utiliser un 
produit local est dans l'illégalité. Le 
lapin est dans le même cas d'invrai-
semblance que l'agneau. 

Si le produit sert la cuisine, c'est 
le cuisinier qui créé la demande pour 
le produit. Charlevoix est le plus bel 
exemple de cette coopération cuisi-
niers-producteurs qui a mené à des 
productions spécifiques de grande 
qualité. C'est à l'instigation des cui-
siniers, qu'aux Éboulemcnts, un 
«jardin des chefs» s'est installé 
avec des produits inédits, surpre-
nants. Bien des cuisiniers pensent 
que ce partenariat est impossible. 
L'exemple de Charlevoix est pro-
bant: les producteurs peuvent deve-
nir les fournisseurs des cuisiniers. Il 
faut, évidemment, que le contrat qui 
lie les deux soit à l'avantage des 
deux. Les cuisiniers de Charlevoix 
ont garanti l'achat de la production. 
Et l'ont garanti à un prix supérieur à 
celui du marché. La fierté du produit 
est partagée. 

C'est à Charlevoix qu'est né ce fa-

meux veau-saveur, unique, parce 
qu'un producteur a choisi de l'éle-
ver, mais aussi parce que des cuisi-
niers ont décidé de l'encourager. Cet 
exemple est en train de faire boule de 
neige. D'autres produits sont en train 
de prendre le même chemin, et Char-
levoix pourrait devenir, bientôt, la 
première « région d'appellation con-
trôlée » au Québec. 

Ce veau-saveur, Régis Hervé le 
servait récemment avec des asclépia-
des et des gyromitres cueillies du 
matin... À Dan ville, au Temps des 
Cerises, Martine Satre accompagnait 
l'agneau, de coeur de quenouilles... à 
La Baie, Marcel Bouchard mariait ris 
de veau et morilles fraîches et 
ponctuait une crème anglaise de peti-

tes fleurs de mai au parfum de fleurs 
d'oranger... Ce ne sont que quelques 
exemples de ce que peuvent imagi-
ner d'utiliser les cuisiniers quand ils 
travaillent à l'avenir de la cuisine au 
Québec. S'ils peuvent jouer un rôle-
moteur dans le développement des 
produits, ils en jouent un, semblable, 
dans le développement touristique de 
leur région. Et comme la saison des 
vacances commence, faire le tour des 
grandes et petites tables du Québec 
serait une belle idée. 

Bon été...gourmand. 

( 1 )Guide de voyage Ulyssc-Le Québec-
François Rémillard 

* i 

Charlevoix à la une 
• Six cuisiniers de la région de Charlevoix viennent de se regrouper pour 
fonder le bureau des chefs cuisiniers Conseil de Charlevoix : Truchon-
Bessone-Hervé-Bertrand-Weismuller-Lemire et associés inc. 

Ce regroupement veut « par son action dans le domaine de l'agro-ali-
mentaire comme dans celui du tourisme, encourager le développement 
économique de la région du grand Charlevoix ». 

Lundi prochain, ce bureau, déposera à Québec, un dossier EHC en vue 
d'obtenir le permis de la direction générale de l'enseignement collégial 
pour ouvrir une école qui sera la première école hôtelière, dans la pro-
vince, administrée par des chefs cuisiniers. 

Le Domaine Forget accueillera, en internat, les étudiants de l'école, 
pour un cycle de trois ans clôturé par une année de stage obligatoire. 

* Galas Interurbain Bel 
* 

Direction artistique : 
DENIS BOUCHARD 
Direction musicale : 
CLAUDE (MÉGO) LEMAV 

* 
CROI S C T O L 

1 0 5 , 7 fm 

G A L A 

1 
THÉÂTRE ST-DENIS I 

JEUDI 
21 JUILLET 

19 h 30 
Votre commandant 

YVON DESCHAMPS 

son équipage: 

Jean Lapointe 
Daniel Lemire 
Pierre Légaré 

François Massicotte 
Cari Cloutier 
Le Quatuor 

Hervé Devolder 
Rao • 

ET DES TRÉSORS 
HILARANTS... 

A I A 

THÉÂTRE ST-DENIS I 
VENDREDI 
22 JUILLET 

19 h 30 
Votre pirate de l'humour 

YVON DESCHAMPS 
son équipage: 

Anthony Kavanagh 
Pierre Légaré 

Jean-Michel Anctil 
Manuel Pratt 

Backman 
Marc Dupré 

Vidéo Clowns 
François Pirette 

Élie Kakou 

ET D'AUTRES LOUPS 
DE MER... 

G A L A 

THÉÂTRE ST-DENIS I 
SAMEDI 

23 JUILLET 
19 h 30 

Votre Gilligan 
YVON DESCHAMPS 

son équipage: 

Pierre Verville 
Pierre Légaré 

Claude Legault 
François Morency 

G u y Tell 
Anita Wise 

Yllana 
Pierre-Maurice Nouvel 

Del Rubio Triplets 

ET DES JOYEUX 
NAUFRAGÉS... 

A L A 

4 
THÉÂTRE ST-DENIS I 

DIMANCHE 
24 JUILLET 

19 h 30 
À la barre 

Y V O N DESCHAMPS 
son équipage: 

Normand Brathvvaite 
Pauline Martin 

Marie-Lise Pilote 
Martin Drainville 

Patrick Huard 
Normand Chouinard 
Michèle Deslauriers 

Pierre Légaré 
Les Bizarroïdes 

Patrice Coquereau 
Claude Legault 

Lyachenko et Donzel la 

ET DES PERLÉS RARES... 

FESTIVAL 

Juste pour 
IÏTB 

DU 21 AU 31 
JUILLET 1994 

EN ASSOCIATION AVEC 

BILLETTERIE 
JUSTE POUR RIRE 
845-2322 

(pour les forfaits et les groupes 
de 20 personnes^ +) 

LIGNE 
INFO BELL 

A A 

RENSEIGNEMENTS • 
FI ACHAT DE BILLETS : 
composez ; 790 HAHA. 
suivi du code d'accès direct 
pour le spectaile qui vous 

. interesse; 

SPECTACLES CODES 

GALAS . GAU\ 
Marie lise Pilote MARI 
Rire sans frontière RIRE 
Le Dîner de cons CONS 
Jean Guy Mofeau JEAN * 

Tournage prise 1 ÏOUR 
Vijvjx Port PORÏ 

BILLETS EN VENTE : THEATRE ST-DENIS 1: 8 4 9 - 4 2 1 1 TICKETMASTER : 7 9 0 - 1 1 1 1 
N.B. : Lo progammation peut être modifiée sans préavis. 

Bleue 

.1K A N - O L n 
> i o i c i : \ n 

«DE FÉLIX À DESJARDINS» 
Il peut tous les faire, 
car en imitation c'est un vieux 

loup de mer! 

,22-23 juillet 20 h 
I Spectrum 
de Montréal 
Réseau 
Admission : 
790-1245 

S R C if» Télévision 
I^ f l Patrimoine Canadian 

canadien Hentage 

Rire sans 
frontière 

16 SPECTACLES 
DIFFÉRENTS! 
Provenant d'ici et d'ailleurs, 
c e s humoristes n'ont qu'une 
seule limite... celle du rire! 

• 

21 au 25 juillet 19 h et 21 h 
26 au 31 juillet 21 h 
Monument-National : 
871-2224 
Réseau Admission : 790-1245 

Les Concessionnaires 
présentent 

E DINER 
DE CONS 

de Francis Veber 
mise en s c è n e : 
DENISE FIUATRAULT 
Un dîner auquel on ne se rend pas 
et un con dont on ne revient pas! 
Guy Nadon, Luc Guérin, Jean-Pierre 
Bergeron, Marcel Girard, Bernard Meney, 
Adèle Revnhardt et Patricia Tuslane. 
Dès le 5 juillet 20 h 30 
Théâtre St-Denis II : 849-4211 
TicketMaster : 790-1111 

3 J C F G L 
l O S / 7 f m 

près l'Ecole 
9 SPECTACLES 
UNIQUES! 
Sans même lever l'ancre, vous 
serez emportés par le raz-de-
marée de la folie des diplômés 
de l'École nationale de l'humour. 

21 au 29 juillet 21 h 
Bateau Ville-Marie II 
Vieux-Port de Montréal 
Réseau Admission : 790-1245 

Ville (te Montr 
s o u r i e 

RIEZ DEHORS AU VIEUX-PORT!, A1RC?NADA 

La Société Radio-Canada 
présente 

M A R I E LIS!: 
P I L O T E 

rOURNAG 
P R I S E 1 r a ? 

mise en scène : 
ÉMILE GAUDREAULT 
21 au 23 juillet 20 h 30 
28 au 30 juillet 20 h 30 
Théâtre Maisonneuve 
Place des Arts : 
842-2112 
Réseau Admission : 
790-1245 

SRC •$» Télévision 

*6.9 FM 

1ER 

d'un soir! 
Attention! 
Caméras, lumières, action! 
Laissez Tournage Prise 1 
réveiller le Elvis Gratton ou le 
Rabbi J a c o b qui sommeille 
en vous... 
27 au 31 juillet 21 h 
Spectrum de Montréal 
Réseau Admission : 790-1245 

-V * 
V * 

km I » S*. 

«S 

L'interurbain 



«JA1 VT J 
\ k . I XH J I » 

L F . K f i N A I I D 
I J F I J O N 

du Maurier Liée 

U h A t t f 

ous pouvez vous-procurer des 
billets aux points dp vente 
suivant *• 

Ious les jours, de 10 h à 21 h 
au Spect rum de Montréal , 
3 1 8 . rue S t e C a t h e r i n e 

o u e s t , métro Pince des Arts, 
(rens. : 861 5851). 

Uu lundi au samedi de 12h. à 
?1h à la Place des Arts; du 
mardrau samedi de 12 h à 

18 h au Gesù; du lundi au 
samedi de 10 h à 18 h au Club 
Soda ainsi qu'à tous les romp 
toirs Admission. 

Co m m a n d e s té léphoniques 
avec carte de crédit au (514) 
7^0-1245, Canada 1 800 361 

4595 / Ftate Unis 1 800 678 5440 

VIVEZ A LA 
FRÉQUENCE 

DE 9H A 3H DU MATIN 
DU 25 JUIN AU 1 0 JUILLET 

Concert du Mju»!«•• l ire 
15e Anmverviire 

EN REPRIS! 
5 tmWet. » 19 h 30 

W / y , . • I A N O U V i l L I / 

C A N A D A 'cBC3 . i l . SRC MFRjDIEN J E T T A ^ Ville do Montréal 

mais les 
une partie importante de la recherche. 

Sam eux, nous ne pourrions 
augmenter chaque année les sommes 

destinées à sauver des vies. 

Pour prévoir un tel (bu demande^ 
au notaire qui rédige votre testament 

de vous informer des différentes 
façons de procéder. 

disponibles chez tous 
les bons disquaires 

FONDATION 
D£S MALADIES 

D U C O C U R 
D U QUÉBEC 

MUSICOR Les Saint-Tean Baptiste 
%M J L 

Au eœurdcla ^IuUôk! 

T é l . : ( 5 1 4 ) 8 7 1 - 1 5 5 1 • 1 - 6 0 0 - 5 6 7 - 6 5 6 3 

SWING DYNAMIQUE DAN NOSEWORTHY SLIM WILLIAMS 
QUARTET 

0ENSIL PINN0CK& 00N ROSS 
BILL C00N avec le (Toronto) 
QUATUOR CAMÉLÉON 

CHANTAI ASTON 
AND TRIO 
(Toronto) 

TRICYCLE 
Upsky. Gettond 
& Donsto 

DEBORASEFfER 
(fratte*) 

Terrasse San Onps MOMENTS NOTICE SWEET OIXIE 
jÊ/mmdUt 
Place des Arts 

SAR0UMB0N DfXIEBAND BLOCOLDL STREETNIX MOMENTS NOTICE SWEET DIXIE SAROUMBON BLOCOLDL DIXIEBAND 

MOMENTS NOTICE BLOCOLDL Terrassa Sun CH* STREETNIX 
Jtromsôetl 
PHœdesArtS 

SAROUMBON SWEET OIXIE BLOCOLDL STREETNIX BLOCOLDL SWEET OIXIE OIXIE BAND SAROUMBON 

SAROUMBON BLOCOLDL DIXIEBAND SWEET OIXIE SAROUMBON DIXIEBAND BLOCO LDL STREETNIX STREETNIX SWEET OIXIE MOMENTS NOTICE 

LA PETITE ÉCOLE 
DU JAZZ 

LA PETITE ÉCOLE 
DU JAZZ 

LA PETITE ÉCOLE 
DU JAZZ 

LA PETITE ÉCOLE 
DU JAZZ 

LA PETTTE ÉCOLE 
OU JAZZ 

LA PfTTTf K K i M JAZZ LA PETITE ÉCOLE 
Pttca du Complexe Desitrdm (ert) DU JAZZ 

LA PETITE ÉCOLE 
OU JAZZ 

LA PETITE ÉCOLE 
DU JAZZ 

LA PETITE ÉCOLE 
DU JAZZ 

LA PETITE ÉCOLE 
DU JAZZ 

LA PETITE ÉCOLE 
OU JAZZ 

MOMENTS NOTICE BLOCO LDL STREETNIX SAROUMBON SWEET OIXIE BLOCOLDL STREETNIX BLOCO LDL DIXIEBAND SAROUMBON 

LA PETITE ÉCOLE 
OU JAZZ 

LA PETITE ÉCOLE 
OU JAZZ 

LA PCTTTI É m i H JAZZ LA PETITE ÉCOLE 
Pttct du Complexe Oestartms (mt) DU JAZZ 

LA PETITE ÉCOLE 
OU JAZZ 

LA PETITE ÉCOLE 
DU JAZZ 

LA PETITE ÉCOLE 
OU JAZZ 

LA PETITE ÉCOLE 
DU JAZZ 

LA PETITE ÉCOLE 
OU JAZZ 

LA PETITE ÉCOLE 
DU JAZZ 

LA PETITE ÉCOLE 
DU JAZZ 

LA PETITE ÉCOLE 
DU JAZZ 

CMË^JAD 
QnématbèQut ouidécose 

LA BANDE À MAG00 HANS LÉVEILLÉ 
ET LE HANS 
JAZZ BAND 

LA RÉUNION DE LA QUATUOR REBOP 
FAMILLE ABOUL avec 
AL-KHABYYR FRANÇOIS RICHARD 

etRANOYOOHERTY 

FREOOIE JAMES et BENOÎT CHAREST 
HANDLE WITH CARE QUARTE T 

RÉMI BOLOX 
JAZZ ÉLECTRIQUE 

GROUPE 
SARI DAJANI 

L'ORKESTRE DES KARAM 
PAS PERDUS d u M o u r i r L i f o 

Seine du Mauner Ltée 
Ste-Catt*nn*Jeann*-tonc* 

17b 00 KOCHEL DOHATO J A M E S &ELFAX0 
TRIO QU'NTET 
Premier lauréat 1982 Lauréat 1992 

JON M l i A N T Y K STEVE A M A A H . T HU6H FRASEJt 
TRIO TRW QUMTET 
Lauréat 1986 Lauréat 1991 Uurtat 1987 

Prtade tazz 
du Maurtr Ltée 1993 

n c o W c i i t o M c 
ClSl 101.5 fM 
SaneduGesù 

BLOCO LDL Terrassa Sun Cfnps SWEET OIXIE 
Jar&nsûei* 
PtacedtsAns 

MOMENFS NOTICE STREETNIX MOMENTS NOTICE SWEET OIXIE DIXIEBAND MOMENTS NOTICE OIXIEBANO SAROUMBON STREETNIX 

SAROUMBON OIXIEBANO STREETNIX MOMENTS NOTICE STREETNIX MOMENTS NOTICE SAROUMBON OIXIEBANO SAROUMBON MOMENTS NOTICE BLOCO LOL 

1 8 1 ( 0 0 

LES M u n C&BOT 
»n cotatxxiXioci tv«c 
Cirt 107jrM«lU0(« Théâtre hbtsonntu* 

CONQRT DOUBLÉ 
j u n w o g 
l A J B O V A L fi 
• 1er* part» dMwqM 

la chanteuse j annM (nduo fcsguKanses 
en Europe ANO Y S U M M E A 
OEE DES n ei-Pofcett 
SRIDSEWATER & â JOHN ETHEJUM 
rtte un hommage a Horace ei Son Madone 
S*m et autres svprtes.. suivi du groupe 

S P E C U L E R 

Oe retour dans sa wie 
natate. le pumas 
PAUL ~ 
B U Y K 2 
dans un grand 
concert solo 

et le trio du guitariste 
KEJUfY B U R 8 E U 
mvKé spécial 

dans son concert 
BJvt hçM 7rf Dïmn 
In première part* 2e part» un 

nec ton groupe Utor» -Hymns. Spirituals 
and Antftems-

C8C Stereo présente 

" z z i ë M P a i 
Spectwm de tontrtai 

Pour ta première fou 
JOELQVANO 

La trompette Éclatante de LT»érnier dés^né par 
ROT Miles Davts 
HAR6R0VE S 3 W A U A C E M M E Y 
et son OUMrrn et son WAWTET 

avec tti BOUSTDa 
au* daviers 

le M* Ho*3ay Sonjtook La von légendaae de 
avec FRMfSTIÉtF 

Plus de 50 ans de 
trombone jazz 

I I fa 60 La Onématftéque québécoise 
J E ™ présente 
2 0 1 0 0 c a â ' M D 
22 1 00 CnémjMçueouMcotse 

K V O M U A B USTOATl 
menant une prestation oe un portrait du légendue 
B.»* Hofcday Inc DcXftfy 

La cttute d'un 
•mgMduD comedun 

LA RÉUNION DE LA 
FAMILLE ABOUL 
AL-KHABYYR 

USSKCTAOIS 

d u M o u r i c r U é » 
Scènt ûv U&f*r Lite 
Ste-atf>enr^Jur.r>fU>ncr 

RICHARD BEAUOET 
SEXTET 

JANlS STE PR ANS 
QUARTET 

TIME WARP 
{Toronto) 

LE SWISSTET OE 
NICOLAS HAfNER 
(Sutssa) 

TRISHA POPE 
QUINTET 

LAURÉAT OU 
PRIX DE JAZZ 
du MAURIER LTÉE195M 

JEAN-fRAN( 
GROULX TR 

MILES BLACK 
QUARTET 
(Vancouver; 

GILLES BERNARD 
REPERTORY 
ORCHESTRA 

LE JAZZ-ENSEMBLE ÉCOLE POLYVALENTE ÉCOLE SECONDAIRE CÉGEP OE 
OES LE BOISÉ CHAVIGNY OE SHERBROOKE 
HAUTES-LAURENTIDES TROlS-RMÈRES OUEST 

ÉCOLE SECONDAIRE CJAD JAZZ BAND 
ST-LUC CE CM 

JAZZ POLYVALENTE BIG BAND CÉGEP 
ANDRÉ-LAURENDEAU ST-LAURENT 

STAGE BAND 
"ON CUE" 
INTER-COLLÉGIAL 

LE TRIOLET DE 
ST-JÉRÔME 

STAGE BAND 
BRÉBEUF 

DÉPLIANT 
GRATUIT STÉPHANIE McLEAN 

QUARTET 
LARRY P A n O N 
QUARTET 

PANACHE A TROIS HÉLÉNE MARTEL 
QUARTET 

MARIE LABRECK DIANE DE KERCKHOVE ISABELLE WOLFMANN CHRtSTIANE RA8Y 
QUARTET & ÉRIC ST-LAURENT 

NICO BEKl TENA PALMER 
WITH STRINGS 

KAREN CROWE 

EL KAOY TRIBAL 
JAZZ BAND 

SONNY GREENWICH 
UNIVERSAL 
LANGUAGE BAND 

GUY NADON ET 
LA POLLUTION 
OES SONS 

MARCAURELLE ET 
SON SEXTETTl 

CONTREVENT GEORGE ROBERT 
QUINTET 
(VtncovveO 

JERI BROWN 
AND TRIO 

BERNARD PRIME AU NORTLAN 
JAZZ ENSEMBLE (la tormation ortgtrtalc) 

THE MERLIN FACTOR ZANELLA/BIGLIONE 
PROJECT 
(Ouétec/ Brésil) 

AmprntKJtre 0>et Peia 
de MtsontmMKimOfriev 

2 8 k 0 6 ^ S ' i S f " * ' 
SWeOuGtsù 

Au pono . et a l'orgue La découverte du pianoiaa La prMégédtHar PHerson Un paniste époustouftant L'art ou trio de 
AMINA CUUKNNE J A C X Y T E M U S S O N BENNY GRE£M CYRUS CHEJTHUT 6 E 0 F F K E B 
M Y E R S TP.BO TWO TWO TWO TWO 

l'ex-panoiB oe BéUe Hohdajr Après 10 ans d absence 
M A L W A I W H M STEVE KUHM 
T R » m o 

JOHANNE BLOUIN SYLVAIN GAGNON 
& trio de Guy St-Ooge QUARTET 
Hommage awrd>v» du 

Un« première au Festival 

2 Q k n n USMAZ-VOUS 
2 0 1 , 0 0 d u M o u r k r U t e 

PtKe du Kbvner Ltée 
Sft-CitfieonïSiUrto* 

MIREILLE PROULX MARILYN LERNER PAPASOFF TRIO 
DUO . 
flMnmpcç) 

SIXUN 
(frVKt) 

SYLVAIN PROVOST 
TRIO 

NAN 
(Argentine) 

NELSON SYMONOS 
QUARTET 

OENIS LEPAGE 
QUARTET 

LA SYMPHONIE FUNK 
OE LUCHAMEL 

M " 0 0 
de Ut<socneuv+Jev*t-M»nce 

THE KLEZMATICS THE KLEZMATICS THE KLEZMATICS THE BAGG STREET 
KLEZMER BAND 

THE BAGG STREET 
KLEZMER BAND 

FLYING BUIGAR 
KLEZMER BAND 

FLYING BULGAR 
KLEZMER BAND 

FLYING BULGAR 
KLEZMER BAND 

THE SHIRIM KLEZMER THE SHIRIM KLEZMER THE SHIRIM KLEZMER 
ORCHESTRA ORCHESTRA ORCHESTRA 

QUtBfClUff t 
Scène LJtm fHuts 
Ptxe frtd&yry Oe âtoor*»t/»eCar» 

MARY-JOSÉ CAR EAU RAY BONNEV1LLE CARL TREMBLAY 
BLUESBAND 

LOU SIMON AND 
HER BLUES BAND 

STEPHEN BARRY 
BAND 

JIM ZELLER 
BLUES BAND 

CHARLIE HARPER ANO BIG BAT AND THE 
THE RHYTHM ROCKERS MAGIC WANDAS 

BOB HARRISSON 
BLUES BAND 

l £ l h f t H M V T I 

du Mourir Lié» 
M C04bt)0«jk0fl l«C 
CMC 'XX ClTf I0/.3IM 
M LA PW SSL 
SMe W<ttndPeitet<er 

a CAftAJKT OU FESTIVAL 
CivùSodt S2*0.tv du Part 

Une soffée inoubliable avec 
ETTA JAMES 
incluant un hommage 

et son invité spécial le 
ptamsie CfBAN MMTW 

SPfCTAai D-OUYEHTURC Le retour du saao alto AnctTm*ï*n*ewOMS SPCCTACU 0€ ClÔTUW 
OR JOHN U n c W M r M y ywewc 
avecJOSfflMOOMY O U V E R J O » K * 
a n i f i m w Owtoiowtiio 
et i O M C M M O 0 PmdijuzdMhkifwiMiiM 

20 II 30 U GRWD ÉVÉWTAWT 

duMountr Uét 
21 h 00 

Sctm du idturwr Lttr 
$te-C*r>enne/Jtnrte Utnct 

MARSAUS i 
avec son SCPTET 
première partie: 
Serg« SatvatOre 

En première partie 

201130 

(Tttna) 

STTUMZ 4 FARAH 
(tats-Uno) 

\n GD«to4uc»en k k h Muu» 
« n k t o m m i M C M l O D I M 
SaM» muKirrédit du 
Musée d an contemporam 

ORQUESTA 
PAMBICHE 

ANOOSH BALMORE ES 
NUE VA SENS; 

IRKA &TAOEU ZAP M AN 
(6r*s* / Oarates / Outoec) <B*9Que) 

THE MENDES 
BROTHERS 
(Cap-Vert) 

MARCE ET TUMPACK 
{Utmnqœ) 

LORRAINE KLAASEN 
& SOWETO GROOVE 
(Afrique du Sud) 

I HASSAN KUBAN 

CMCEATt ÉT0KXS 

du Mourir 
ScàneduMaunerLtêe 
SieCa<t>eno*jeenr>ehkiiK* 

THE TURTLE 
ISLANO STRING 
QUARTO 

ANOY SHEPPARO 
ptoyawm+un,) 

THE CATHOLICS 
(Austrahe) 

THE MIGHTY a O U O S 
Of JOY 

RANEE LEE 
TheSoogsol 
BUlie Hohdzy* 

THE MIGHTY CLOUOS THE HEAVY METAL 
OfJOY HORNS 

OENNY 
CHRISTIANSON 
BIG BANO 

V)C VOGEL 
BIG BANO 

THE BAGG STREET 
KLEZMER BAND 

THE KLEZMATICS THE BAGG STREET 
KLEZMER BAND 

THE SHIRIM KLEZMER THE SHIRIM KLEZMER THE SHIRIM KLEZMER 
ORCHESTRA ORCHESTRA ORCHESTRA 

FLYING BULGAR 
KLEZMER BANO 

FLYING BULGAR 
KLEZMER BANO 

LIL'EOandltie 
BLUES IMPERIALS 

NEAL BLACK and me 
HEALERS 

POWOER BLUES 
(Vancom*) 

BIG OAVE and IN< 
ULTRASONICS 

GUITAR SHORTY DUKE ROBILLARO 
BANO 

MAGIC SLIM and the LUCKY SEVEN 
TEAROROPS 

22 b 00 WILLIE KENT 
& THE GENTS 

22130 

ANOY SHEPPARO 
(*»aum*-Unj) 

MIKE GAUTHI 
JAZZ WORKS 

LENSEMBLE DE 
NORMAND 
GUILBEAULT 

STEFAN BAUER 
BANO 

THE CATHOLICS 
(AMaàe) 

MGNICA PASSOS MON ICA PASSOS 
(Bns* / France) (SttsU/fratKe) 

OEBORASEFFER MONCEF GENOUO 
TRK) 
(S*su) 

DENIS FOURNIER 
OUINTET 
Crama) 

22 II 30 du MourkrUte 
Place du Hauner iree 
SarCatheno*Sntoam 

OROUESTA 
PAMBICHE 

BALMORE ES 
NUE VA SENS^ 

ANOOSH IRKA&TADEU ZAP MAMA LORRAINE KLAASEN 
(BresÉ Cartùes Ouéoect <B*pouei et SOWFTO GROOVE 

(Afnoue du Sud) 

MARY-JOSÉ CAREÂÛ RAY BONNEVILLE CARL TREMBLAY 
BLUES BAND 

THE MENOES 
BROTHERS 
(Cap-vert) 

MARCE ET TUMPACK 
(Harmque) 

I HASSAN KUBAN 

Amïmeâtre o*t Peo* 
de MHtonnff 

LOU SIMON ANO 
HER BLUES BANO 

STEPHEN BARRY 
BAND i ï u ^ ^ o 

0l«MC (LUES i l M P W 8 
La Grand CaH. \r!Q. me Sf Daim 

CHARLIE HARPER ANO BIG BAT ANO THE 
THE RHYTHM ROCKERS MAGIC WANDAS 

23 h 30 BOB HARRISSON 
BLUES BAND 

STREETNIX SWEET OIXIE BLOCO LOL 7 3 K 3F] JAZZ OU» LA HUE 
" " J U Ptace du ftsttvai 

_ _ ( ntrte du Çyrsçttxe OenaïQtrS 

flkffi l à S « C T A C U f 

DIXIEBAND OIXIEBANO SWEET 0IX1E SAROUMBON MOMENTS NOTICE STREETNIX SWEET DIXK 

LIL 'EOandlt ie 
BLUES IMPERIALS 

NEAL BLACK and the 
HEALERS 

POWOER BLUES 
(Vèncowfi 

BIG OAVE and the 
ULTRASONICS 

BIG GEORGE 
& THE BUSINESS 
((cou*) 

BRYAN LEE WILLIE KENT 
& THE GENTS 

GUITAR SHORTY MAGIC SLIM and the LUCKY SEVEN 
TEAROROPS 

C I O w t • A h « i a b , |» IWI» « A L r t L , J l - t T . t U I l O J W I I V I 9 9 H 





La première édi t ion d u Festival Internat ional de , Jazz d e «vlo'ntréal s 'est 
tenue à Terre des H o m m e s d u 2 au 10 juillet 1980 

Beau temps, mauvais temps, 
enez sous 1rs reines, déguster. grignoter. rencontrer 

IEG0R OE SAINT HIPPOLYTE 
Hôtel des Encans, 2825 rue Bâtes, Montréal 
I N F O R M A T I O N : 344-4081 

chasse aux Stones est ouverte à Toronto 
S U Z A N N K D A N S E R E A U 
de la Presse Canadienne millions de dollars, plus grande 

que celle de la tournée Steel 
Wheels de 1989. 

La tournée de cet été commen-
ce à Washington, le 1er août pro-
chain. 

Au Canada, les dates de specta-
cles sont les 19 et les 20 août à 
Toronto. 

Montréal n*est pas dans la liste 
pour l'instant mais rien n'exclut 
qu'elle y apparaisse plus tard, in-
dique M. Monaco. 

Le spectacle serait co-produit 
avec Donald K. Donald. 

Pour l'instant, ceux qui veulent 
voir les Stones doivent venir à 
Toronto et faire comme tout le 
monde: écouter les rumeurs et se 
promener tard le soir dans les 
bars. Ceux qui auront la chance 
de voir Mick lagger seront vrai-
ment en mesure de dire si, à 51 
ans, le roi du rock'n'roll est tou-
jours à la hauteur de sa réputa-
tion. 

TORONTO 

• H>epuis quelques jours, les 
a i l l eu rs de rock à Toronto prati-
quent un nouveau sport: la chas-
seaux Rolling Stones. 

'La légendaire formation bri-
tahnique, composée de Mick lag-
ger, Keith Richards, Ron Wood, 
Charlie Watts et Darryl Jones, 
vient en effet de s'installer dans 
la;Ville-Reine pour sept semaines, 
le temps de produire un vidéo et 
de préparer sa grande tournée 
nord-américaine de spectacles, 
intitulée Voodoo Louage. 

Les Stones sont arrivés sans 
ïambour ni trompette, en début 
dé semaine. 

Us logent dans «plusieurs» pro-

^ pour deux, comprenant 2 billets 
• É pour le Concert du Maurier Ltée 
^ quinzième anniversaire, • 
mettant en vedette John McLaughlin, 
Paco De Lucia Septet et Milton Nascimento, 
le samedi 2 juillet au Théâtre du Forum, 
un souper pour deux dans un restaurant 
de prestige et 2 vestes Buffalo / 
Festival International de Jazz de Montréal 
(soirée V.I.P. d'une valeur approximative de 380 S) 

du Maurier 

J e u d i e t d i m a n c h e de. i l h à 2 1 h • v e n d r e d i et s a m e d i d e 11 h à 2 3 h 

ESPLANADE DE LA PLACE DES A R T S 

Admission : 6$ 
r Passeport-midi : 7$ 

( i coupon rabais de 2$ aux concessions alimentaire sur le site 
et 2 coupons de dégustation à ,50C chacun) 

: Passeport-événement : 10$ 
{ (valide pour les 4 jours) 
# 

l Coupon de dégustation à . 5 0 0 <ih ans et plus) 

Ûiformations et billets : 722-9640 

w u pour assister au Concert 
du Maurier Ltée 
quinzième anniversaire 

g P ^ a u Théâtre du Forum, 
y le samedi 2 juillet 

(paire de billets d'une valeur de 50 S) 

Pour participer, écoutez CKOI, CITÉ ROCK DÉTENTE ou CKAC 730 
pendant l'émission «retour à la maison» pour connaître la question 
du jour. 

Notez la réponse qui se trouve au bas de cette annonce. 
Pour gagner, soyez l'une des deux premières personnes à appeler 
CKOI, CITÉ ROCK DÉTENTE ou CKAC 730 avec la bonne réponse. 

12h30-13hlS 
14hOO-151130 

Atelier NICK HAMILTON 
Spectacle Franchie Larose jeudi et dimanche 
Spectacle Diane Guôrin vendredi et samedi 
Atelier MARIO D'EER 
Spectacle BAVAROIS 

Atelier NICK HAMILTON 

Atelier MARIO D'EER 
Tirage et remise des prix du «Houblon d'Or» 
spectacle Francinc Larose vendredi et samedi 
Spectacle Diane Guérin jeudi et dimanche 
Fermeture jeudi et dimanche 
Fermeture vendredi et samedi 

15h3(> 16h30 
16h30-17h3() 
171130-18h 15 
18h3019h30 
20h00 : 
19h3(>21 hOO du Maurier Ltée 
21 hoo 
23hOO 

ENEZ EN BOIRE DE TOUTES LES COULEURS 

CKAC750 

miCRP 
air Transat 

Société 
des alcools 
du Québec 

; LES A B T S GALERIES 

NOUVEAU — UNIQUE — REVOLUTIONNAIRE 
«DES MILLARD AU LASER...» 

(REPRODUCTIONS TOUTES GRANDEURS • ENTRE 6 0 $ ET 2 0 0 $ ) 
EXPOSIT ION — VENTE ANNUELLE D E S PEINTURES DE 

* MURIEL MILLARD * 
Commençant le lundi 6 Juin au vendredi 24 juin 1994 

Tous les jours de 11 heures à 18 heures 
Venez rencontrer MURIEL MILLARD en personne 

Lieu: LES A T R I U M S — Centre-ville Montréal 
Entrée au 870. boul. de Maisonneuve Est, (près St-Hubert) 

métro: BERRI-UQAM (ex-Demontlgny) 
Gracieuseté: Le Groupe ROYCOM, les ATRIUMS — Montréal 

VERNISSAGE—-COQUETEL DE PRESSE. LE 6 JUIN DE 13 H À 16 H 
BIENVENUE A TOUS1 

ReJatlonniste: Jean Simon, Montréal. Téléphone: ( 5 1 4 ) 5 2 6 - 2 8 2 1 

» U N B E A U 
De plus, 80 autres personnes (20 groupes de 4 personnes) vivront 
une croisière à bord du NCSM Ville de Québec depuis Trois-Riviéres 
jusqu'au Port de Montréal. Elles quitteront Trois-Rivières pour 
arriver au Port de Montréal vers 21 h (le départ de Montréal en 
autobus aura lieu à mid i le lundi 18 juillet). 

Pour participer : 

• Assembler la poupe et ta proue ou bloc centrai du NCSM Montréal, 
remplissez le coupon de participation et retournez-les à l'adresse indiquée. 
Vûus trouverez les deux pièces manquantes dans La Presse d'aujourd'hui. 

• Ce coupon de participation est publié dans La Presse les samedis et les 
dimanches jusqu'au 26 juin 1994. Les tirages ou sort se feront le 4 juillet, 

• Les fac-similés entièrement faits à la main sont occeptés. 

• Le texte des règlements est disponible à La Presse. 

RADAR Dl NAVIGATION • Pour raison de sécurité, les enfants de moins de six ans ne 
_ _ _ _ _ — I pourront être admis à bord pour la croisière. 

DOUZE PERSONNES SERONT LES INVITES 
PRIVILÉGIÉS DU CAPITAINE DU NCSM 
MONTRÉAL POUR UNE CROISIÈRE! 

Le lundi 18 juillet, trois groupes de quatre personnes 
accompagneront la Marine canadienne à bord de la 
nouvelle frégate NCSM Montréal. Ils remonteronl le fleuve 
depuis Trois-Riviéres jusqu'au Port de Montréal, dont 
l'arrivée est prévue vers 15 h (le départ de Montréal en 
autobus aura lieu à 6 h). Le jeudi 21 juillet, à titre d'invités 
spéciaux, ils assisteront aux festivités de mise en service de 
la nouvelle frégate canadienne 

MISSILES ANTI-NAVIRES 

Provenant de diverses collections privées et successions 

MEUBLES des XVIIle 
et xixe siècles, 

OBJETS D'ART 
BUOUX. TAPIS, COLLECTAI LES 

PAUL-VANIER BEAULIEU (1010- ) 

RADAR DE / R A D A R DE M 0 Y E N N E P 0 R T E E 

CONDUITE DE TIR / 
\ / MISSILES ANTI-AÉRIENS & 

Concours «Un beau grand bateau» 
La Presse Ltée 
C.P. 11053 
Succursale Centre-Ville 
Montréal (Québec) 
H3C 4Y9 

VENTE GÉNÉRALE et 
LIVRES DE RÉFÉRENCE 

SALON ÉPOQUE NAPOLÉON III 

EXPOSITION 
\t% 17 «t 20 juin de 12h è 21h & tes 11 et 19 juin dt 12h à 17h 

fWTfl 
! Adresse rosrn 

TUBES LANCE 
TORPILLES 

Code postal 

(Travail) 

E J 8 LM P K c ^ t , M O N l kbAL, b A M t U I 1 8 JUIN 1 9 9 4 
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NOUVEAU 

SEULEMENT 

L e s G t e 

BERRI iONll»TOIK 
UQAM ADMISSION COMPLEXE DESJARDINS [©] PLACE 

DES ARTS CHICOUTIMI • QUÉBEC (Musique d'Auteuil) • SHERBROOKE • TROIS-RIVIERES • 500, RUE STE CATHERINE EST . [© 

ARCHAMBAULT 

VENEZ FÊTER 
LA ST-JEAN 

AU COMPLEXE DESJARDINS 
Le 19 juin, venez admirer 
les costumes de jeunes 
designers dans le cadre 
de la finale du concours 

LA COUTUME SE COSTUME. • • * 
Du 21 au 27 juin 
sur la Place du 

Complexe Desjardins 
une exposition 

LA CULTURE QUÉBÉCOISE 
VUE PAR... 

Plume Latraverse 
nous donne une vision bien 
particulière de notre culture. 
De plus, les 21, 22 et 23 juin, 

vous êtes conviés 
aux spectacles-midi 

mettant en vedette des artistes 
québécois tels que: 

Jean Albert, Céline DelisJe-
et Manuel Brault. 

C'est gratuit! 
Bienvenue à tous 

* * * * * 

DANIEL BÉLANGER 
Les insomniaques s'amusent 

CLAUDE DUBOIS 
Mémoire d'adolescent 

MARIO PELCHAT 
Pelchat 

MADAME BOLDUC 
Les 100 ans de 
Madame Bokiuc 

GERRY BOULET 
Jézabel 

FRANCINE RAYMOND 
Les années lumières 

FRANCIS MARTIN 
Francis Martin 

LES COLOCS 
Les Colocs 

TOYO ET JOHN McGALE 
Symbiose 

MARIE DENISE PELLETIER 
Entre la tête et le coeur 

RENSEIGNEMENTS 

845-INFO 
COMPLEXE 
DESJNRDINS 

P r o m o t i o n e n v i g u e u r j u s q u ' a u 2 2 Ju in 

Ça vous change 
du simple magasinage 

ECOLES 

CLASSES DE DESSIN 
ET DE PEINTURE 

(début - intermédiaire - avancé) 
(huile - aquarelle - pastel) 

• Méthode unique et structurée 
• Bases complètes, par étapes 
• Enseignement individuel 
• Aucune exigence préalable 
• Inscription en tout temps 
• Jour ou soir 
l O U V E R T T O U T L ' É T É I 

[V W M W ^ M V ^ W W W V M V • 

SPÉCIAL 
D'INSCRIPTION : 
5 leçons pour 

le prix de 4 • v A W A i W A v w v y v y « 
ESSAI GRATUIT 

3623, rue St-Denis, Mtl ; 
843-6830 

Allegro 

— 

la nouvelle Accord 
sur disque compact 

Quantités limitées 

Offre d'une durée limitée 

mois 
Votre don et l'achat 

de cartes UNICEF aideront 
à assurer un meilleur avenir 
aux enfants dans les pays 

en développement. L'Accord EX-R 1994 

Donnez généreusement., 
pour l'avenir des enfants 

unicef avec climatiseur sans frais L'Accord Rnxls des Nauons Umet pour l'enfance 

Fondation de la greffe 
de moelle osseuse 

j r k r ^ s - Ê t s t m i f t , 
• - y / 

( * 0*peut fio/'rt 

Je fa Mape, / 

Pour guérir ta leucémie 
et autres cancers 

( 5 1 4 ) 2 5 5 - 5 3 6 7 

•Montant bise sur rutihsation d'une Accord IX t«4 neuve à boîte 
manuelle (CD 551R). soit 298 S par mois sur un baH de 36 mots (paiement 
total de 10 778 S) Le concessionnaire installera, sens frais, le clima-
tiseur Honda. Versement mitai de 2 5001 premier versement mensuel 
1298 $) et dépôt de garant» (350 S) exigibles. Franchise de 72 000 km 
(limita de kilométrage s'applique; 0,06 Sftm excédentaire). SAC Taxes, 
immatriculation et assurance en sus. Option d'achat dupombl* 
Informez-vous dès aujourd'hui chez un concessionnaire Honda. CHEZ 
UES CONCESSIONNAIRES PARI K3PANTS SEUlEMBft, 

ARANTI 

ARCHAMBAUIT 



sans siège r* 
e à la billetterie 

UCAN 
MUSEE DAVID M.ÔTEWABT 

UfàmiDe 

Budweiser 

st> et 
1 1 |E T'AIMAIS, )E T'AIME, JE T'AIMERAI FRANCIS CABREL 

2 2 IL MANQUE UNE PARTIE DE MOI FRANCIS MARTIN 

3 3 UNE AUTRE CHAMBRE D'HÔTEL GILDOR ROY 

6 4 RIVIÈRE STEPHAN EICHER 

7 5 CEUX QUI N'ONT RIEN PATRICIA KAAS 

8 6 CE SOIR ON M'INVITE NANETTE WORKMAN 

9 7 Y'A D'LA HAINE RITA MITSOUKO 

10 8 FUNKADELIQUE LAYMENTWAIST 

13 9 LES ANNEES LUMIÈRES FRANCINE RAYMOND 

15 10 BOUGE! PATRICK BRUEL 

%o es 
2 1 MOVINC ON UP 
5 2 (MEET) THE FLINSTONES 
1 3 SLEEPINC IN MY CAR 
9 4 DONTTURN AROUND 
8 5 ANOTHERNIGHT 
7 6 ROCKS • 
3 7 LEAVINC LAS VEGAS 
4 8 BABY I LOVE YOUR WAY 

12 9 BROWN EYED GIRL 
11 10 THE MOST BEAUT1FUL 

GIRL IN THE WORLD 
6 11 l'LL REMEMBER 

LOVING ME IS NOTASIN 
WE WAIT AND WE WONDER 
KEEPTALKING 
W1LD NIGHT 
IF YOU G O 
ALL AMERICAN GIRL 
LABOUR OF LOVE 
NIGHT INMYVEINS 
CRAZY 
SUMMER SUMMER 
WITHOUT YOU 
PRAYERFOR THE DYING 
DANCING IN THE MOONLIGHT 
CET OFFTHIS 
TAXE IT BACK 
AGOLO 
STIR IT UP 
l'LL TAKE YOUTHERE 
GIRLSAND BOYS 

M PEOPtE 
B-52'S 
ROXETTE 
ACE OF BASE 
M.C. SAR 
PRIMAI SCREAM 
SHERYLCROW 
BIG MOUNTAIN 
FREDDYCURCI 

PRINCE 
MADONNA 
MITSOU 
PHILCOLLINS 
PINK FLOYD 
JOHN MELLANCAMP 
ION SECADA 
MEUSSA ETHERIDGE 
FRENTE! 
PRETENDERS 
AEROSMITH 
LOFT 
MARI AH CAREY 
SEAL 
BAHA MEN 
CRACKER 
PINK FLOYD 
ANGELIQUE KIDJO 
HADDWAY 
GENERAL PUBLIC 
BLUR 

C O U L E E 
D A N S L E R O C K . 

^ L s a r r a s i h 
A R S O N * * 

THÉÂTRE DU VIEUX ST-VINCENT-DE-
PAUL (1086. Ave. du College. St-Vincent-de-
PauL Tel. (514) 662-9564) • De lun. à ven . 10 h 15. 
13 h. «Troobloof* (marionnettes). 

DANSE 

THÉÂTRE LA CHAPELLE (3700. St-Domini-
oue) • Auj, 18 h; dem.. 20 h 30. «Les âmes fide-
les-. de Danieie Marois. Avec Daniele Marois et 
Linda Marchand. 
PLACE DES ARTS (Salle Maisonneuve) - Auj.. 
14 h et 20 h. école de danse Francine Ceiinas. -1 

MUSIQUE 

UNIVERSITÉ McCILL (Pollack Hall) - Auj . 16 h. 
David Maze. baryton. Oeuvres de Pfitzner, Santo-
liquido. Wolitz, de Severac, Faure, Poulenc. 

PLACE DES ARTS (Salle Wilffïd-Pelletier) -
Auj.. 20 h. - The Student Prince» (Romberg). Opé-
ra de Montréal. Cordon Gietz, ténor, Dominique 
Blier et Chantai Lambert, sopranos, Erik Oland. 
baryton. Cabrielle Lavigne. mezzo-soprano. Mise 
en scene: Christian Smith. Décors: David Jenkins. 
Costumes: Patton Campbell. Choeur de I OdM et 
Orchestre Métropolitain. Dir. Mark Flint. Dernié-
re. 

UOAM (Salle Pierre-Mercure) - Auj.. 20 h. -Les* 
Mousquetaires au couvent» (Varney). Produc-
tion: Les Voisins de Saint-Martin. Avec choeur et 
orchestre, dir. Alain Chariebois. Dernière. 

ARÉNA DE LACHINE (1925. Saint-Antoine) -
Auj.. 19 h 30. Choeur Ambiance. Choeur Alarica. 
Choeur La Boheme. Ensemble vocal Inspiration et 
Symphonie vocale des policiers de Montréal, dir. 
Rolland Côte, et Louise Le Cavelier. soprano. Mar.. 
20 h. Orchestre Symphonkjue de la Montéregie 
et Choeur Polymnie. Dir. Jean-Pierre Guindon. 
• Meerstille und gluckliche Fahrt», Fantaisie cho-
rale et Messe en do majeur (Beethoven). Entrée 
libre. 

ORATOIRE SAINT-JOSEPH - Dem., 15 h 30. 
Raymond Daveluy, organiste. 
PETITE MAISON DES ARTS - Lun. 20 h. 
Alexandre Da Costa, pianiste et violoniste. 

FORUM — Mer . 19 h 30. Placido Domingo, té-
nor. et Angeta Gheorghiu. soprano. Avec orches-
tre. dir. Eugene Kohn. Airs de Meyerbeer. Cilea. 
Puccini. Torroba (Domingo). Charpentier. Catala-
ni, Puccini. Grigoriu (Gheorghiu) et duos de Doni-
zetti. Verdi. Bernstein et Penella. 

VIEUX-PORT (Scène Bonsecours. Tour de l'Hor-
loge) • Jeu. 20 h. I Musicl de Montréal. Dir. Yuli 
Turovsky. Yegor Dyachkov. violoncelliste. «Eine 
kteine Nachtmusik • (Mozart). Concerto pour vio-
loncelle en re majeur (Haydn). «Souvenir de Flo-
rence» (Tchaikovsky). Entrée libre. (En cas de 
pluie, reporte au 17 juin.) 
ÉGLISE TRÉS-SAINT-NOM-DE-JÉSUS 
(4215. Adam) • Ven.. 11 h. Bernard Lagacé. orga-
niste. Programme non communique. 

AMPHITHÉÂTRE DE LANAUDIÉRE . Dem . 
14 h 30. Orchestre du Conservatoire de Musique 
du Ouebec. Dir. Raffi Armenian. «Rhapsodie hon-
groise» no 2 (Liszt). • Le Tombeau de Nefligan» 
(Hetu), «Métamorphosés symphoniquest Hinde-
mith). Symphonie en re mineur (Franck). Entrée 
libre 

MUSEE 

CE SAMED118 JUIN 
Les spectacles finement ciselés de Pirotecnica Soldi ont depuis longtemps séduit les habitués de 
L'International Benson & Hedges Inc. Ce soir, les Italiens vous convient à une «Danse autour du 
monde», un bal pyrotechnique chaleureux et coloré. 

L'INTERNATIONAL 
BENSON G HED GES INC. 

e n t 

Ils ont été marins, interprètes, marchands, hommes politiques, 
ambassadeurs et héros ... 

UN F O R F A I T U N I Q U E F A I T R E V I V R E LA P A S S I O N N A N T E A V E N T U R E 

D E LA d ^ a m i / / c , 2 E Q / f t O Y N E E T P É L I C A N . 

Dune rive à l'autre du Saint-Laurent; du Vieux-Port de Montréal 
au Fort de l'Ile Sainte-Hélène, la navette des îles remonte au cœur 
de l'histoire. Visitez l'exposition *Aventures et fortunes, la saga de la 
famille Le Moyne en Nouvelle-France" au Musée David M. Stewart. 
Montez à bord du Pélican, le célèbre navire de Pierre Le Moyne d'Iberville. 

En vigueur du 18 juin au 5 septembre 
Adulte : 12,00 $ 
Aîné et étudiant (7 ans et plus) : 8,00 $ 
Prix de groupes sur demande 

18 juin Italie 25 juin Espagne 

3 juillet Corée du Sud 17 juillet États-Unis 

10 juillet Australie 24 juillet France 

31 juillet La Ronde (Spectacle de clôture) 

• Prix pour un feu d'artifice, sons siège réservé. Taxes en sus. Accès a la Gronde Roue, à la Spirale, ou Téléphérique, ou Miniro.l et oux spectacles à entrée libre seulement. 

Billets de sièges réservés disponibles aux comptoirs Admission pour seulement 21,15 $" par spectacle. 
• • Pnx incluant un siège réservé pour un feu d'artifice et l'accès à tous les manèges et oux spectodes Taxes et frais de service en sus. Tous les tarifs sont sujets à chongement sons préavis 

Renseignements généraux pour les feux et La Ronde : (514) 872-6222. Extérieur de Montréal (sans frais) : 1 800 361-7178. 

yp\i ilC V£ 

(514 ) 036-5161 
1 8 0 0 3 6 1 - 6 0 2 0 

w 
Parc des Iles 
de Montréal 

A ! 3 M i m i ! l v 
( 5 1 1 ) 7 0 0 -

î 1 - 8 Q O 3 6 1 - 4 5 9 0 / 

. ÎXC . 
T f P CKAC730 

L«i P r c H H O I f » TVA 
POUR ALLER À LA RONDE, PRENDRE LE MÉTRO ET L 'AUTOBUS, C'EST INTELLIGENT. 

g j f l ILE SAINTE-HÉLÈNE OU g g 169 • I A RONDE ( M i T R O PAPtNEAU) 1 

SAMEDI DIMANCHE 

E 2 0 W 

^ÉCHANGE 
& A C H È T E E T V E N D AU M E I L L E U R PR IX | • 

DISQUES, LIVRES, CASSETTES ET DISQUES COMPACTS 
NEUFS ET USAGES 

CHOIX IT QUALITÉ 
3694 ST-DINIS MTl 
MlTtO SHERBROOKE M91913 

713 MONT ROYAL EST MTl 
MtTKO MONT-ROYAL 32**349 
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ne Cardinal. Julie Carrière. Lotse Aubin. Lise De-
sautels. Hé+ène Dubois. Louise Dufresne. Poppu 
Escayola. Marcelle Lebrun, carole Raizenne et Ro-
bert waddoll 
THÉÂTRE LA GRANGERIT (5475. boul. St-
Martin o.. Laval. Tel. (514) 669-2567) • «T es mieux 
de pas être malade a I urgence*. Création collec-
tive du Théâtre de la Bordée. Mise en scène de 
Johanne Bolduc. Avec Patrice Dussault. Luc Gau-
thier. Helene Leclerc. Julie Lefebvre. Sylvie Lemay 
et Pierre Mailloux Jusqu'au 24 juillet. 
SALLE ANDRÉ-MATHIEU (475. boul de 
l'Avenir. Laval Tél. (514) 790-1245 ou 1-800-361-
4595). -Auj.. 20 h 30. •Chérie, le ciel t attend*. de 
Monk Ferrn Trad et adapt. de Michel Forget. 
Mise en scene de Monique Duceppe. Avec Michel 
Forget. Sophie Faucher. Markita Boies. Cisèle Du-
four. Sylvie Potvin. Stéphan Cloutter et Jean Des-
chênes. 
SOUPER-THÉÂTRE DE STE-ROSE (216. 
Marc-Aurele Fortin. Ste-Rose. Tél. (514) 622-
8999) • «Les Nonnes», de Dan Goggin. Mise en scè-
ne de Raymond Ooutier. Avec Daniel le Proulx. 
June Waliack. Catherine Pinard. Chantai Côté et 
Elisabeth Le Normand.Du merc. au sam. 20 h 30. 
Jusqu'au 10 septembre. Prix.: mercredi, jeudi et 
vendredi. 225; samedi. 2*$. 
THÉÂTRE D' 
LE «PETIT THÉÂTRE- DU CENTRE AOUA-
MARIN (1213. boul. Hurtubisae. Gatineau. Ré-
servations (819) 643-9340. Présentation de la 
piece -Un mari à tout prix*. Mise en scène 
par Serge Paquette avec Céline Shields. Pierre 
McNicoll. Du 6 juillet au 27 août. 
THÉÂTRE LE CHANTECLER (Ste-Adele Tél. 
(514) 229-3591) • -Nina», d André Roussin. Mise 
en scene de Louis La lande. Avec Louis La lande, 
France Caste!, André Richard et François Trot-
tier.Du mar. au sam . 20 h 30. Jusqu'au 20 août. 
THÉÂTRE SAINT-SAUVEUR (22. Claude. St-
Sauveur-des-Monts. Tél. (227-8466 ou 877-4977) -
•Deux pères aux as*, de Ray Cooney. Mise en scè-
ne de Sophie Clément. Avec Jacques I Heureux, 
Benoit Marteau, Ginette Morin. Paul Savoie. Ed-
gar Fruitier. Josée La Bossiére. Marthe Choquet-
te. Dominic Philie. Dominique Pétin. Stéphane Si-
mard et Robin Aubert. Du mar. au ven.. 20 h 30; 
sam.. 19 h. 22 h 30. 
THÉÂTRE STE-ADÉLE (1069, boul. Ste-Adèle, 
Ste-Adèle. Tél. (514) 229-7611 ou 476-9919) - «Lés 
Nonnes 11*. de Dan Goggin. Trad. de Danieie Lo-
rain et Sophie Lorain. Mise en scène de Louis-
Georges Carrier. Du mar. au ven., 20 h 30; sam., 
19 h. 22 h 30. 
LE PATRIOTE DE STE-AGATHE (Ste-Aga-
the-des-Monts. Tél. (819) 326-3655 ou (514) 861-
2244 ou 471-3155) • «Les Grandes Chaleurs*, de 
Michel-Marc Bouchard. Avec Angèle Coutu, Marc 
Legault, Roger Larue. Anne-Marie Desbiens et 
Jean-Francois Beaupre.. 

VARIÉTÉS 

PLACE DES ARTS (Théâtre Jean-Duceppe) -• 
Auj.. 18 h. groupe de foklore Los Pequnos. 
FOUFOUNES ÉLECTRIOUES (87. Ste-Cathe 
rine e.) - Mar . 21 h. Biaise et Daphne. 
CLUB SODA (5240. Ave du Parc) • Auj.. 21 h. 
festival des femmes. Lun.. 20 h 30. Frente. 
CAFÉ SARAJEVO (2080, Clark). Merc.. 21 h. 
nuit de la poésie. 
ÉGLISE NOTRE-DAME DE HONGRIE (90. 
Guizot o ) - Auj.. de 12 h a 18 h. festival interna-
tionale de danse et musique hongroise. 
COLLÈGE VANIER (821. Ste-Croix, Ville St-
Laurent) • Dem., de 15 h a 17 h. festival interna-
tional de danse et musique hongroise. 
CAFÉ CAMPUS (57. Prince-Arthur e.) • Merc . 
20 h 30. Carence «Gatemouth* Brown. 
L'AIR DU TEMPS (191, St-Paul o ) - Auj. et 
dem. Trio Mike Stem.Lun.. Denny Christianson 
Big Band: dès 21 h. 
LE BISTRO D AUTREFOIS (1229. St Hubert) -
Auj., 21 h. Lily; 22 h, Pierrot Foumier. Merc.. dès 
19 h. nuit de la chanson. LES DEUX PIER-
ROTS (104, St-Paul è.> - Auj., 20 h. Groupe Red 
et Gilbert Lauzon. 

LE PIERROT «14. St-Paul e.) - Auj. et dem.. 20 
h. Alex Sohier et Jules Lavoie. 
LEÇ BEAUX ESPRITS (2073, St Denis) - Auj et 
dem., des 22 h 30. Al Ward. 
LA BOiTE Â MARIUS (5885. Papineau) - Auj.. 
des 21 h 30. Serge Lachapelle et Mark Vinet. 
BIDDLE'S (2060. Aylmer) • Auj.. de 21 h 30 a la 
fermeture. Charlie Biddle; dem.. dés 19 h. Trio 
Bernard Primeau avec Danny Roy et Benoit Ga-
gne. 

LES RETROUVAILLES (1709. St Denis) • Auj. 
des 21 h. Murphy s Law. 
ST-LOUIS BLUES (3580. St-Dominique) - Auj., 
Solidart Blues. 
PURPLE HAZE (3699. st-Laurent) - Dem.. des 
21 h. Pax Arcana. 
BALATTOU (4372, St-Laurent) • Mar. et merc., 
22 h. Roro d Haiti et son groupe. 
LION D'OR (1676. Ontario e.) • Dem . 20 h. Phe-
nigma et Kate Crossan. 
LA PLAYA (4459. St-Laurent) - Auj.. dès 22 h. 
Chevere Band. 
LA BOITE A FEMS (9756. Notre Dame e > -
Auj. des 21 h. Michel Lafleur. 
QUAI DES BRUMES (4481, St-Denis) • Auj.. 22 
h 30. Guy Thouin et Ensemble Heart; dem., CIAO 
Johnny; lun.. Ensemble Normand Guilbault: des 
21 h. 
LA CAVE DU STGABRIEL (420, St-Gabriel) -
Auj., 22 h. Boomerang. 
LA VIEILLE FRANCE (52. St-Jacques o.) • Mar, 
19 h. souper-theatre meurtre et mystère. 
O'BLUES (7567. boul. Taschereau. Brossard) • 
Auj.. des 21 h. Gina Seram et le Velveteen. 

CAISSE POPULAIRE DE GRANBY - Oeuvres 
de Denise Caron Jusquau 30 juin. 

CENTRE CULTUREL ET PATRIMONIAL LA 
POUDRIÈRE (342. St Georges. Windsor) - Oeu-
vres sur papier de Jeannine Bourret. Du merc. au 
dim.. de 13 h a 17 h.Jusqu au 26 juin. 

CENTRE D'EXPOSITION DES COUVER-. 
NEURS (90. Chemin des Patriotes, Sorel) • Auj. 
et dem., de 13 h a 17 h. exposition «Lieux déro-
bes*. installation de Sarla Voyer. 

CENTRE D'EXPOSITION DU VIEUX-PA-
LAIS (185. du Palais. St-Jérôme) - Exposition 
•L art en appétit* Mar. merc.. ven.. de 12 h a 17 
h; jeu., de 12 h a 19 h; sam.. dim.. de 13 h a 17 h.. 
Jusqu au 26 juin. 

CENTRE D'ART OZIAS-LEDUC (1090. Che 
min de la Montagne. Mont St-Hilaire) - Sculptures 
de bronze, peintures et cryliques de Kieff. Jus-
qu au 1er août. 

CHALET DU PARC SAUVE (Valleyfield) - A*. > 
et dem. de 13 h a 21 h. exposition «Salon des % 
createurs*. 

HORS-MONTRÉAL 

AXE NÉO-7 (205. Montcalm. Hull) • Oeuvres de 
Jacky G. Lafargue. Louis Couturier et Jennifer 
Dany Aube Du merc. au dim., de 12 h a 17 h. 
Jusqu au 26 juin. 

LE BALCON D'ARTS (650. Notre-Dame. St-
Lambert) - Oeuvres de Neree de Grâce. Jacques 
Lisee et Louise Dussault. Jusqu'au 30 juin. 

GALERIE ACTION (190. Laurier, 
chelieu) • Dessins et installation de 
Chamney. Du lun. au ven., de 13 h a 20 h 
de 17 h a 21 h. Jusqu au 23 juin. 

GALERIE ARTS SUTTON (7. Academy. r ît-
ton) • Oeuvres de Caroline Curtin. Ann McCaii. So-
nia Pinaud et Max Papoport. Du jeu. au dim.. de . 
13 h a 17 h; sam.. de 10 h a 12 h et de 13 h a 17 h. 
Jusqu au 26 juin. % 

GALERIE D'ART MICHEL BIGUÉ (315, rue 
Principale. St-Sauveur-des-Monts) - Peintures et i 
sculptures de Gianguido Fucito et Victor de 
Bourgie Jusqu au 28 juin. 

SUITE A LA PAGE E21 

POUR ENFANTS 





Restaurants 

RESTAURANTS 
TABLE D'HOTE 
DU SOIR 1 2 , 7 5 $ 

5134. Henri-B ou rassa Est 
Monlreal-Nord 

1145 V. rue «!»• llliUi'M» 
Ut Ui»ftc-i i-»iM|iK-. Munirihil) 

^ H 2 L 3Y8 
Tremplin de la renommée! 

Tél.: 842-2800 

3 m i n u t e s à l ' e s t 
du pont 

Jacques-Cartier après le joui 
7ine Cuisine 

901,Rachel est Rcs.: 527-4141 

2 9 5 , r u e S i - C h a r l e s O 
V i e u x L ô n g u c u i l 

6 7 7 - 6 3 7 8 

S t c - C i c n c v i c v c : 
1 5 4 8 9 , bon i . C ï o u i n O u e s t 

626 2973*75 

Dorval : 
2 8 5 , avenue Dorval 

3 9 , r u e S t - P a u l E s t 

V I E O X - M O N T R F A 1 
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Un second début, une belle cuisine 
sorte de tarte sur une pâte qui 
ressemblerait à celle d 'une pizza 
fine, garnie d'un fromage blanc 
qui a molli, en s'imprégnant un 
peu dans sa base, pour ne retenir 
que le moelleux dans lequel des 
oignons et des lardons jouent le 
rôle savoureux. Et, dans ce goût, 
l'on retient la petite touche que 
donne le porc fumé, particulier 
et fort plaisant. 

La pieuvre grillée était inscrite 
à la table d'hôte. Rien de com-
mun avec ce que l'on a l'habitu-
de de servir sous ce nom. Ce 
n'est pas en sections, mais en 
tentacules entiers que la pieuvre 
est servie, grillée dorée, tendre, 
savoureuse. Elle est présentée 
sur un socle léger où taboulé et 
petite composition à' la farine de 
pois chiche sont rafraîchissants 
et savoureux. L'assaisonnement 
fait partie de la décoration de 
l'assiette et si la fourchette dé-
molit ce bel assemblage, c'est 
pour le plaisir des papilles. 

Dans ses présentations et son 
souci des compositions, parfois 
surprenantes, mais toujours har-
monieuses, le cuisinier du Globe 
est fidèle à l'école des jeunes cui-
siniers du restaurant Toqué! 

Le thon grillé est une pièce 

C'est un beau restaurant, où 
chaque détail est soigné, doté 
d'un immense bar et d'un petit 
salon d'attente, de deux restau-
rants tout à fait différents l'un 
de l'autre, l'un en bordure d'im-
menses fenêtres et l'autre ap-
puyé sur de grandes banquettes 
en demi-lune, d'une belle salle 
de réception et . . . de salles de toi-
lette extraordinaires. Point né-
vralgique de cet ensemble: la 
cuisine en aire ouverte et, dans 
cette cuisine, un beau et monu-
mental four à bois. Autour, les 
équipes de cuisine et de salle 
s'organisent comme dans un bal-
let. 

La carte a conservé l'idée du 
tour du monde que suggère l'en-
seigne, et la cuisine est très à 
l'aise pour transcrire ce thème 
dans une vision actuelle de la 
cuisine. Accents asiatiques, ac-
cents italiens ne sont pas étran-
gers aux tendances d 'au jour -
d'hui. Et la carte met à profit ce 
four d'une autre époque... pour 
faire bien autre chose que de la 
pizza. En particulier, pour y fai-
re cuire son pain. 

Le Flammenkuche sort aussi 
de ce four. C'est une tarte, une 

Cela tourne rond au Globe. 

Le restaurant a rectifié sa 
trajectoire. Le voilà en orbite. 
Du coup, la salle a changé d'allu-
re. Maintenant que l'on y vit, il 
est agréable d'y vivre. 

C'est au-dessus de l'agitation 
du boulevard Saint-Laurent, où 
la mode fait voler les nappes 
blanches à ras de trottoir, que ce 
restaurant est installé. Et ce re-
trait fait partie de son charme. 
En haut du grand escalier, il a 
délimité un monde, ponctué au 
p la fond par des d i za ines de 
petites lampes sous des abat-jour 
vissés à l'envers. Ce sont elles 
qui font l'unité du lieu. Dans cet 
immense salle, d'un seul tenant, 
on passe d'un espace à l'autre 
avec une aisance décontractée. 
Vivent là, pourtant, des unités 
que peu de restaurateurs peu-
vent faire cohabiter sans risque. 
Le décorateur a réussi à créer 
une a m b i a n c e qui n ' e s t pas 
étrangère à l'histoire de ce vieux 
boulevard , un décor un peu 
théatral dans lequel on se sent 
dans un ailleurs confortable et 
séduisant. 

gratinées sous un fromage de 
haut goût complètent cette as-
siette nerveuse. 

Au dessert, l 'élégance et la 
douceur sont de mise: dans une 
mousse aussi onctueuse que légè-
re, des fruits étaient noyés, ki-
wis, litchis frais, fraises. Une tui-
le enroulée en tuyau servait de 
coupe. De la même façon, une 
feuille de chocolat noir encer-
clait le gâteau mousse et biscuit. 

maîtresse, poisson marqué à la 
grille, cuit en dehors et rosé en 
dedans, avec une chair aussi fer-
me que délicate. Il est servi sur 
un fond de sauce douce et parfu-
mée, en touré de rouleaux de 
printemps délicieux... Beaucoup 
plus robuste, l'assiette de bison 
repose sur une sauce au vin rou-
ge, corsée pour répondre à la te-
nue de la viande poêlée en mé-
daillons. Aubergine et tomate 

LE GLOBE 
5451, Boulevard St-Laurent 
284-3823 
Pieuvre grillée sur socca et taboulé 
Flammenkuche 
Thon grillé, rouleaux de printemps, sauce 
soya miel et gingembre 
Coeur de ronde de bison poêle, aubergine et 
tomate gratinées 
Mousse de ricotta et fruits 
Gâteau mousse au chocolat 
Cafés 
Menu pour deux, avant vin. taxes et service: 
51.25 S 

m €asa (Salira 1 i 
i M M É U l l ^ Éubli depuis 1977 
y g f m RÉSERVATION: 843-6698 * 

1 H > FINE CUISINE ESPAGNOLE 
^ W M K l H FESTIVAL DE LA PAELLA 

AVEC SAFRAN 
11 CHOIX À PARTIR DE 1 6 , 9 5 $ & 

ENTRÉE. DESSERT ET CAFÉ 
£ COMPRIS 

«2 2087, RUE SAINT-DENIS 

Gastronome italienne 
/ %UiMAâAt 1 

v j± UtMiit 
&Jf Fine Cuisine Italienne 
' é Ê È Les midia d'Àd«*> èp t t * 750* 
i j j En soirée tibfe d'hôte 

1090, bout Htmi-Bourttsa Est 
Ré».: 383-4603 Fermé le lundi 

TitUAWUAL 
U JcliU (JcaUi FESTIVAL de la 

CIIANSONde 
MONTREAL 94 
présente...Un feu d'artifice 
d'auteurs-compositeurs-interprètes 
de talent, connus et à connaître. 

VENDREDI, SAMEDI 
ET DIMANCHE 

SPECTACLE FLAMENCO 

Dimanche flamenco à 19h30 

Restaurant 

LE PIEMONTAIS 
Cuisine italienne ci française 

D« luo4t m »«*4rr4i 4e 11 k h 24 II Samedi • 4< 17 h à 24 h 
INbmkIk • fera* 
L'endroit pour bien commencer, 
ou bien terminer la soirée. nJO^TELLIT^J lOUB'RpDO NOTRE MENU POUR 

LA FÊTE DES PÈRES 
Ouvert à partir de 11 h 

• Gigot d'agneau à la menthe fraîche 
• Assiette de fruits de mer 
• Ris de veau au Drambuie 
• Escalope de saumon frais 

• Scaloppini de veau aux 3 poivres 
• Rognon de veau sce dijonnaise 

Médaillon de filet mignon sce bordelaise 

Tous ces plats comprennent une 
entrée et un dessert au choix, 

café ou thé. 
UN SEUL PRIX 11,95 $ 

Menu d'enfant 4,95 $ 
FESTIVAL DU HOMARD 

Aussi spécialité: 
homard décortiqué 

Tous les jeudis, soirée 
des dames à 1/2 prix 

Salon privé pour groupe 

COQZIILL'E 1XEL MS^KJ^&KP 

gattc&o 
Cuisine espagnole et française 

LE MEILLEUR SPECTACLE 
DE FLAMENCO À MONTRÉAL 

Tous les vendredis et samedis dès 20 li 30 
; Table d'hôte (midi et soir) 

À p'irtir do 1 6 , 9 5 $ 
8 4 4 - 0 5 5 8 

; 3458. avenue du Parc (coin Sherbrooke) 

CXR3& <D 'AÇ9&WU <PRpVE*(ÇAL 
AU <POI<V^E : 

SCAL&PPI9& CZSJM&VA 

..18,95$ 
20,50 $ 
22,75$ 
,23,25$ 
24,75$ <TOlME<DOS CH&RXQlK 

Cuisine raff inée 
94. boul. Ste-Rose 

Ste-Rose, Laval 
QCH7L1K4 

/ \ervation: 62?-7Qftt 
' \ Petits salons 

\ Ouvert le midi 
0>à\ Terrasse fleurie 

LtQllMTS <UT<20MM<LS V<L <rE<K!RE 
<DU JOUIR, 

<BZ10?tJ%Œ*PE<TI<I0! 
îTour réservations, voir [annonce sur cette page 

des Pères 

jm rnxj art r r i ituttJttcuJ i t o o m 

SPÉCIAL DE HOMARD J 2 'tfhnalplanct 
Cuisine typique Italienne 
Table d*hôte du soir \ ^ T U t t l 
5 services a par t i r de 15,95$ 

. Réservez 523-2483 
Frermé le dimandie 

!381.boul René Uvnque E. Face » Radio-Canada 

À VOLONTÉ 
3 4 , 5 0 $ 

3 HOMARDS 
2 6 v 5 0 $ 

Fine cuisine italienne 
Pâtes, veau et fruits de mer 

Cfiansonnier 
D U V I V I E R D E 11/4 À 5 LB 1 5 , 9 5 $ la ib 

AUX MOUETTES 
1280, boul. Laurentien 
St-Laurent, Rés. : 3 3 6 - 9 2 3 3 

I A S A I X K S O K R É C K P T I O N 

^ Â N N ^ R S A I R E 1 2 9 5 $ . mrm 
• 1 - Saumon frais sau» hollandais* R 
, , . , 2 • Rognonsde veau à la moutard© m * M 
^ 3 • Crevettes grillées à fail y t ^ X ^ Ê 

. m 4 - MtdaMon de veau Bordelais I 1 5 2 Z ; « * * 7 
5 - Combiné crevettes, pétondes et scampi W ^ 1 

6 • Combiné scampi, crevettes et cuisses 
* gwouiies 

ma 7-Filet mignon au poivre vert et crevettes • 
™ 8-TournedosaupoivTevert 
m 9 - Filet cf agneau aux herbes de Provenct 

: • ^ m 10. Rôti de boeul au jus 
• | 11 - Suprême de poulet au Grand Mamier « r ^ v & ^ " > t 

12-Cervelle de veau grenobloise m . 
O Inclus: soupe ou salade, pain maison -

chaud $t légumes frais du marché ' W % 
• L e B o r d e l a i s " 
^ 1000, boul. Gooin O. M . , . : , 

- « (juste à rast du boul. de TAcad») « ^ M ^ i » . 
t f e " Tél.: 337-3S40 / Fermé M /und/. 

, m Salle pour b a n q u e t ^ ^ g t r . 

Tous nos vins au prix de la S.A.Q. 
6588, boul. Moak • Tél.: 7 6 2 - 1 4 1 4 

MAGNIFIQUE 
TERRASSE R E S T A U R A N T S 

DU VIEUX PORT 

BRUNCH DU DIMANCHE 
SPÉCIAL FÊTE DES PÈRES 

DE 10 H À 15 H 
Rôti de boeuf 1er choix, omelettes, viandes 

chaudes, fruits de mer, mets italiens, salades, 
fromages, croissants, desserts, jus, et plus... 

UN CHOIX EXTRAORDINAIRE! 

Q r Enfants de moins 
J L D f ^ / D iD/vers. de 10 ans 6 / 9 5 $ 

U@$ csœami&es 
[ tuai® dH® s 

à partir de 

Le Cliambcrtin 
à Pointe-Claire 

(dans© le vendredi et le samedi) 
Tél.: 6 9 5 - 0 6 2 0 

jHf Fermé la dimanche 
2070047:326 

Réservations 

R É S E R V E Z D È S M A I N T E N A N T 



C O N C O U R S X L AN N I V E R S A I R E D E 

L'INTERNATIONAL BEN SON & HEDGES INC. 

RESTAURANTS 

"Juin au Portugal" 
a Montréal au Cuisine portugaise 

4 1 0 , r u e S t - V i n c e n t 
V i e u x - M o n t r é a l 
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salade de fruits Languedoc, Californie, Portugal 
sieurs autres vins réputés à l'oc-
casion du Festival des vins de 
Californie, le Cabernet Sauvi-
gnon Californie BarreI Select 
1990 Fetzer m'avait semblé par-
t icul ièrement réussi. Ce vin 
étant maintenant disponible au 
Québec (20,52$, M V ) , je viens 
de le déguster de nouveau. 

Pourpre foncé, son bouauet 
d'une bonne richesse fait clans 
les petits fruits rouges ( i l sent 
même un peu les canneberges), 
avec des notes épicées qui font 
croire qu'on hume de belles 
planches neuves! 

Corsé, goûtant les bons petits 
fruits rouges, assez tannique et 
même un peu astringent, c'est 
un vin solide, un peu carré et 
sans la finesse des meilleurs bor-
deaux — lesquels coûtent cepen-
dant bien des fois plus cher!— et 
de belle qualité. 

Goûté à l'aveugle, puis-je ajou-
ter, il m'avait même paru un 
tout petit peu supérieur au Far 
Niente 1990 Napa Valley 
(56,21 $, MV), quasi-noir, puis-
sant, opulent, à la fois tendre et 
ferme, au bouquet profond et 
bien épicé, mais qui reste har-
monieux malgré ses larges épau-
les! 

coûtait plus de 45 dollars, alors 
que celui-ci est vendu 29,03 seu-
lement (MV) . 

À peu près opaque, son bou-
quet est dense, large, sans cepen-
dant avoir les dimensions qu'af-
fichent les vedettes du millésime 
telles que la Quinta de Vesuvio 
et la Quinta da Vargellas, et la 
bouche suit: beaucoup de matiè-
re, donc, des tannins tendres, 
serrés, tout en finesse, ce vin 
étant lui aussi à mettre en cave 
pour au moins dix à 12 ans. Im-
peccable. ( À noter que, le 20 
juin, contrairement aux vins de 
table et aux mousseux dont les 
prix baisseront, les vins vinés, 
c'est-à-dire auxquels on ajoute 
de l'alcool — portos, xérès, rive-
saltes, banyuls, etc. — resteront 
pour leur part aux prix actuels. 
Autrement dit, inutile d'atten-
dre à cette date si on veut ache-
ter des portos millésimés 1991.) 

Fontanafredda 89, 
Miche! Lynch 90 
Avec 1988 et 1990, 1989 

compte parmi les meilleures an-
nées récentes pour le Piémont, si 
bien qu'on s'attendrait à plus du 
Barolo 1989 Fontanafredda 
vendu dans toutes les succursales 
(15,27 $, SO). 

D'un grenat bien transparent 
(ce qui, faut-il dire, semble fré-
quent pour les Barolos), c'est un 
vin dont le bouquet fait penser, 
non pas à des odeurs de fruits 
frais, mais plutôt de fruits secs, 
avec une note de thé, le vin étant 
puissant en bouche, très tanni-
que, astringent, rugueux, mais 
manquant de chair. 

À leur tour, le Château Lynch-

Bages, d'appellation Pâuillac, et 
son propriétaire lean-Michel Ca-
zes viennent de faire leur entrée 
sur le marché des petits bor-
deaux, à l'exemple des Châteaux 
Mouton-Rothschild (Mouton Ca-
det) et Cos d'Estournel (Maître 
d'Estournel), avec leur Michel 
Lynch Bordeaux 1990(13,09$, 
SO). 

On peut dire, en bref, que c'est 
un bon petit bordeaux, bien co-
loré; bien fruité au nez et en 
bouche, mais plutôt unidimen-
sionnel et sans rien de remar-
quable. Autrement dit, la presti-
gieuse signature de lean-Michel 
Cazes fait# espérer des choses — 
un peu plus de complexité, de fi-

nesse dans la texture — qui ne 
sont pas au rendez-vous. 

Deux LBV 
Moins chers que les portos 

millésimés, les late bottled vinta-
g e sont une bonne solution de 
remplacement à ces vins pour 
qui... veut en boire sans atten-
dre. 

À signaler parmi les nouveaux 
arrivages: d'abord, le Dow's 
Late Bottled Vintage 88 
(17,32 $, MV), aux odeurs exubé-
rantes et déjà nuancées, moins 
corsé que beaucoup d'autres, 
passablement sucré, et aux sa-
veurs intenses. Pour ceux qui 
n'aiment pas les portos très con-
centrés. 

Bien en chair, un peu plus 
compact, mais aussi moins sucré, 
et du même millésime (1988), le 
Offley Late Bottled Vintage 
(20,03 $, MV) est de facture plus 
classique. Très bon vin, d'une 
bonne concentration. 

Saint-Émilion. Autrement dit, 
son bouquet a, enfin, quelque 
chose à offrir... Agréable, donc. 

Aux amateurs dont la curiosi-
té n'est jamais rassasiée, je suggè-
re de goûter le Lasarde Mendo-
za M ai bec 1990 d 'Argentine 
(13,23$, SO), élaboré avec la 
même variété que les Cahors ( le 
Malbec). 

Assez peu coloré également, 
avec un bouquet de petits fruits 
rouges et des notes d'eucalyptus 
faisant penser a la Californie, il 
s'agit là d'un vin moyennement 
corsé, peu tannique et à servir 
lui aussi à une température assez 
fraîche. Rien de grand, rien d'ex-
ceptionnel, mais, dirais-je, c'est 
l'occasion de découvrir une fa-
cette de la production de ce vi-
gnoble près de trois plus vaste 
que celui du Chili. 

Goûté à l'aveugle avec plu-

Martinez 1991 
Ce sont de très petites quanti-

tés — quelques dizaines de cais-
ses — que la SAQ commande de 
différentes marques de portos 
millésimés 1991, si bien que ces 
vins, tels le Martinez 1991 nou-
vellement arrivé, disparaissent 
des entrepôts en un clin d'oeil. 

Le précédent millésime de ce 
vin offert au Québec, le 1985, 

GUIDE 

Venez prendre plaisir 
à savourer des mets 
variés, fignolés par • H 
notre chef Marco Cavallini, ^ 
qui a sélectionné pour vous les 
plats les plus exquis de la fine 
cuisine italienne. 

2110420-616 _ RESTAURANT 

m A u tennt de cette 
Jnfcçvi/ douce aventure 

^ gastronomique,vous 
X^ f t J^ vous féliciterez d'avoir enfin 
connu... La VOLUPTÉ. 
LA VOLUPTÉ, c'est un nouveau 
restaurant situé au coeur de Boucherville 4990 MÉTROPOLITAIN EST 

'La fine cuisine du patron 
504, RUE ALBANEL 
BOUCHERVILLE 
RÉSERVATIONS: 641-2081 

G R A C E A U X F E U X D ' A R T I F I C E 

ba Goélette 
8551, boul. Saint-Laurent 

Tél.: 388-8393 
'estival da homard 

bouilli ou grillé 
Dlnef Lusofono de mtà à 15 h 

Souper de gala avec vin + tour de bateau / Fados 
et guitares/danse 364 soirs I Tirage de 2 voyages à 

Lisbonne par {jjjpSouvenirs offerts aux dames 
Tous nos homards sont vivants 

f ib et + 

A gagner 
d'une semaine pour 2 personnes 
dans la VILLE LUMIERE 
avec laranĉ âirtraiiŝ r 

INCLUS: • LES BILLETS D'AVION 
• L'HÉBERGEMENT • UN DÎNER-SPECTACLE AU LIDO 

• 1000 $ EN ARGENT DE POCHE 

Restaurant Tous les samedis, 
I V I s n Z â souper dan gant 
Fine cuisine italienne, j^TSm^M 
grillades et fruits de mer H n M H 
Table d'hôte midi et soir ^ ^ J t l i j f j i 

| 6150, boul. Henri-Bourassa Est 
| Montréal-Nord Rés.: 3 2 7 - 1 4 6 8 

AU PAYS DES PATES 

Répondez aux questions. Pour connaître les réponses écoutez CITE 
ROCK DÉTENTE, CKAC 730, «Salut Bonjour» à TÉLÉ-MÉTROPOLE et 
«City Beat» à CBC MONTRÉAL. La réponse numéro 1 est obligatoire 
pour être admissible. 
Déposez-le dans l'une des 2 boites concours situées aux entrées 
de La Ronde. 
Les noms des finalistes seront dévoilés en direct de La Ronde, les soirs 
de feux d'artifice par CITÉ ROCK DÉTENTE ainsi que les lundis matin 
à CKAC 730 à «Bonjour Montréal» et à TÉLÉ-METR0P0LE à «Salut 
Bonjour». 

Chacun des dix finalistes recevra une paire de billets pour assister au 
spectacle de clôture - à La Ronde le 31 juillet 1994 • au cours duquel se 
déroulera le tirage des noms des cinq (5) grands gagnants. 
De plus, les finalistes ayant répondu correctement à la question numéro 
2 du concours recevront un baladeur, gracieuseté de Vacances Air 
Transat, ainsi qu'une paire de billets de sièges réservés pour un feu 
d'artifice de l'édition 1995 de l'International Benson & Hedges Inc. 
Règlement complet du concours disponible à l'AMARC. 
Valeur approximative totale : 20134 $. 

PATES - VEAU - POISSON 
FRUITS DE MER - PIZZA 

SPECIAL TABLE D'HOTE 
POUR LA FÊTE DES PÈRES 

à partir de 8,25$ 
INCLUANT SOUPE, SALADE, DESSERT ET CAFÉ. 

Bonn» fêi 
des pères CKAC 730 

Complétez en lettres majuscules et déposez à l'une 
des deux entrées de la Ronde. 
1- Inscrivez le nom d'un des pays en compétition 
cette année à l'International Benson & Hedges Inc. 

CONCOURS X< ANNIVERSAIRE 
DE L'INTERNATIONAL BENSON & HEDGES INC 

tables d'hôte 
à partir de 11,95$ 2-Parmi les pays en compétition cette année, quel pays 

est desservi quotidiennement par Vacances Air Transat? 
Réservations 

4392 boul. Si louent 1310 de Mafconneove M 1430 Stanley, mého P©« 160 Notre-Dame CsJ 5400 Côte de» NtXgo« 
ifOMOTd 
ôl50poutîo*che#eou 
901 boul. SivJeon Laval 2133 bout Le Convfom 

64*4504 
5254632 546 4*59 561-2617 344-3971 Nom 

Adresse 
Code postal Tél. (rés.) 
Les facslmllés reproduits non mécaniquement sont acceptes 

Prénom 
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aujourd'hui 

ce soir 

demain 

Québec Ottawa Toronto 

Prévisions régionales L almanach quotidien pour Montréal 

Au pays Le monde Au soleil 

T V A . LE RESEAU DES TIRAGES 

rès de 2,7000,000 m2 de verdure entourée d'eau, ça vous tente? 
Que vous soyez amateurs de danses sociales 

de sports nautiques, de théâtre, de fêtes champêtres, 
de botanique ou de baignade, le parc des îles vous offre encore cet été une foule d'activités pas loin de chez vous. 

la famille 

votre guide des activités 
du parc des îles 

Ville de Montréal 

1- Accès en voiture à 
l'île Sainte-Hélène 
uniquement parle 
pont Jacques-Cartier 

9 <2A Sainte-Hel 2- Accès en voiture à 
l'île Notre-Dame 
uniquement par le 
pont de la Concorde 

Notre-Dame4 
Casino Accès en métro : 

station île Sainte-Hélène plage des 
Longueuil 

Toutes les caries et prévisions météorologiques 
proviennent des Technologies Météorologiques Inc. 
à Montréal 

LES PRÉVISIONS POUR MONTRÉAL ET LES ENVIRONS 

Ciel ensoleillé, encore très 
chaud et humide. 
Vents SO 15-20 km/h. 

Tirage d u 
94-06-17 

Maximum 

N U M E R O S 118550 18550 8550 550 50 

Quelques nuages. 
Vents OSO 15-20 km/h Minimum Chariottetowi 

23/14 

Ensoleillé avec quelques 
nuages, devenant un peu 
moins humide. 
Vents SO 20-35 km/h. 

118551 1185IB Max ./Min. 

29/16 
Tirage du 
94-06-17 

Ciel ensoleillé, quelques 
nuages en après-midi. 
Vents OSO 15-20 km/h. 26/15 Max ./Min 

NUMÉROS 315546 15546 5546 546 46 
Max ./Min.: 
28/19 

Aujourd'hui 
Partiellement enso-

leillé, posskilité d'une 
averse ou orage. 

Max ./Min.: 
33/20 

Aujourd'hui 
Ensoleillé avec 

quelques nuages, 
très chaud et humide 

Max ./Min.: 
34/20 

Aujourd'hui 
Ciel ensoleillé, 

encore très chaud 
et humide. 

@ Anticyclone 

G Dépression 

Front chaud 
Front froid 

Front stationnai re 

Creux 
Verglas 

Tirages 
du 94-06-11 
au 94-06-17 <01994 MTlInc.^ 

SAMEDI 399 6808 
DIMANCHE 853 4992 
LUNDI 636 0953 
MARDI 015 2469 
MERCREDI 8 5 1 1 9 4 8 
JEUDI 0 4 5 9 3 6 1 
VENDREDI 4 5 5 5 1 5 4 

P^uageux , ^ 

Ensoleillé • 
W t f Troia-Rivières j 

M * F n o i e l U é - ^ P P 

M M 1 1 c Mpntoa) 

T e m p é r a t u r e i f e * Mm. 
Hier: 22 
Au), l'an pass£f®HK> 17 
Moyenne: 24 13 
R e c o r d * Max. Ifin. 
1957 33 
1968 * 
Pluie (Jusqu'à 14h hier) 
C* moi« i 38.0 mm 
Ctmo iK i (no f l ra fe )—4M mm 
^ i w i , , , r 138.é mm 
Sssoa(romaie) 113J mm 

U solei l 
Heure T e m p e Temp. Hum. Vente (tcvi 
20H00 Dégagé 29 69% S 0 7 
23hOO Dégagé 26 77% SSO 6 
02h00 Dégagé 24 65% Calme 
OShOO Dégagé 23 96% OSO 6 
OÔhOO P/Nuageux 24 84% S 0 7 
HhOOKftEnsoleillé •<# 28 7 
14h00 Ensoleillé 32 64% SSO 9 
17h00 Quelques nuages 32 62% SO 1 1 

mm 
Dtirtadujott 
» 4 l 

Tirage du 
94-06-17 

15 M. 23 Mn 30 juin Bpi. 

U Kme: laver: 15M9 Coucher: 1h22 
Heures d'ensoleillement Juin 1694 Qusqu'à hier) 
Ce mois-ci: 143.3 h. Ce mois-ci (normale): 130.7 h 

j Sherbrooke 

Burlington 3 1 / 1 9 
EneoleTOé 
32/208 

HulVOttawa 
Ensoleillé DEMAIN 

P/Nuagaux 19/11 
Ensoleillé 26/19 
EnaolaMé 34/22 

P/Nuagaux 17/9 
P/Nuagaux 10/10 

Nuageux 19/13 
P/Nuagaux 31/24 

Ensolalilé 24/13 
P/Nuagaux 19/11 

Ensoleillé 26/17 
P/Nuagaux 28/14 
P/Nuagaux 26/14 

Nuageux 14/9 
Orages 36/28 

Ensoleillé 34/22 
P/Nuageux 21/11 

Ensoleillé 28/20 
Ensoleillé 26/15 

' Ensoleillé 29/21 
Ensoleillé 35/23 

M H t M W DEMAIN 
Iqalult P/Nuageux 8/4 Amsterdam 
Yellowknife Averses 18/11 Athènes 
Whitehorse Ensoleillé 21/7 Beijing 
Vancouver P/Nuageux 21/10 Berlin 
Victoria P/Nuageux 19/10 Bruxelles 
Edmonton Averses 19/10 Buenos Aires 
Calgary Averses 18/9 Honolulu 
Saskatoon Averses 21/12 Lisbonne 
Régina Nuageux 23/12 Londres 
Winnipeg P/Nuageux 25/14 Los Angeles 
Thunder Bay P/Nuageux 22/13 Madrid 
Sudbury Ensoleillé 26/14 Mexico 
Rouyn Ensoleillé 25/12 Moscou 
Ottawa Ensoleillé 29/17 New Delhi 
Québec P/Nuageux 26/17 New York 
Moncton Averses 23/12 Paris 
Frédéricton Averses 24/13 Rio 
Halifax Averses 22/12 Rome 
Charlotte town Averses 19/12 Tokyo 
Saint-Jean P/Nuageux 18/9 Washington 

PlaÉpurgh 
EneoteM* 
n m i l 

Prochain tirage : 94-06-18 

Les modalités d'encaissement des billets 
gagnants paraissent au verso de billets. 

En cas de disparité entre cette liste et ta 
liste officielle, cette dernière a priorité. 

aujourd'hui 
P/Nuageux- 29/18 

EnsoleiRé 31/19 

Ensoleillé 31/19 

P/Nuageux 30/19 

P/Nuageux 28/17 

P/Nuageux 20/12 

P/Nuageux 22/14 

P/Nuageux 19/11 

P/Nuageux 17/6 

demain 

Ensoleillé 

P/Nuageux 

Ensoleillé 

P/Nuageux 

P/Nuegeux 

P/Nuageux 

Averses 

P/Nuageux 

Ensoleillé 

27/14 

LES ANNONCES 
CLASSÉES DE 

28/16 

30/17 

27/15 

25/13 

Nuageux 24/21 
P/Nuageux 29/22 
P/Nuageux 32/25 
P/Nuageux 31/22 

Ensoleillé 30/19 
P/Nuageux 29/23 

Atlantic City 
Cape Hatteras 
Miami 
Myrte Beach 
OkJ Orchard 
Virginia Beach 

19/10 

21/13 

C'est un bon 
numéro».. 


